
Mystérieux et sanglant combat
entre des feddayin et l'armée

Les attentats se multiplient en Israël

Une patrouille israélienne a inter-
cepté hier une unité de feddayin
dans le cimetière de Fassuta, village
peuplé d'Arabes chrétiens situé en
Galilée occidentale, à 4 kilomètres de
la frontière libanaise.

Au cours de l'accrochage, bref
mais très violent, peu avant l'aube,
deux Palestiniens ont été tués, deux
soldats de la patrouille sont morts et
deux autres ont été blessés, a annon-
cé le commandement israélien.

Selon les communiqués publiés à
Damas par le Front démocratique
populaire (FDP), l'engagement s'est
poursuivi durant tout l'après-midi.

Un « grand nombre » d'otages ont
été tués au cours de l'assaut donné
par les forces israéliennes contre les
commandos palestiniens qui les dé-
tenaient à Fassuta, annonçait hier
soir à Damas le Front populaire dé-
mocratique (FDP). Les Israéliens ont
lancé une attaque « en masse » avec

des mitrailleuses lourdes à 16 heures
(heure de Paris),, à l'expiration de
l'ultimatum fixé par les feddayin
pour obtenir la libération de douze
détenus qu'ils exigeaient — dont Mgr
Capucci — précise le communiqué
du FDP.

Il ajoute que les Israéliens ont su-
bi de lourdes pertes au cours de l'as-
saut, à la suite duquel le contact
entre les commandos et le comman-
dement du front à Damas a été
rompu.

De leur côté, les Israéliens démen-
tent catégoriquement toute prise
d'otages et ramènent l'affaire à l'af-
frontement signalé plus haut.

Une équipe de cameramen améri-
cains et un photographe de l'Asso-
ciated Press, après s'être rendus à
Fassuta et y être restés toute la jour-
née, ont déclaré à leur retour à Tel-
Aviv n'avoir rien aperçu d'anormal.

En mai dernier, 22 écoliers israé-
liens avaient été tués, et 73 autres
blessés lors d'une opération de fed-
dayin à Maalot, village situé à quel-
ques kilomètres de Fassuta. Les com-
mandos avaient tous péri.
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En football, l'Allemagne, championne du monde
a battu la Suisse, mais de justesse, 2 à 1 !

Au cours de ce match de très
bonne qualité, plusieurs joueurs hel-
vétiques se sont hissés à la hauteur
des champions, dont le Genevois
Guyot (ici aux prises avec le redou-
table Hoeness.

On lira en page 14 le récit de
cette partie disputée devant 50.000
spectateurs.

Des bandes de pillards s'attaquent aux
passagers des trains de nuit italiens

Revenant sur les attaques de voya-
geurs dont sont victimes les passa-
gers de certains trains de nuit en

Italie et qu'a relatées ces derniers
jours l'un de ses reporters qui fut
dépouillé de son portefeuille entre
Domodossola et Milan, le « Monde »
relève que ce reportage a provoqué
des enquêtes immédiates des cara-
binieri et de la police italienne.

En outre le « Corriere délia Sera »
de Milan et la « Stampa » de Turin
ont également mis leurs reporters en
branle. Ces vols, relatent-ils, durent
depuis plus d'un an. Des bandes ar-
mées pillent les voyageurs dans les
wagons-lits et wagons-couchettes
après avoir fait usage de fausses
clés et de soporifiques.

La « Stampa » affirme. même que
le Simplon - Orient - Express est
l'un des « parcours favoris » . La po-
lice italienne des chemins de fer ne
dispose pas d'effectifs suffisants pour
lutter contre ces actes de pillage
et escorter tous les trains, (ats)

L'IMPOSSIBLE PAIX
OPINION 

On l'a dit : entre Israël et le
monde arabe, il n'existe qu'une
possibilité de paix, la paix des
cimetières....

Il en existait une, il est vrai,
du temps où Moscou et Washing-
ton, plus ou moins associés, dic-
taient leur conduite au Caire et
à Tel-Aviv. Mais pour deux rai-
sons ces temps ont changé. La
première est que le pétrole a
rendu les puissances arabes ma-
jeures , donc libres de leur choix
tant en ce qui concerne l' aspect
économique, politique que militai-
re du problème. Et la seconde,
est que le Kremlin ne pardonne
pas et ne pardonnera jamais
l'échec qu'il a subi en Egypte où
les Américains ont pris sa place.
Eliminé sans phrase , après avoir,
il est vrai, fa i t  largement payer
ses services, Moscou s'est veng é
en réarmant la Syri e, au point
que cette dernière ne sait plus que
faire de l'avalanche de tanks,
d' avions, de fusées , de munitions
et de transports variés qui d é f e r -
lent sur elle. Damas sera bientôt
l' arsenal du Proche-Orient. Si l' on
ajoute à cela la levée de l'embargo
français sur les armes, et les pos-
sibilités d' achats dont disposent
les seigneurs de l'or noir, on se
demande ce qui empêcherait un
conflit d'éclater à plus ou moins
long terme. Plus que jamais le
Moyen-Orient est devenu une
poudrière où la moindre étincelle
risque de tout faire sauter.

Il est vrai que les divers exer-
cices auxquels Syriens et Israé-
liens se sont livrés récemment sur
le Golan, peuvent s'inspirer du
princip e instauré par Lyautey au
Maroc : « Montrer sa force pour
être quitte de s'en servir » . D'une
part Tel-Aviv ne veut plus être
surpris comme les Israéliens l'ont
été lors de la guerre du Kippour.
Et son dispositif d' appel a été
perfectionné au point qu'en 72
heures toutes les troupes et le
matériel sont sur pied , à terme
de placement et de mobilisation.
D' autre p art Damas n'était pas
mécontent de montrer aux Ara-
bes qu'elle reste le f e r  de lance
dirigé contre Israël et d' obliger
Le Caire à lui promettre son ap-
pui. Jamais les Syriens n'admet-
tront la perte du Golan. Et jamais
les Israéliens ne toléreront qu'on
les prive de cette position vitale.

Encore n'est-ce là qu'une des
pierres d' achoppement sur les-
quelles butte la paix.

Si avec un ensemble touchant
les Israéliens et Egyptiens décla-
rent : « Nous sommes prêts à faire
la guerre » ou « Nous sommes
prêts à toute éventualité » c'est
que les e f for t s  faits  en fonction
d'un réarmement bloquent ceux
qui pourraient être accomplis en
faveur de la paix.

Paul BOURQUIN
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Les Etats-Unis ont accorde hier
la reconnaissance diplomatique de la
République démocratique allemande
au cours d'une cérémonie à Was-
hington, a annoncé l'agence est-alle-
mande ADN.

Selon l'agence, l'accord a été réa-
lisé par MM. Arthur Hartman, se-
crétaire adjoint, et Herbert Suess,
chef de la délégation est-allemande.

Cet événement ouvre une nouvelle
page des relations entre les Etats-
Unis et les deux Allemagnes. Was-
hington est l'un des principaux ga-
rants de la sécurité de Berlin-Ouest,
isolé en territoire est-allemand.

La nouvelle a été confirmée aussi-
tôt après à Washington. La cérémo-
nie a duré trois minutes, (ap)

Les Etats-Unis
reconnaissent

diplomatiquement
l'Allemagne de l'Est

/ P̂ASSANT
.l'ai reçu pas mal de correspondance

ces temps-ci. Et naturellement, en vertu
de la flemmingite aiguë qui m'a con-
taminé dès ma prime jeunesse et qui
ne m'a plus quitté, je n'ai pas encore,
répondu à celles et à ceux qui m'ont
écrit. Qu'ils veuillent bien m'en excu-
ser. Je les remercie cordialement de
l'intérêt qu'ils portent à ces « papiers »,
qui n'iront même pas à la récupéra-
tion.

Une aimable lectrice locloise, Mlle
M. G. a bien voulu me renseigner sur
l'histoire de l'âne à Martin dont sa
grand-mère maternelle, veuve d'un M.
Martin, rapportait ainsi l'aventure. Le
Martin en question avait, paraît-il , pa-
rié, quoiqu'il fut toujours distrait, qu'il
prierait sans le moindre accroc et la
moindre interruption due à sa fâcheuse
habitude de laisser errer continuelle-
ment son esprit vagabond. L'enjeu était,
faut-il le dire, un âne...

Et Martin de commencer : « Notre
Père qui êtes aux cieux... » Arrêt brus-
que... « Et aurai-je la selle avec ? ».

Voilà paraît-il , comment Martin per-
dit son pari, et son âne du même coup.

Merci pour la version locloise, qui ne
manque pas de pittoresque.

En existe-t-il une autre ?
Je n'Irai pas jusqu'à parier que oui.

Car mon grand-père, à moi — Dieu
ait son âme ! — me disait volontiers :
« Ne parie jamais ! Car dans tous
parieurs il existe un sot et un malhon-
nête homme. » En effet. Sot, est bien
celui qui parie en laissant au hasard
ou la chance le soin d'en décider. Et
malhonnête, celui qui parie en étant
sûr de gagner. L'un est un imbécile
et l'autre un voleur. »

Condamnation sans sursis, contrai-
rement à toutes celles qu'on voit ou
qu'on lit.

Le père Piquerez

Homme de théâtre et académicien

Le regard de myope de Marcel
Achard, derrière ses grosses lu-
nettes rondes, n'apparaîtra plus
dans les salons politiques et litté-
raires du « tout Paris » et dans les
théâtres de boulevard. Marcel
Achard est mort hier matin à l'âge
de 75 ans.

Pour ce fils de paysan du Dau-
phiné, devenu instituteur en 1916,
puis souffleur au théâtre du Vieux
Colombier, deux ans après, une
date marquera définitivement son
destin : sa rencontre en 1922 avec
Charles Dullin, l'illustre acteur et
metteur en scène qui lui propose
d'écrire une pièce. Cela le décide-
ra et en 1923 Marcel Achard s'im-
posera avec « Voulez-vous jouer
avec moâ » , où il tenait lui-même
un rôle de clown. En 1929, ce sera
le chef-d'oeuvre : « Jean de la
lune » avec Louis Jouvet , et en
1946 la consécration avec « La
belle marinière » jouée à la Comé-
die française. En 1957, il connaî-
tra le triomphe de l'âge mûr avec
« Patate » (2000 représentations
au théâtre Saint-Georges). .

Marcel Achard goûtait peu tou-
tefois les pièces étrangères con-
temporaires et l'avant-garde : « Le
dernier des barbouilleurs en re-
cherches théâtrales, engagées ou

Marcel Achard , il y a quelques
années.

pas, est persuadé que lui seul peut
donner au théâtre le second souf-
fle qui lui manque tellement »,
avait-il déclaré à l'Académie fran-
çaise où il avait été élu en 1959.
Marcel Achard avait également
travaillé pour le cinéma, (afp)

MARCEL ACHARD EST MORT

— par Bruce HANDLER —
Cette année, le Brésil est en train de

tirer un grand profit de l'emballement
mondial sur le sucre, dont les prix
montent presque plus vite que ceux du
pétrole. Ce pays sud-américain, qui
avait eu la prévision de miser sur un
renversement de la situation sucrière
mondiale au bénéfice des pays produc-

teurs, a presque doublé sa production
et triplé ses exportations en cinq ans.
Le Brésil a pris à Cuba la première
place de producteur de sucre et il s'at-
tend à retirer cette année, la somme
fabuleuse de 1.000 millions de dollars
do ses exportations de sucre, c'est-à-
dire dix fois plus qu'en 1969.

La semaine dernière à Londres, le
prix de vente en gros du sucre est
monté de 33 pour cent par rapport à
la moyenne de 10 cents de dollar US
l'année dernière, et de 2 cents en 1968,
date à laquelle il y avait tant de sucre
dans le monde que personne ne savait
quoi en faire : « C'est fou , certains pen-
sent même que le sucre atteindra 50

cents US la livre », déclare un expert
de l'Agence fédérale du sucre brésilien.

Le directeur de l'agence, le général
Alavaro Tavares Carmo, s'exprime en
termes plus nuancés : « La demande
mondiale de sucre est devenue beau-
coup plus grande que l'offre, et rien
n'indique que cette situation va régres-
ser prochainement ».

Le gouvernement brésilien a investi
350 millions de dollars « une somme
sans égale dans les autres pays », dans
la modernisation de l'industrie sucrière.
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Le Brésil grand bénéficiaire de la pénurie mondiale du sucre

Le général Creighton Abrams (no-
tre bélino AP), chef d'état-major de
l'armée de terre et ancien comman- ,
dant américain au Vietnam, est dé-
cédé hier des suites d'une interven-
tion chirurgicale. Il avait été opéré
d'un cancer du poumon.

Feu le général Patton avait qua-
lifié le général Abrams de « meil-
leur commandant de chars améri-
cain de la seconde guerre mondia-
le »

Il avait servi comme commandant
des forces américaines au Vietnam
pendant quatre ans. Le général Fre-
derick Weyand lui avait succédé.

Décès du général
américain Abrams



HOMMAGE À L'ÉCOLE VIENNOISE
Semaines internationales de musique de Lucerne

Pas de doute : on reviendra toujours
enchanté de Lucerne. Du concert sym-
phonique à la soirée de cabaret , la
musique y est toujours traitée avec
respect, un respect qui fait de ce fes-
tival — la magie du paysage opérant —
un lieu privilégié.

Comme il se devait , en cette année
où l'on fête le 100e anniversaire de la
naissance de Schônberg, le 35e Festival
de Lucerne a rendu hommage à l'école
viennoise. A un seul concert consacré
à la mémoire de ce compositeur, les or-
ganisateurs ont préféré la formule de
prévoir à chaque concert, qu'il soit
symphonique ou de musique de cham-
bre, qu'une œuvre du maître viennois
et de l'école viennoise soit inscrite au
programme. C'est là une initiative heu-
reuse qui aura permis de cerner un
message très important, mais ce fut
aussi la cause de quelques soucis.

Pour le deuxième concert sympho-
nique, sous la direction de S.tanislaw
Skrowaczewskl, le violoniste italien
Salvatore Accardo devait interpréter le
Concerto pour violon et orchestre op-
36 de Schônberg. Malade, il fit savoir
qu 'il ne pourrait se rendre à Lucerne.
Il fallait trouver un remplaçant. Après
avoir parcouru le monde téléphonique-
ment, MM. Baumgartner et Fries, di-
recteurs du festival, n'eurent pas la
bonne fortune de le trouver et l'exécu-
tion de l'œuvre fut annulée. Nous tou-
chons là à un problème extrêmement
délicat : celui de la dictature qu'exer-
cent fréquemment les solistes en im-
posant aux organisateurs de concerts,
les partitions de leur choix. Mais nous
ne pouvons développer ici plus avant
ce problème.

Tout en maintenant leur effort sur
l'école viennoise, cette année encore
les dirigeants du Festival ont également
voulu associer de jeunes talents à leur
action. Un concert de l'Orchestra délia
Radio svizzera italiana, dirigé par Ivan
Anguelov, solistes Radka Petkova et
Gerardo Ribeiro, dans des œuvres de
Dailapiccola , Mozart , Dvorak , Ravel et
Prokofiev , ainsi qu'un concert de mu-
sique de chambre leur fut consacré.

Le programme s'efforce également
d'explorer la musique contemporaine,
un secteur qui ne reçoit que trop peu
d'attention de la part d'autres orga-
nisateurs de festivals. Sous le titre
« Muslca nova » et « Perspectives » des

Kabarett-Abend. Marïlyn Richardson interprétant le « Pierrot Lunaire ».

concerts sont consacrés à des œuvres
de notre temps interprétées par des
ensembles connus : Neue Horizonte de
Berne ou le Stalder-Quintett. Insistons
encore sur le fait que le festival offre
à son public, en l'espace de quelques
semaines dix concerts symphoniques,
par les orchestres les plus réputés.
Sans entrer dans le détail des program-
mes, signalons ici quelques soirées re-
marquables :

Sergiu Ceibidache à la tête de l'Or-
chestre suisse du Festival dont nous
avons parlé dans une précédente édi-
tion ; Wolfgang Sawallisch, dirigeant le
même orchestre et Wolfgang Schnei-
derhan interprétant le Concerto « A la
mémoire d'un ange » d'Alban Berg. La
supervedette Herbert von Karajan a
hypnotisé une fois de plus le public
lucernois au cours de deux soirées à
la tête de l'Orchestre philharmonique
de Berlin , dans des œuvres de Schôn-
berg, Debussy, Berg et Bruckner , tan-
dis que le Los Angeles Philharmonie

Sérénade devant le Monument du Lion. Les sérénades devant le Monument du
Lion sont des moments les plus impressionants des Semaines Internationales de
Musique. L'orchestre est assis sur un radeau dans l'étang devant le rocher qui
forme une coulisse majestueuse et en même temps un réflecteur acoustique

eff icace.

Orchestra , dirigé par Zubin Mehta, clô-
turera ce 35e Festival par deux soi-
rées, les 5 et 6 septembre, soliste Da-
niel Barenboim.

Dans le domaine de l'opéra , la soirée
la plus captivante pour le public lu-
cernois fut à coup sûr la représen-
tation de Roméo et Juliette (I Capuleti
e i Montecchi) un opéra de Vincenzo

Bellini curieusement négligé puisqu'il
s'agissait d'une première suisse. Mise
en scène Piero Faggioni , chœur et
orchestre du Théâtre de Lucerne, di-
rection Ulrich Meyer.

SCHŒNBERG-
KABARETTABEND

Après avoir constaté qu'une partie
du public d'aujourd'hui évite le risque
et les engagements en préférant faire
confiance à l'art du passé, plutôt qu'a
faire crédit à celui du présent, il nous
faut nous réjouir du triomphe remporté
par la troupe du Théâtre de Bâle , di-
rigée par Jurg Wyttenbach, réalisant
une soirée de cabaret Schônberg.

On affirme couramment que Schôn-
berg est l'inventeur de la « série dodé-
caphonique », qu 'il posa avec clair-
voyance et une lucidité géniales les
jalons de la musique sérielle. Inventeur
d'un système, si l'on veut — d'ailleurs
la technique sérielle n'est que la mise
à jour des problèmes musicaux en
fermentation depuis le début du siècle,
ce n'est pas une révolution , c'est une
constatation. — Schôenberg est tou-
jours taxé de théoricien , mais la vérité
est infiniment plus nuancée. Il suffit de
suivre l'évolution esthétique de ce com-
positeur pour comprendre mieux le dra-
me de ce musicien, hanté d'une part
par la tradition qu'il ne peut rompre
tout à fait , d'autre part par des néces-
sités nouvelles qu'il ne se sent pas
le droit de refuser. C'est le drame d'un
musicien, pas celui d'un théoricien.

Imaginons Vienne dans les premiè-
res années de ce siècle, avec un pein-
tre tel que Kokoschka (dont on peut
admirer les plus belles toiles au Kunst-
museum de Lucerne jusqu 'au 8 septem-

bre) et de nombreux artistes vivant
dans une atmosphère où les « Valses »
de Strauss avaient la faveur du public.
De là aux arrangements pour orches-
tre de salon que fit Schônberg des val-
ses « Roses du Sud » et de « l'Empe-
reur » il n'y a qu 'un pas. On raconte
que Schônberg jouait ces valses chez
ses amis, y tenant lui-même le violon.
Webern le violoncelle et Berg l'har-
monium. Ces mêmes valses que l'on
entendit au cours de la première par-
tie de cette soirée de cabaret , aux-
quelles on avait ajouté « die eiserne

Brigade » une marche militaire com-
posée au cours de la première guerre
et les « Vier Uberbrettl-Lieder » inter-
prétés par Kurt Widmer d'excellente
façon.

Imaginez la salle à manger d'un
grand hôtel lucernois du début du
siècle. Souper aux chandelles, décor
de palmiers, plus l'orchestre joue fort ,
plus le bruit des fourchettes s'intensi-
fie. Comment va-t-on recevoir le «Pier-
rot lunaire » dans une telle atmosphè-
re ? programmé en deuxième partie.

Cette œuvre, révélant son apparte-
nance à la grande famille musicale ger- '
manique, où le lyrisme véhément et
poignant en font une partition parmi
les plus achevées du XXe siècle fasci-
na le public. L'exécution de cette œu-
vre constitua à elle seule un véritable
événement auquel personne ne sut res-
ter insensible. Il faut ajouter , pour
bien situer cette exécution que la puis-
sance d'invention Imaginative de Ma-
rilyn Richardson, soprano australienne,
sa présence scénique, sa sensibilité et
son intelligence de la partition sont
au moins égales à ses dons vocaux
pourtant déjà exceptionnels. Evoluant
dans une robe noire, perdant parfois
de vue l'exacte réalité du « Pierrot »
elle a des attitudes d'une élégance froi-
de et cruelle, évoquant déjà le per-
sonnage de « Lulu » qu 'elle interprétait
deux jours plus tard. Rappelons que
la mise en scène était signée Erich
Holliger, décor Erich Offermann. Par-
mi d'autres musiciens Heinz Holliger
à l'harmonium, tandis que Mme Holli-
ger tournait les pages...

Trio Frankl , Pauk , Kirshbaum, deux Hongrois, un Américain

Walter Klien , interprète du Concerto
pour piano et orchestre , op. 42, de

Schônberg.

MILAN HORVAT
ET L'ORCHESTRE SYMPHONIQUE

DE LA RADIO AUTRICHIENNE
A la tête de l'ORF, orchestre sym-

phonique de la radio autrichienne de
Vienne, Milan Horvat a acquis une
grande accoutumance de la production
contemporaine qui figure constamment
à l'affiche de ses auditions publiques.

Pour le 7e concert symphonique du
festival , il avait inscrit à son program-
me la « Passacaglia » d'Anton Webern ,
un compositeur finalement méconnu.
De son vivant il fut le plus effacé de la
fameuse trinité viennoise, ce à quoi
contribuait du reste la modestie de
l'homme. La « Passacaglia » accorde à
chaque note une importance structu-
relle décisive qui fragmente les élé-
ments musicaux de manière à réaliser
une merveilleuse mélodie de timbres ,
elle enferme des lignes souples et im-
prévues dans une forme concentrée a
un haut degré, Milan Horvat et ses
musiciens le firent admirablement res-
sortir.

Il appartenait à Walter Klien, pia-
niste autrichien , d'interpréter le Con-
certo pour piano et orchestre op. 42
de Schônberg. Ici aussi Walter Klien ,
dans cette partition tendant vers l'ex-
trême concision , où les intervalles de
grande tension sont nombreux, semble
fait pour interpréter cette musique ;
de son jeu simple et clair , ressort l'ac-
cent juste, le climat propice , la pulsa-
tion qu 'il faut , il aurait pu se montrer
plus généreux dans l'expression de la
musique mais son exécution n'en fut
pas moins inspirée.

Le concert se terminait par cinq
pièces symphoniques extraites de
« Lulu » d'Alban Berg.

PERLE DE LA MUSIQUE
DE CHAMBRE

Un nouveau trio encore à mention-
ner Peter Frankl, Gyôrgy Pauk et
Ralph 'KWshbàùm, deux ' Hongrois ' et
un Américain qui se rencontrèrent à
Londres, ville pépinière de talents ac-
tuellement, grâce aux nombreux et ex-
cellents orchestres qui y évoluent et y
attirent de nombreux solistes.

Avec un pianiste prodigieux de vie,
de sensibilité et de présence, un vio-
loncelliste dont les moindres interven-
tions accrochent l'auditeur, un violo-
niste qui réussit à faire chanter son
instrument à l'égal de ses partenaires,
le jeu d'ensemble de ce trio atteint
d'emblée à une qualité exceptionnelle
de musicalité et de vie.

Passant d'un style à l'autre Mozart ,
Beethoven , Schubert, paraissant cha-
que fois s'exprimer si j' ose dire dans
leur langue maternelle, leur program-
me fut un saisissant crescendo.

On parle déjà des programmes fu-
turs, où Bartok et Ravel y auront une
place d'honneur en 1975, tandis que
Karl Bôhm dirigera l'Orchestre phil-
harmonique de Vienne en 1976.

Denise de CEUNINCK

LA THEORIE DES CATASTROPHES
Parfois appelée « théorie des catas-

trophes », une nouvelle branche des
mathématiques peut servir à expliquer
des crises comme l'elfondrement des
cours de bourse, les révoltes dans les
prisons et l'inflation, a annoncé M. E.
C. Zeeman, professeur de mathéma-
tiques britannique, dont le Congrès in-
ternational des mathématiciens réunis à
l'Université de Vancouver.

Elaborée par le mathématicien fran-
çais René Thom, cette théorie peut
permettre de comprendre des systèmes
sociaux , économiques et même biolo-
giques complexes, a-t-il précisé.

M. Zeeman et des psychologues bri-
tanniques des prisons l' utilisent déjà
pour étudier les causes des mutineries
qui se sont produites en 1972 en Gran-
de-Bretagne.

LES ANIMAUX : LE JAGUAR
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Ce mammifère carnivore redou-
table vit en Amérique du Sud (le
mot jaguar est d'origine indigène
et il nous est parvenu par l 'intermé-
diaire du portugais « j aguarete »).
Bien qu'on ne le rencontre pas dans
nos régions, il est tout de même
intéressant d'examiner le caractère
symbolique de cet animal.

La plupart des peuples parmi les-
quels il vit ont vu dans le jaguar
son aspect terrestre. C'est pourquoi
on l'a considéré tout d'abord comme
le gardien des champs, d'où sa déi-
fication sous la forme de la déesse
lune-terre, cependant , on comprend
que dans les traditions de l'Améri-
que centrale et du Sud , le jaguar
incarne les forces internes de la
terre, qu 'il soit « le maître de l'en-
dessous » et qu'il conduise les âmes
dans leur pèlerinage après la mort .

En tant que dieu de l'intérieur de
la terre on le représente portant
sur son dos une conque marine.

A cause de sa force  et de son ha-
bileté , le jaguar est considéré com-
me le maître des montagnes, le roi
des animaux sauvages.

Fait à noter : les Aztèques asso-
ciaient le jaguar avec l'aigle , ce
dernier, rappelons-le , symbolisant
les forces célestes. Chez le même
peuple, on buvait le sang des vic-
times dans une coupe ayant la f o r -
me d' un jaguar. Un autre aspect de
la symbolique du ja guar est que
celui-ci est censé dévorer le soleil
au crépuscule, cependant qu'en tant
que force  terrestre il joue le rôle
de gardien du f e u  et symbolise éga-
lement la naissance à cause de son
côté lunaire.

A. C.

Une firme britannique a réussi à
fabriquer un ver arénicole en matière
synthétique qui a, paraît-il, l'apparence,
l'odeur et le goût du ver naturel. Cet
appât artificiel, très bon marché, se
compose d'un mélange caoutchouté con-
tenant des protéines comestibles, des
huiles de poisson concentrées et un
agent odoriférant. Il convient à la pê-
che à la ligne en eau douce comme en
mer et se révèle supérieur aux appâts
en plastique que les poissons rejettent
généralement en raison de leur manque
de goût. (AS)

Un ver svnthétiaue

Un des sentiments les plus doux
doit être celui de trouver la vie belle
et bonne avec ses joies et ses tristesses.

Pensée

RECORD...
Pour montrer sa nouvelle voiture

aux enfants du grand immeuble, la
bonne dame en a invité six à fair e
un tour. Distraite pa r toute cette
marmaille, elle brûle un stop.

Un agent s'approche, lance un
œil curieux sur la petite famill e
et fait  :

— Alors madame, je  vois qu'on
est incapable de s'arrêter.

Et la dame rougissante répond :
— Ils ne sont pas tous à moi,

monsieur l'agent .

Un sourire... 
___

suisse
La Bibliothèque nationale suisse pré-

sente dès le 31 août 1974 une exposi-
tion consacrée à « Albert Einstein et la
Suisse ».

Einstein vint en Suisse en 1895, à l'â-
ge de seize ans et la quitte quelques
mois avant la première guerre mondia-
le. Les traces de ce séjour de près de
vingt ans reflètent du même coup tou-
te une époque. Les propos transmis, les
relations avec les hommes, avec les ins-
titutions sont mis en valeur dans leur
déroulement par le moyen de docu-
ments, mais ces documents ne sont pas
à voir seulement. Ils forcent le visiteur
a se poser la question : comment s'est
développée, presque d'elle-même, la
personnalité d'Einstein, très tôt mar-
quée, énigmatique.

Des agrandissements photographi-
ques, des aphorismes caractéristiques
d'Einstein de toutes les époques de sa
vie complètent cette exposition et en
amplifient le thème.

Hans Albert Einstein (1904-1973)
n'est pas oublié et cette exposition of-
fre également un aperçu de sa vie et
de ses œuvres. Celui-ci, fils d'un père
célèbre, est né à Berne en 1904. Il
s'installe en 1938 aux Etats-Unis où il
obtient en 1947 une chaire d'hydrauli-
que à l'Université de Berkeley. Dans
son domaine il fut un chercheur, un ex-
pert de réputation mondiale et mérite-
rait sans aucun doute d'être mieux con-
nu aussi dans son pays d'origine.

L'exposition dure jusqu 'à fin novem-
bre, (ats)

Exposition
Albert Einstein

à la Bibliothèque nationale
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Sécurité des piétons: une symphonie inachevée
Carrefour de la Métropole, passage de Richemond, des problèmes, toujours...

Parler de circulation à La Chaux-de-Fonds, et singulièrement de signalisation
lumineuse, c'est en général aussi mal vu que parler de corde dans la maison
d'un pendu. Et c'est plus dangereux : on se fait « rentrer dedans » à coup sûr !
Ma foi , tant pis. Actuellement, les piétons chaux-de-fonniers risquent aussi de
se faire « renter dedans », et plus souvent qu'à leur tour. Entre ce risque-là et

les autres, le choix est vite fait : parlons-en...

Tenons-nous en à deux points pré-
cis : le carrefour de la Métropole d'une
part , le passage pour piétons de Ri-
chemond d'autre part. Ces deux en-
droits posent notoirement des problè-
mes aigus. Ce n'est pas nouveau, mais
il semble que les choses ne se soient
pas arrangées depuis la mise en ser-
vice du système de feux carrefour du
carrefour Casino - carrefour Moreau.

A la Métropole, c'est le contraste qui
se fait flagrant. Il y a sensiblement au-
tant de circulation , tant motorisée que
pédestre, à cet endroit qu'aux deux
carrefours précités. Mais elle est anar-
chique, et par là dangereuse. Faute
d'une signalisation qui leur soit réser-
vée, faute même d'une phase de passa-
ge à leur intention, les piétons doivent
passer « au petit bonheur ». Cependant
qu'il peut toujours arriver , d'un côté
ou d'un autre, des véhicules. S'il est

Carrefour de la Métropole : c'est toujours aux autos de p asser, et les piétons
risquent de trépasser...

encore , possible.,,de,-, se. débrouiller sans i
trop de risques entre le trottoir nord de
l'avenue et le trottoir central, à la
hauteur du kiosque, comme entre le
trottoir sud et le trottoir central au ni-
veau de la « maison de l'aigle », la tra-
versée kiosque central - Chambre suis-
se de l'horlogerie, trottoir central -
SBS ou celle de la rue des Armes-
Réunies tourne à la roulette russe, aux
heures de pointe. On gagne peut-être
quelques secondes par rapport à la
traversée aux carrefours disposant
d'une signalisation lunineuse moderne.
Mais on risque aussi de gagner son
billet d'hôpital.

A RICHEMOND

A Richemond, c'est l'absence de coor-
dination qui pose un problème. Ce pas-
sage pour piétons centra] , en plein
cœur commercial de la ville, est sans
doute le plus fréquenté. La question de
son emplacement précis se pose peut-
être : un peu plus à l'ouest ? Mais
elle ne change rien au problème de
fond. Sa relative proximité du carre-
four Moreau le rend plus dangereux
qu 'avant, à cause du phénomène sui-
vant : voyant de loin les feux de cir-

culation , ou suivant une file, les au-
tomobilistes ont tendance à avoir leur-
attention obnubilée par ces feux ; ils
veulent « profiter » d'une phase verte,
par exemple, et oublient les piétons
qui traversent en ordre dispersé, se
croyant protégés par les lignes jaunes..'.
Comme avec la nouvelle signalisation
du carrefour, on a maintenant trois files
de véhicules DONT LA PROGRES-
SION N'EST PAS SIMULTANEE, il
arrive fréquemment qu'une file soit
arrêtée, tandis qu'une autre est en
mouvement, et que ces files soient
d'inégale longueur, la file arrêtée re-
montant au-delà du passage Riche-
mond. Situation propice au drame. Les
véhicules de la file arrêtée (au centre,
par exemple), laissent libre le passage
pour piétons. Ces derniers s'engagent.

Et- -tout-à-coup survient un véhicule
qui, voyant un peu plus loin « son » feu
au vert , dépasse la file arrêtée, en
oubliant le passage pour piétons « coin-
cé » là. Pour ne rien arranger, on a à
cet endroit un important arrêt de bus,
et ces véhicules doivent en plus se
réinsérer dans le trafic, avec beaucoup
de peine souvent, dans cette situation.
D'où, à nouveau, gymkhana général.

LA CLAUSE DU BESOIN

Une partie du danger vient donc de la
possibilité insuffisante d'accumulation
de véhicules entre le passage et le
carrefour. Mais reculer le passage ne
résoudrait rien. La seule solution, c'est
LE PASSAGE SOUTERRAIN ou DES
FEUX SYNCHRONISES avec ceux des
deux carrefours déjà équipés. De mê-
me, à la « Métro «, il est urgent de
remplacer la signalisation désuète et
insuffisante par une installation du ty-
pe en service au Casino et au carrefour
Moreau.

On évoquera évidemment les problè-
mes de trésorerie, d'une part. On crie-
ra à la « politique du salami » d'une
autre. On invoquera probablement les
atteintes à la liberté du piéton, et cel-
les à l'environnement urbain, d'une
troisième. On nous fera constater d'une
quatrième part l'indiscipline fréquente
des piétons même lorsqu'on « leur »
pose des feux. On nous fera valoir que
« La Chaux-de-Fonds n'a pas besoin
de jouer à la grande ville » ou que
« de toute façon , ces feux ne marchent
pas toujours bien ». Ete, etc. En la
matière, les arguments les plus défen-
dables ont toujours été mêlés aux réac-
tions les plus épidermiques. Seulement ,
l'évidence est là : il faut faire cohabi-
ter sur le « Pod » une circulation moto-
risée d'un côté, pédestre de l'autre, de
plus en plus en intense. Cela crée des
risques grandissants, et il n'y a pas
trente-six manières de les éliminer,
ou du moins de les réduire dans une
proportion acceptable. Ou bien on éli-
mine la circulation motorisée, ou bien
on la sépare le plus nettement possible
de celle des piétons. Jusqu'ici, la pre-
mière option n 'a jamais été retenue. Au
contraire, on s'est engagé fort avant
dans la seconde, avec les aménagements
du Casino et de Moreau, du Grand-
Pont aussi. Cela crée un besoin : celui
de généraliser le système retenu.

DEMI-MESURES
DANGEREUSES

Car on ne peut pas faire les choses
à moitié, dans ce domaine, et laisser

subsister des zones « dirigées » (avec
feux complets) et tout à côté des zones
« libres », où chacun se débrouille. Puis-
qu'on semble avoir décidé que le
« Pod » restera une artère d'intense
circulation, il faut l'équiper jusqu'au
bout dans cette perspective, c'est-à-
dire d'une « onde verte » bien réglée
pour les véhicules, du Casino au Grand-
Pont , avec signalisation synchronisée
aux principaux passages pour piétons
(Richemond, Grande Poste). Ou alors
qu'on renverse la vapeur, qu'on dé-
plante les feux, qu'on détourne les vé-
hicules et qu'on rende l'avenue aux
piétons ! Mais les demi-mesures sont
les plus dangereuses. Et si certains
piétons, pour des raisons diverses, sem-
blent s'amuser à tenter le diable en
slalomant entre les véhicules, en tra-
versant hors des passages ou au feu
rouge, qu'on offre au moins une sécu-
rité minimale à ceux qui ne goûtent
pas ce genre de sport.

Michel-H. KREBS
——————.———^————liM-àm.MB-AM.

Le « piège » de Richemond : derrière la f i l e  arrêtée, U y a souvent la voiture
qui se dé p êche de passer parce qu'elle voit son f e u  vert quelques dizaines
de mètres en avant. Un rappel de la signalisation AVA N T  le
passage pour piétons, synchronisée avec celle des carrefours, serait plus
e f f i cace  qu'un rappel des dispositions lé gales... (photos Impar - Bernard)

Le vestiaire de les €r®ij i«ït©Mge est o&svert
Pantalons, vestes, manteaux, jupes,

robes, fourrures, sous-vêtements, pei-
gnoirs, chaussures, etc. etc. : il y a
déjà beaucoup de choix au vestiaire de
la Croix-Rouge locale, qui s'est ouvert
hier après-midi rue de la Paix 73. Et
il y a déjà beaucoup de « clients.» aus-
si ! Ce nouveau service — car la modi-
cité des prix pratiqués permet d'em-
ployer ce terme — semble donc avoir
pris un bon départ.

Animé par Mme A. Nardin entou-
rée d'une dynamique équipe de 18 col-
laboratrices travaillant (bénévolement)
par rotation , le vestiaire est installé
dans un appartement. Locaux modes-
tes, sans « chichis », mais où le simple

curieux comme l acheteur confirme
trouve un accueil sympathique, des
conseils. Dans une chambre, sur des
cintres, s'alignent manteaux, vestes,
peignoirs et autres. Dans une autre,
on a aménagé la « boutique aux pan-
talons » et aux jupes. Et dans une troi-
sième se trouve, sur des rayonnages
ou sur des étalages... le reste. C'est-à-
dire lainages, sous-vêtements, chaus-
sures et autres. Une cabine d'essayage
est à disposition. On trouve là des vête-
ments de tous genres, pour tous les
âges, tous les goûts, toutes les tailles.
Sauf , peut-être, l'avant-garde de la mo-
de, bien sûr... Mais la mode étant ce
qu'elle est cet automne, on peut même
se demander si le « fin du fin », pour
être vraiment « rétro » de manière au-
thentique, ne se trouve pas justement
dans le vêtement d'occasion ! De tou-
te manière, toutes les pièces offertes
aux amateurs ont été soigneusement
triées, soit qu'elles proviennent de ra-
massages de vêtements, soit qu'elles
aient été j apportées séparément au ves-
tiaire. Elles sont toutes de présentation
correcte même si, pour des raisons _ de
prix de revient, toutes lie sortent pas
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directement du nettoyage chimique.
Lors de notre bref passage au vestiaire,
hier après-midi, nous avons pu mesu-
rer non seulement le travail important
qu'il représente pour les dames qui
s'en occupent , mais encore l'intérêt qu'il
suscitait dans la population. On rencon-
trait là, dans une ambiance détendue,
aussi bien des personnes âgées que
des adolescentes, des mères de famille
avec leurs enfants. Certains de ces
« clients » ne venaient que jeter un
coup d'œil, d'autres repartaient avec
un achat , plusieurs en profitaient pour
donner un ou plusieurs vêtements non
utilisé tout en faisant l'acquisition d'une
pièce dont quelqu'un d'autre n'avait
plus eu l'emploi... Voilà une bonne
contribution, en somme, à l'effort ac-
tuel de lutte contre le gaspillage et
contre la « civilisation du déchet » !
Sans compter que, grâce aux recettes
du vestiaire, la Croix-Rouge pourra ali-
menter sa «cagnotte » pour financer le
centre d'ergothérapie qu'elle veut ou-
vrir... A propos d'ouverture, rappelons
celle du vestiaire : tous les mercredi et
jeudi après-midi, de 14 IL 30,.à 18 h.

r ..«•- r ¦ jjj; _ photo Impar-Bernard)
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Exposition de champignons : Organi-
sée par la Société mycologique de La
Chaux-de-Fonds, samedi 7 et dimanche
8 septembre dans la salle de l'Ancien
Stand.

Contrôle des champignons : Les cueil-
lettes de champignons sont contrôlées
officiellement du lundi au vendredi, de
11 h. à 12 h, et de 17 h. à 18 h. dans les
locaux du Service d'hygiène, avenue
Léopold-Robert 36. Le samedi de 11 h.
à 12 h, le dimanche de 18 h. à 19 h. dans
le local de la place du Marché, place
Neuve, bâtiment du kiosque à jour-
naux.

Service d'hygiène

Chœur d'hommes « La Pensée ». —
Vendredi 6, 20 h. 15, répétition gé-
nérale, au local (Ancien Stand).

Chœur mixte de l'Eglise réformée. —
Lundi 9 sept., audition à l'Asile de la
Sombaille. Rendez-vous à 19 h. 45
devant Sombaille 4a.

Club Alpin suisse. — Chalets Joux-du-
Plâne, Mont-d'Amin ouverts. Samedi
7 sept. Niesen (avec famille). 7-8
sept., traversée des Petits-Charmoz.
Réunions des participants ce soir à
18 h. 15 au local. 14-15-16 sept. (Jeû-
ne fédéral), Galenstock, etc., inscrip-
tions R. Cop. Cabane Valsorey (avec
famille), inscriptions R. Parel.

Club suisse des femmes alpinistes. —
Ce soir , assemblée 20 h. Paiement
train Zermatt, prix billet collectif :
60 fr. 80. Demi-billet : 42 fr. 60. Ins-
criptions course à la Gemmi.

La Jurassienne, section de courses des
UCJG. — Rallye 74 : Rallye des
familles, région de La Chaux-d'Abel.
Renseignements et inscriptions : ven-
dredi 6 sept, à 18 h. devant la gare
CFF. Rendez-vous dimanche 8 sept ,
grands et petits. Samedi 7 sept., nos
organisateurs (mycologues avertis)
nous recommandent de visiter l'ex-
position de champignons à l'Ancien
Stand. Ceci afin d'être déjà renseignés
pour la sortie du 21 septembre. Gym-
nastique : reprise normale d'activité
pour les deux groupes.

Musique des Cadets. — Répétitions gé-
nérales : mardi 19 h. 30, jeudi 19 h.
30. Présence indispensable.

Samaritains. — Jeudi 5 septembre, à
20 h., « au local » : Comité.

Société d'espéranto. 11 septembre 1974,
dès 20 h., soirée-travail dans les nou-
veaux locaux du Centre culturel es-
pérantiste (KCE), rue des Postiers 27.

Société suisse des contremaîtres. — 8
septembre, torré des familles, Som-
martel.

Sociétés locales

MERCREDI 4 SEPTEMBRE
Promesses de mariage

Corrà Giovanni, aide-mécanicien, et
Ignacio Maria Antonia.

Décès
Frey née Stockburger Marie Antoi-

nette, ménagère, née le 9 avril 1894,
veuve de Frey Jules.

Etat civil de La Sagne
Naissances

Août 21. Gonin Yvan, fils de Gonin
Francis Joël et de Mariette Charlotte
née Nicolet. — 26. Bonnet Xavier, fils
de Bonnet François Charles Marie et de
Claude Huguette née Vogt. — 27. Kolo-
novics Patrick Stéphan, fils de Kolono-
vics Kalman et de Yvette Renée née
Léchot.

Décès
17. Perrenoud Charles-Arthur, né le

10 mai 1893, veuf de Laure-Esther née
Ducommun.

Etat civil

La Chaux-de-Fonds
Galerie ADC : 14 à 18 h. 30, exposition

Ch. Huguenin.
Musée paysan : 14 à 17 h.
Musée d'histoire naturelle : 14 h. à

16 h. 30.
Musée des Beaux-Arts : 10 h. à 12 h.,

14 h. à 17 h.
Cabaret 55 : Attractions internationales.
Bar 72 : Dancing-attractions.
Le Scotch : Bar-dancing.

Le Domino : Cabaret-Attractions.
La Boule d'Or : Bar-dancing.
ADC : Informations touristiques, tél.

(039) 23 36 10, avenue Léopold-
Robert 84.

Baby Sitting, Croix-Rouge, tél. 22 22 89,
9 à 11 h., 14 à 16 h.

Service d'aide familiale : tél. 23 88 3B
(en cas de non-réponse 23 20 16).

Alcooliques anonymes AA : tél . 23 75 25.
Pharmacie d'office : jusqu'à 21 heures,

Coop 3, Av. Léopold-Robert 108.
Ensuite, cas urgents, tél. No 111.

Service d'urgence médicale et dentaire :
tél. No 22 10 17 renseignera. (N'ap-
pelez qu 'en cas d'absence du mé-
decin de famille.)

Police secours : tél. No 117.
Feu : tél. No 118.

Pour les cinémas voir en page 21.

M E M E N T O

Ce soir, à 20 h. 15
Parc des Crêtets

Concert public
gratuit

Fanfare des Cadets
Orchestre d'accordéonistes « Patria »

« Ceux de la Tchaux »
sous les auspices de l'ADC - Office

du Tourisme

En cas de mauvais temps, renvoi à
vendredi 6 septembre

Offre spéciale :

Raisin Régina d'Italie

Le kilo 1.3©

MIGROS
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ON ENGAGE
tout de suite ou date à convenir

MANŒUVRE
pour notre station DINITROL.
Bon salaire.
Se présenter ou télépohner :
Carrosserie Garage de la Ruche

F. HAAG — RUCHE 20
2300 LA CHAUX-DE-FONDS

Tél. (039) 23 21 35
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{% ¦ jy p 11 » « JEUDI, VENDREDI, SAMEDI, DIMANCHE à 20 h. 30
V#Il^&IwI#^ Une comédie policière menée à un train d'enfer.

CASINO FL ICS ET V O Y O U S
La EL La^^^^ Lat Un film plein d'action. De l'humour... du suspense... de folles poursuites...
T ' I  «T3QV 31 1 3 I R  Avec CLIFF GORMAN, JOSEPH BOLOGNA, DICK WARD

I ci. lUoy) o I I O  10 Panavision - Couleurs 16 ans

Hôtel de la Couronne RU JL I &* 
3 tours pour Fr. 1.—

Les Brenets |M| g| 
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Les 2 premiers tours gratuits

Beaux quines : lapins
Vendredi 6 septembre 1974 organisé par la Chorale Premier match de la saison poulets frais - filets garnis
dès 20 h. 30 estagnons d'huile - vin, etc.
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Î PB̂ ^K̂ ™1*  ̂ I 
J cïvet de chevreuil -ii _ mm

M^mip tamWSS  ̂\ f f*  J 
avec os le kg. Fr. 1 I ¦ p

^^^^T^R^^^^^̂I f̂i Raîs5n Regîna le kg. Fr. 1.35 JÊË
I 9 F -iwJfc -̂*^̂ :Â^ m̂m V V^OCa-V^Ola le litre Fr. ""^^ j |

HÔTEL DU LAC - LES BRENETS
LA CHASSE EST OUVERTE

avec de nombreuses spécialités

ET CONTRE LA HAUSSE DES PRIX...
TOUS LES SOIRS

FONDUE BOURGUIGNONNE
200 gr. de viande - 10 garnitures, Fr. 13.50

Tél. (039) 32 12 66

Dans le cadre de son agrandissement
et de sa nouvelle organisation

L'HÔPITAL
DU LOCLE
ENGAGE

infirmières diplômées
en soins généraux

infirmières-assistantes

infirmières-veilleuses

technicienne en radiologie
(éventuellement à temps partiel)

jeunes filles ou dames
pour les services de cuisine et de maison

Tous renseignements seront fournis par l'infirmière-
chef ou l'administrateur : tél. (039) 31 52 52, int. 245
ou 122.

A LOUER

appartement
2 pièces, cuisine,
WC, avec dépen-
dances. Fr. 150.—,
charges comprises.
Tél. (039) 31 62 35,
Le Locle.

A LOUER
AU LOCLE

1 studio
MEUBLÉ

Situation: France 17
Loyer : Fr. 184.—,
charges comprises.
Libre : Tout de suite
ou date à convenir.

1 studio
NON-MEUBLÉ

Situation: France 17
Loyer : Fr. 175.—,
charges comprises.
Libre : Tout de suite
ou date à convenir.
Pour visiter: M. Hu-
go Pellizzari, Rue de
France 17, Le Locle

1 studio
MEUBLÉ

Situation : Commu-
nal 12.
Loyer :, Fr. 187.—,
charges comprises.
Libre : Date à con-
venir ou au plus
tard le 31 octobre
1974.
Pour traiter: GECO
GERANCES &
CONTENTIEUX SA
Jaquet-Droz 58
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 22 11 14-15

IL N'Y A PAS
DE
MAUVAISE
PLACE

pour une
publicité |
bien faite ¦

A LOUER
AU LOCLE

STUDIO
moderne, meublé,

tapis. Libre au 1er
octobre 1974.

Tél. (039) 31 65 42

MACULATURE
en vente au bureau

de l'Impartial

A LOUER
AU LOCLE

pour fin septembre

appartement
3 pièces + chambre
indépendante, con-
fort, ensoleillé.

Fr. 207.— + chauf-
fage.

Tél. (039) 31 64 54.

A VENDUE

MAZDA
616

DE LUXE
1971, 41.000 km, très
bon état , expertisée.
Prix Fr. 5500.—.

Tél. (039) 31 57 29,
Le Locle,

heures des repas.

Restaurant TERMINUS
LE LOCLE

cherche

SOMMELIÈRE
(Etrangère avec permis C accep-
tée)
Congé deux jours par semaine
dont le dimanche

EXTRA
Se présenter ou téléphoner au 039
31 19 07.

Le Buffet CFF
Le Locle
cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

serveur

serveuse
une fille de comptoir
et d'office
chef de cuisine remplaçant
Se présenter ou téléphoner au
(039) 31 30 38.

A VENDRE

Renault 8
expertisée en mars

1974.

Tél. (039) 36 12 45

Le Grenier
Les Geneveys-sur-Coffrane
Rôtisserie-Hôtel-Bar-Dancing

cherche

SOMMELIÈRE
BARMAID
Entrée tout de suite.

Se présenter ou téléphoner au (038)
57 13 55 ou 57 17 87.

Occasions

SIMCA 1100
1970, expertisée, et

VW 1200
1970, expertisée.

Voitures en excel-
lent état.
Prix intéressants.
GARAGE DU CRËT
Verger 22, Le Locle
Tél. (039) 31 59 33

LA COMMUNE
DU

CERNEUX-PÉQUIGNOT
met en soumission le poste de

concierge
communal
Le cahier des charges peut être consulté au bureau
communal.

Entrée en fonctions le 15 novembre 1974 ou date à
convenir.

LE CONSEIL COMMUNAL

Entreprise industrielle en pleine expansion, située
dans le Bas-Valais, cherche pour date à convenir,

ACHETEUR
capable de traiter avec ses fournisseurs et gérer ses
stocks.
Ce poste demande la connaissance de l'outillage de
mécanique de précision.

Prière d'adresser les offres manuscrites avec préten-
tion de salaire sous chiffre P 36 - 901 603 à Publicitas
1951 SION.

CHERCHONS :

régleur-ajusteur de machines qualifié
pour nos automates modernes, soit :
Warner Swaswy 1 AC, Index E 42, Dubied 517 S avec
chargeur à chaîne et tours revolver.
Nous offrons : Très bon salaire

Travail intéressant et varié
ainsi que transport par propre bus
depuis les régions de Zurich et Affol-
tern/Albis à l'établissement de Stalli-
kon.

Veuillez svpl. vous adresser avec les documents usuels
à la Maison Th. Zùrrer & Cie, Birmensdorfstrasse 470,
8055 Zurich, tél. (01) 35 25 55.

;(
— 

)
Petite famille cherche à louer au
Val-de-Ruz, dans vieille maison,

appartement
3-4 pièces, plain-pied avec jardin
potager et possibilité d'y mettre
1 à 2 enfants, le chien et le chat.

Téléphoner au (039)) 41 11 58

l J
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Premier événement culturel de la saison locloise

Dans un pays où la gravure reste
toujours un noble métier, où l'on a le
goût des cheïs-d'oeuvre de tous les
arts graphiques, par tradition autant
que ' par choix , le Musée des beaux-arts

du Locle a axé son élan vers cette dis-
cipline artistique.

Après la création d'un cabinet des
estampes permanent, qui se trouve dans
la salle sud-ouest , après de nombreu-
ses et remarquables expositions parmi
lesquelles « Chagall , Cinquante ans
d'illustrations françaises, l'Atelier La-
courière et ses maîtres », la première
manifestation des activités culturelles
de la saison locloise d'hiver vient enco-
re du Musée des Beaux-Arts qui, sous
l'initiative de M. Charles Chautems,
présente du 7 septembre au 13 octobre
un ensemble de chefs-d'oeuvre de la
gravure des XIX et XX siècles prove-
nant de collections privées du Jura
neuchâtelois exclusivement.

Le simple fait de réunir tant d'oeu-
vres de valeur dans les Montagnes
neuchâteloises vient encore confirmer
aux responsables des destinées du mu-
sée que l'option qu'ils ont prise de con-
sacrer une grande part de leurs efforts
à l'illustration et à la présentation de
la gravure trouve une résonance pro-
fonde à l'extérieur.

DES NOMS PRESTIGIEUX
150 oeuvres réunies et pour la plupart

venant de fort petites collections, voire
quelquefois pièce unique chez un ama-
teur qui l'apprécie, placeront à la ci-

maise de la grande salle carrée les
noms prestigieux de Corot , Delacroix ,
Pissaro, Odilon Redon, Maillol, Carriè-
re, Rouault, Marquet, Jacques Villon,
Segonzac, Miro , Adam , Jacquemin, Erni ,
Lermite ainsi que des maîtres suisses
et neuchâtelois contemporains, et cela
dans les techniques les plus variées,
pointe sèche, burin , eau-forte, aquatin-
te, lithographie, etc.

Le vernissage qui aura lieu samedi
après-midi à 15 heures sera une intro-
duction précieuse à la visite de l'exposi-
tion puisque M. Michel Terrapon , con-
servateur en chef du Musée d'Art et
d'Histoire de la ville de Fribourg, en
fera une introduction. Un catalogue
illustré sera le guide précis pour, une
visite enrichissante, tout à la fois quête
de la beauté et hommage à la gravure.

M. C.
Une des planches les plus célèbres du « Misère », testament spirituel et
artistique de Rouault. (photo Impar - ar)

Une grande exposition de gravures

Des réveils qui déchantent
Une équipe de fêtards nocturnes

se sont distingués la nuit dernière
aux abords de la gare CFF. Sans
doute assez mûrs pour ne plus se
soucier- de la tranquillité d'autrui à
une heure avancée de la nuit, ¦ ils
ont été la cause d'une certaine agita-
tion dans le quartier , cassant beau-
coup, se blessant mutuellement, se-
mant l'émoi autour d'eux. Ce qui
était prévisible arriva. La police in-
tervint et l'un des galopins au moins
finit sa nuit au poste, ayant tout
loisir de méditer jusqu 'à l'aube sur
les principes bien structurés qui ré-
gissent les droits et les devoirs d'un
citoyen libre.

Les fêtards s'en prirent même aux
candélabres qui éclairent les esca-
liers du Crêt-Perrelet. (Impar - ar)

Nouveau magasin
d'horlogerie

Après 27 ans d'activité dans la
boutique qu'ils tenaient au no 1 de
la rue Daniel JeanRichard , MM.
Isely et Baillod se sont retirés tous
deux de la branche pendulerie et
TV qu'ils exploitaient ensemble. De-
puis le début de ce mois M. Eric
Jossi, horloger rhabilleur qui fut
employé pendant 18 ans dans une
importante entreprise de la place, a
repris le flambeau de ses prédé-
cesseurs en ouvrant, dans des lo-
caux rénovés, une boutique d'hor-
logerie-bijouterie-pendulerie et de
rhabillage.

A propos d'une poste
Une poste, une gare... Toute la popu-

lation s'y retrouve sans peine « que
non ? » Que peut-il bien se passer dans
les pensées de chaque client aux gui-
chets d'une poste ?

— Oh là là, après ces payements,
j' ai presque plus rien pour « faire mon
mois ! »

— Un paquet qui n'a pas de grande
valeur « dedans », qui va partir si loin ,
qui demande tant de papiers à remplir,
ça coûte cher, plus que son contenu.
Zut , c'est mon cœur qui part avec !

— Un paquet d'horlogerie... et vlan,
via de l'autre côté, c'est mon boulot.
Où ça va , je ne le sais guère, pourvu
que j' aie ma paie, le reste je m'en fi-
che un peu.

— Des saisonniers qui envoient pres-
que tout leur salaire à la .« famiglia »
avec un sourire humide.

Une poste ? un livre...
Et puis comme les fleurs , de la mais-

sance à la mort , elle y participe, vous
savez.

Bienvenue nouvelle poste !
On ne peut plaire à chacun bien sûr,

mais on est là, bien centrée, près du
Temple, avec sa vieille fontaine et ses
marronniers.

En avant toute ! A. M. GIRARD

Tribune libre

On en parle au Locle
de la République du Quartier-Neuf
En 1961, les gars du Quartier-Neuf

nés aux alentours des années vingt,
décidèrent de fonder la « Républi-
que du Quartier-Neuf » et de célé-
brer l'événement au cours d'une
journée de fête qui eut lieu le 23
septembre. Ils furent quarante-cinq
à se retrouver, venant des quatre
coins du pays, mais tous originaires
du Quartier - Neuf où beaucoup
étaient nés, où d'autres avaient vécu
les plus belles années de leur jeu-
nesse. Les retrouvailles eurent lieu
dans une ambiance chaleureuse d'a-
mitié et d'émotion. Ce fut un tel
succès qu'une deuxième rencontre
regroupa plus de cinquante parti-
cipants en 1967. En 1971, pour la
première fois, les filles ou les da-
mes originaires du Quartier - Neuf
furent invitées à se Joindre aux
hommes et la « sortie » ' à*' Sommar-
tel vit septante-cinq

^ 
anciens 

^
assurer

la réussite dé là troisième rencontre.
Et voici qu'en 1974, le samedi 21

septembre prochain, toute l'équipe
va se retrouver .autour de la célè-
bre fontaine pour une nouvelle jour-
née amicale qui se déroulera en
ville d'abord, puis à Sommartel pour
les festivités. Cent-vingt convoca-
tions ont été lancées par le Georges
pour les républicains, et par la Mar-
guerite pour les républicaines.

Le chroniqueur pourrait ici citer
des noms ou des surnoms bien con-
nus de personnalités qui prendront
part à la fête. Ce n'est pas cela qui

compte. Ce qui est important, ce qui
est beau, ce qui est positif , c'est de
voir se retrouver et se pencher sur
un passé déjà lointain toute une
cohorte joyeuse de garçons et de
filles qui sont restés fidèles à leur
Quartier - Neuf , à leur amitié d'au-
trefois, à leurs souvenirs communs.
Us évoqueront une fois de plus le
temps de leur adolescence, de leurs
jeux, de leurs farces, de leurs peti-
tes expéditions guerrières contre
ceux des autres quartiers de la cité,
de leurs joies ou de leurs décep-
tions. Ils feront revivre l'Histoire
de leur République et celle de leur
bonne ville du Locle qu'ils aiment
l'une et l'autre. Us riront et chante-
ront, ils trinqueront comme il se
doit et ils renouvelleront le pacte
solennel qui les unit dans le res-
pect des traditions du Quartier-
Neuf : linerté;,, amitié, fidélité !

Citoyennes et citoyens du Quar-
tier-Neuf , amis de toujours, ceux de
la ville vous saluent cordialement et
souhaitent que votre quatrième
rencontre soit la plus belle. Qu'elle
emplisse vos coeurs de joie et de
fierté, qu'elle vous offre les plai-
sirs incomparables de l'amitié la
plus sincère et qu'elle consolide da-
vantage encore les liens sacrés de
votre République une et indivisi-
ble ! En 1971, vous aviez dit : « A
dans trois ans, vers la fontaine ! ».
Le pari est tenu. Bonne journée à
tous. Ae.

Dimanche matin se déroulait la 4e
épreuve de championnat du groupe d'o-
rientation ARTM Neuchâtel - Monta-
gnes, dans la région des Monts-sur-
Le Locle. 29 concurrents s'élançaient,
par un temps ensoleillé, sur les par-
cours assez rapides, tracés par Roger
Thiébaud.

On notait au départ des coureurs de
renom , tels que Hugo Mœsch, Domini-
que Méan, Olivier Fatton, Michel Du-
ruz, Jean-Francis Mathez, etc. mais
surtout Jean-Luc Cuche du Pâquier ,
membre de l'élite A du pays ; c'est
d'ailleurs lui qui allait réaliser la meil-

leure performance absolue de la jour-
née. Signalons encore les excellents
tenps de Olivier Fatton en juniors, de
Hugo Mœsch et du Loclois Pierre Baeh-
ler et élite.
. Voici les principaux résultats :

Elite (7 km. 11 postes) 1. Jean-Luc
Cuche, CO Chenau Le Pâquier, 2. Hugo
Mœsch, CO Laïta Bienne 3. Pierre
Baehler, Le Locle.

Seniors I (7 km. 11 postes) 1. Jean-
Francis Mathez, CO Chenau Fenin, 2.
Jean-Louis Ray, GO NE - Mont. Le
Cachot 3. Heinz Luginbuhl, CO Laïta
Colombier.

Seniors II (7 km. 11 postes) 1. "Willy
Steiner, ANCO Chaux-de-Fonds.

Juniors (7 km. 11 postes) 1. Olivier
Fatton , CO Chenau Fenin, 2. Roland
Mercier, SC Le Locle, 3. Dominique
Méan, CO Laïta NE.

Seniors III (5 km. 9 postes) 1. Ernest
Wirz , Le Locle, 2. Raymond Duruz CO
Laïta NE, 3. Roger Perrenoud CO NE—
Mont-Le Locle.

Ecoliers (4 km. 7 postes) 1. Pascal
Junod, CO Chenau Dombresson , 2. Aldo
Ray, Le Cachot.

Ecolières (4 km. 7 postes) 1. Brigitte
Ray, Le Cachot , 2. Chantai Ray, Le
Locle. (jba)

La course d'orientation des Monts

, S JAQUETTE RENARD §1
S FOURRURE et DAIM $£

: COMMUNI Q UÉS :

Au cinéma Casino : «Flics et voyous»
est un film plein d'action dans lequel
deux agents de la police new-yorkaise
risquent leur peau pour 43 dollars par
jour. Us décident aujourd'hui de risquer
leur vie en dévalisant 10 millions de
dollars en tant que voyous. C'est une
réalisation de Aram Avakian , interpré-
tée par Cliff Gorman , Joseph Bologna ,
Dick Ward , Shepperd Strudwick. En
panavision-couleurs. Jeudi, vendredi ,
samedi et dimanche à 20 h. 30.

| M E M E N T O
 ̂ y

Cinéma Casino : 20 h. 30, « Flics et
voyous ».

Château des Monts : 14 à 17 h.
Pharmacie d'office : Breguet, jusqu 'à

21 heures, Ensuite le No 117 rensei-
gnera.

Permanence médicale : en l'absence du
médecin traitant , tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire : tél. No 117 ren-
seignera.

Le Locle

Belle course des aînés
Samedi, soixante et une personnes

âgées de la localité ont particip é à la
traditionnelle course organisée par les
paroisses catholique et protestante. Cet
après-midi de détente et le repas o f -
f er t s  aux aînés est possible grâce à la
participation financière des deux pa-
roisses et une subvention communale,
mais aussi aux vingt conducteurs bé-
névoles qui mirent leur véhicule à dis-
position, et à divers dons.

Mme Gaston Dubois et M. Louis Bil-
lod avaient organisé avec soin la sortie
de samedi au Roselet, où les aînés ren-
dirent visite aux chevaux qui, comme
eux, jouissent d'une retraite bien mé-
ritée. Si la plui e fu t  un moment de la
partie, elle ne parvint pas à entamer
la bonne humeur de ceux qui veulent
démontrer que le troisième âge est
joyeux.

Le repas était servi à l'Hôtel du Lac,
aux Brenets, et f u t  animé par un ac-
cordéoniste et les chants et poèmes de
plusieurs aînés. M. Charles Pellaton
remercia les chauf feurs , les autorités
et les deux paroisses, représentées par
M. Roulin, curé, et Perregaux, pasteur,
par un texte sur le thème des mains,
témoins de tous les actes de la vie, en
concluant par ces mots : « Grâce aux
mains des aînés, l'avenir est préparé ».

Ce f u t  une belle et sympathique
journée, et l'on se quitta en se don-
nant rendez-vous pour l'année pro-
chaine, (dn)

LES BRENETS

L.a Batterie de campagne 9, unité clu
Groupe d'artillerie de campagne neu-
châtelois, se réunira dimanche pour
commémorer le 35e anniversaire de la
mobilisation de 1939. Cette cérémonie
du souvenir, qui a lieu tous le

^
s cinq

ans, se déroulera à l'hôtel du Saut-du-
Doubs, où le pasteur Jacques Février
rendra hommage aux artilleurs dispa-
rus.

Quelques allocutions seront pronon-
cées par M. Paul Haldimann, président
de la commune des Brenets, le colonel
Hugues Bonhôte, ancien commandant
de la batterie 9 et le capitaine Fred
Uhler, représentant l'ensemble du grou-
pe 5. La Fanfare des Brenets prêtera
son concours pour celte manifestation.

C'est une centaine d'hommes qui se
retrouveront dimanche pour une jour-
née placée sous le signe de la camara-
derie, (dn)

Commémoration
de la « Mob »

Reprise des séances
du Centre culturel

Le Centre culturel , animé par M.
Jean-Claude Perrin , a décidé d'organi-
ser une soirée de cinéma vendredi soir.
Les films prévus pour cette manifes-
tation seront consacrés à la vie des ha-
bitants de la région. Us seront présen-
tés par MM. Perrenoud et Thiébaud.

Bien que cette séance n'entre pas
dans le programme 1974-1975, elle sera
une avant-première du programme pro-
chain.

L'année dernière, le Ciné-Club avait
connu un succès remarquable et nul
doute qu 'il reparte du bon pied pour la
saison prochaine, (ff)

LES PONTS-DE-MARTEL

¦mSSiiH Feuille d'AvisdesMontagnes W/BMBBmÊÊ

Le Département neuchâtelois des
Travaux publics a décidé d'organiser
pour la première fois un exercice des
sapeurs-pompiers qui groupera des par-
ticipants suisses et français, lesquels
seront instruits sur l'extinction et la
récupération des hydrocarbures et des
acides. Cet exercice commencera le lun-
di 9 septembre et durera plusieurs
innrç

Exercice franco-suisse
de sapeurs-pompiers

LUNDI 2 SEPTEMBRE
Promesses de mariage

De Boni Giovanni, peintre en carros-
serie, et Koller Francine Florine Marie.
—¦ Meyer Jacques Louis Henri , électro-
nicien , et Millier Annelise Johanna.

Décès
Cornaz Jeanne Elisabeth, née le 30

mars 1887, ménagère, célibataire.

Etat civil

Fcsire le tour de la Suisse à pied
Une idée originale au temps de l'automobile

« Va et découvre ton pays » ! Mais
pour le découvrir ailleurs que sur le
macadam on a créé les randonnées pé-
destres et les marches de toutes les éti-
quettes. Elles ont eu le grand mérite de
réapprendre à beaucoup le plaisir de
la marche, mais dirigée, canalisée, ba-
lisée.

Faire le tour de la Suisse à pied, seul
ou presque, c'est l'aventure que vit
actuellement un jeune homme des
Ponts-de-Martel , Walther Hervé Fin-
ger, âgé de 21 ans, dessinateur en
chauffage de son métier, entreprise qui
va bien au-delà des marches dominica-
les, et qu'il a minutieusement préparée.

Le parcours qu 'il a établi avant son
départ et qui fait vraiment le tour du
pays avec des incursions à l'intérieur,
par des chemins pédestres, des sentiers
de montagne, avec des étapes bien déli-
mitées mais des logis aléatoires, lui
laissait prévoir qu 'il aurait souvent la
solitude comme seule compagne. Aussi
a-t-il pris comme compagnon de route,
Karma , un jeune Saint-Bernard.

Parti le 15 mai des Ponts-de-Martel,
il compte y revenir à la mi-octobre,
après avoir parcouru plus de 2130 km,
ce qui était prévu , car les deux compa-
gnons, qui avancent à la carte, se sont
quelquefois perdus ; celle-ci comptait
en effet deux ans de retard sur la
réalité et ne contenait pa,s encore cer-
tains détails qui 'allongèrent ' la route.
« Une fleur au chapeau, à la bouche
une chanson »... ainsi chantaient les
scouts, mais la chanson ne mentionne

pas le lourd chargement de 30 kilos sur
le dos du marcheur. 20 étapes fixées
d'avance, à une date précise, permettent
d'envoyer et de recevoir du courrier,
d'expédier et de recevoir , comme au
service militaire le sac de linge et de
retirer un petit pécule, pour ne pas
emporter toutes les finances tout au
long du périple.

SOUS LES ETOILES
ET CHEZ L'HABITANT

L'aventure a commencé par le nord,
les bords du Rhin , le Liechstenstein,
les . Grisons, avec un assez long séjour
au parc National. Puis ce fut le Tessin
et actuellement les deux voyageurs sont
à Zermatt où le maître travaille pour
renflouer un peu l'escarcelle. Il a eu la
surprise de constater que son compa-
gnon d'aventure coûtait plus cher qu 'il
ne l'avait prévu , que d'autre part il
supporte moins bien la marche que le
jeune homme qui a cherché en vain
des « chaussures chien » qui existent

réellement mais pas dans la bonne
pointure. Le retour se fera par Cha-
monix et la Savoie. W.-H. Finger ne
transporte pas de tente dans son « bar-
da » mais un simple sac de couchage.
Les deux amis couchent souvent à la
belle étoile mais surtout ils ont toujours
trouvé un accueil très chaleureux chez
l'habitant.

Point n'est besoin de connaître l'alle-
mand, on se débrouille toujours et la
gentillesse de l'accueil se double sou-
vent du couvert. Visiter le plus d'en-
droits possible, les fixer sur la pellicule
(il a déjà envoyé plus de 500 dias que
sa famille et ses amis auront vus
avant lui), toutes ces occupations qui
remplissent bien la vie du touriste so-
litaire n'empêchent pas que parfois se
glisse un petit sentiment d'ennui. Sans
Karma, l'aventure n'aurait peut-être
pas été réalisée, car il faut bien quel-
quefois un interlocuteur. Us vivent en
dehors du monde, sans transistor mais
avec cependant une musique à bouche
pour la récréation. Us marchent, ayant
pris un bon rythme et se tenant assez
précisément aux horaires qu'ils s'é-
taient fixés. Le résultat de l'effort
c'est que l'épaisseur des semelles dimi-
nue, qu'aux dernières nouvelles il en
restait deux millimètres et;qu'il fallait
sérieusement envisager ¦'• l'achat d'une
nouvelle paire $e chaussures,, .

On peut se demander quel entraîne-
ment avait préparé W.-H. Finger à
cette aventure ? Quelques petites mar-
ches les jours précédents seulement et
surtout pour tester le chien. C'est bien
là que l'expérience présenta quelques
problèmes.

On se réjouit fort aux ' Ponts-de-
Martel de retrouver le voyageur et
surtout de l'entendre raconter son
voyage et commenter les fort beaux
clichés en couleurs qui resteront un
magnifique souvenir d'une entreprise
qui demandait beaucoup de cran, une
volonté bien trempée, beaucoup de per-
sévérance mais qui fut certainement
une épreuve fort enrichissante.

M. C.
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Le vrai, le seul, l'unique DISCOUNT ]^M «HP» À LA PORTÉE DE TOUS ! ! ! ! |

Prix j
Diga S

Pommes de terre kg. —.35
j (par sac de 30 kg.)

Côtes-du-Rhône 1972 A.C. bout. 7 dl. 2.75
I Côtes-du-Rhône A.C - s litre ' ¦ • ¦"/'•  ̂ K m 3.15
I Cynar litre 11.95 I

Pomme pure 40° litre 13.95
; Suze litre 15.60
| Beaujolais 1972 A.C. bout 7 dl. 3.45

Bière Cérès six-pack 5.—
! Bière Cardinal caisse 15 bout. 12.25 I
j (la bout. —.817)
! Henniez-Santé gazeuse caisse 12 bout. 3.60
| (la bout -.30)

Incarom 550 gr. 7.90 ¦ |
Laque Cadonett bombe 400 gr. 4.90

1er étage : meubles espagnols et rustiques — articles de
| ménage et de camping

cherche pour sa succursale du LOCLE

B1IWC1B BiVlwl lW

outilleurs
pour travaux très variés

un mécanicien
i m> - m ¦*de précision

ayant déjà de l'expérience
pour l'usinage d'électrodes et pour travaux très
variés sur machines à électro-érosion.

personnel
féminin

pour divers travaux en atelier.

Se présenter à notre usine rue du Parc 7, 2400 Le Locle, lundi après-midi
excepté.
ou adresser offres au chef du personnel CARACTÈRES S. A., rue du
Plan 30, 2000 Neuchâtel.

V JI "—1
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engageraient dès que possible :

! UN HORLOGER j
| COMPLET j
I

très qualifié, aimant la belle horlogerie soignée et
désirant se perfectionner ou s'initier aux calibres

! 

plats. i

Poste stable.

Prière de prendre rendez-vous par tél. (039) 23 17 15,
37 bis, rue Combe-Grieurin, La Chaux-de-Fonds.

- m**** Transports

I jpaaBiiia
2301 La Chaux-de-Fonds .̂ ^

I Crêt-du-Locle 12 *V

I

Tél. (039) 23 21 21

engagent tout de suite ou pour date a convenir

! CHAUFFEUR
¦ 

pour catégorie D, poids lourds
pour transports à COURTES DISTANCES.

j MANŒUVRE
¦ 

ROBUSTE pour leur département manutention
machines.

¦ 

NOUS OFFRONS :
— un travail varié et intéressant
— semaine de 5 jours ; horaire régulier
— avantages sociaux d'une entreprise moderne.

¦ 

Faire offres détaillées ou se présenter à nos
bureaux.

JT?I JURACIME S.A.
! |  I \ Fabrique de ciment
V JL J 2087 CORNAUX

¦ 
cherche pour son département BUREAU TECHNIQUE
un

EMPLOYÉ TECHNIQUE
à même de seconder le chef de ce département.
Ce futur collaborateur sera chargé de différents
travaux, entre autres :
• Etudes et projets relatifs aux installations de la

fabrique
m Chiffrage estimatif des projets
O Collaboration avec nos divers services d'exploi-

tation
9 Exécution de dessins techniques pour l'atelier.
NOUS DEMANDONS :
m diplôme de dessinateur sur machines
m aptitude à travailler de manière autonome
• langues : langue maternelle française ou alle-

mande et connaissances de la seconde langue.
Veuillez adresser vos offres de services à :
JURACIME S. A., Bureau du personnel,
2087 CORNAUX

PAS DE PUBLICITÉ = PAS DE CLIENTÈLE

A LOUER
pour tout de suite

i Nord 153, rez-de-
chaussée, 3 cham-
bres, WC extér.
Nord 155 : 2 et 3
chambres, WC ex-
térieurs.
Numa-Droz 110 :
3e étage, 3 cham-
bres, WC extérieurs
Progrès 2 : 2e étage,
2 chambres, bain,
WC intérieurs.
Progrès 7 : atelier.

pour le 31 octobre
1974

Progrès 7 : 3 cham-
bres, WC intérieurs
chauff. central.
Industrie 5 :
3 chambres, WC

i extérieurs.
Terreaux 17 : rez-
de-chaussée,
3 chambres, WC
extérieurs.
Soleil 14 : rez-de-
chaussée, 3 cham-
bres, WC extér.
Buissons 11 :
3e étage, 3 cham-
bres, WC intér.

pour le 31 décembre
| 1974

Industrie 12 i rez-
de-chaussée,
3 chambres, bain.
Soleil 4 : 3e étage,
3 chambres.

S'adresser :
Etude Pierre Jacot
Guillarmod, notaire
Av. Ld-Robert 35
Tél. (039) 23 39 14

Célibataire
comptable, 28 ans,

I désire faire la con-
naissance d'une gen-
tille demoiselle pour
sorties, amitié et
mariage.

Ecrire sous chiffre
CL 18796 au bureau
de L'Impartial.

Sai: L'Impartial



C'était jeudi dernier, la réunion des autorités. Voici quelques présidents :
au .centre celui du gouvernement, M. Carlos Grosjean, avec celui de
l'ADEV , M. J.-A. Steudler ; à gauche , celui du Grand Conseil , M. J.  Ruj -
fieux , avec celui de la commune des Verrières, M. P. Fauguel ; à droite,
celui de la commune de Môtiers, M. Arn, avec celui de la commune des

Bayards, M. Hainard. ¦ ¦

Il y avait une certaine gravite,
jeudi dernier , dans les propos de
M. Carlos Grosjean , président du
Conseil d'Etat. Il y avait aussi beau-
coup de gravité, dimanche, dans cer-
tains propos de M. Giacomo Roma-
no, assesseur de la région autonome
de Friul-Venetie Julienne, au Comp-
toir du Val-de-Travers. Car la vota-
tion du 20 octobre prochain préoccu-
pe les esprits. Notre hôte italien,
avec prudence et respect de l'opi-
nion démocratique du peuple suisse,
souhaita tout de même que le ré-
sultat ne pose pas le problème de
multiples chômeurs supplémentaires
à son pays.

INTÉGRATION
ET ENRACINEMENT

Il y avait aussi, et ce n'est pas
incompatible, beaucoup de bonne
humeur dimanche, pendant et sur-
tout après la partie officielle. Ces
manifestations ne sont pas toujours
passionnantes. Dimanche, tout se dé-
roula bien, et les contacts furent des
meilleurs durant le banquet. Autour
de quelques Suisses, il y avait nom-
bre d'Italiens, i Or la majorité dVsn»
tre-eux a déjà fait un remarquable
effort d'intégration en parlant notre
langue. Trois, par exemple, se ra-
contèrent tout à fait naturellement
une anecdote en français , alors qu 'ils
parlaient pourtant entre eux. Mais
en même temps subsiste un profond
attachement à la terre natale, enra-
cinement solide. « J'habite là » me
dit l'un d'eux en désignant une
photographie. Et de me montrer son
village d'origine alors qu 'il réside
en Suisse depuis vingt ans.

UN STAND SIMPLE ET NOBLE
II y avait aussi chez nos hôtes

beaucoup de légitime fierté à sen-
tir l'intérêt de Suisses pour leur ré-
gion. Le stand du comptoir est ab-
solument remarquable. Présenter
une région dans une manifestation
vouée en partie au commerce, c'est
souvent céder à la tentative de
l'accumulation, en faire le plus pos-
sible pour éviter les blessures d'a-
mour-propre. Un parti opposé fut
choisi par le décorateur : mettre peu
de choses, mais bien en valeur. Cette
simplicité empreinte de noblesse at-

tire finalement mieux l'attention
que le trop large inventaire. Elle est
du reste à l'image d'une région dont
nous commençons à pressentir la so-
lidité des liens qui unissent ses ha-
bitants , ne serait-ce que dans une
dizaine de sociétés en Suisse.

PREMIÈRES INFORMATIONS
Leur pays natal, c'est la région de

Trieste et d'Udine, contre la Yougo-
slavie et l'Autriche, une terre qui va
de la mer aux montagnes. Pour
beaucoup, c'est une autoroute, celle
de Milan à Trieste, vers la Yougo-
slavie, la Grèce, après l'arrêt de
Venise.

Et pourtant en regardant quelques
images, les souvenirs sont revenus :
de plages immenses, comme par-
tout. Mais un pêcheur qui répare
son filet, ce n'est plus comme par-
tout. U ressemble à ceux que nous
vîmes un jour à Caorle. Alors on
devient plus attentif puisque la dé-
couverte s'appuie déjà sur quelques
souvenirs fragmentaires. Palmanova ,
-ville, fortifiée,; vue d'avion, frappe :
un canal tracé selon les neuf bran-

ches-eBune étoile entoure -une ville
de même forme, axes partant d'une
grande place centrale. Elle se trouve
non loin de l'embranchement de
l'autoroute qui conduit à Udine. Et
si une fois, nous allions plutôt voir
cette ville que d'aligner les kilo-
mètres de béton...

Cette région offre donc de mul-
tiples possibilités touristiques, de la
mer à la montagne aux neiges éter-
nelles. Richesses naturelles, mais
aussi richesses de l'art religieux, de
l'architecture.

Mais l'on remarque alors que ces
premières informations sont assez
fragmentaires. Tout semble bien.
Mais si nombre de Frioulasi tra-
vaillent ailleurs que dans leur pays
natal , c'est que les occasions de
travail manquaient dans , leur région.
Et le Friul est-il aussi secoué par
certaines tendances séparatistes ?
Que signifie, en réalité , la notion de
région autonome ? La découverte
amorcée, la curiosité. La présence
de la région du Friul-Venetie Ju-
lienne au Comptoir du Val-de-Tra-
vers apporte un début de réponse.

Micheline L. BÉGUIN

| Quelques invités de l'inauguration du stand de Friul-Venetie Julienne.

Une région, le Friul-Venetie Julienne
se présente à nous...

Mais, comme pour le gaz et l'électricité
il s'agit de son prix de vente !

Le niveau de l'eau du lac va augmenter.

Dès le 1er octobre 1974, le prix de vente de l'électricité, du gaz et de l'eau
subira des majorations assez importantes à Neuchâtel. Il sera naturellement
possible aux habitants de faire fi de ces hausses en s'éclairant aux chan-
delles, en chauffant leur soupe à l'aide d'un feu de bois et en renonçant
à l'eau pour boire du vin. Si la dernière condition est adoptée depuis
longtemps déjà dans le Vignoble, les deux premières ne seraient pas

confortables bien longtemps.

Au cours d'une conférence de presse
présidée par M. Jean-Claude Duvanel,
MM. Paul-Edy Martenet, directeur des
Services industriels, Philippe Feudwei-
ler , responsable du service du gaz et
des eaux et M. Jean-Louis Dreyer, res-
ponsable du service de l'électricité ont
donné les raisons de ces maj orations,
qui entreront en vigueur au cours du
dernier trimestre 1974.

Pour les trois services, les augmen-
tations des traitements et des salaires,
celle du loyer de l'argent, les charges,
ont exigé l'application de nouveaux ta-
rifs qui, certes, ne satisferont personne
mais que tout le monde devra bien su-
bir !

Il est difficile d'évaluer avec exacti-
tude les différentes hausses puisque,

pour le gaz notamment, plusieurs tarifs
sont appliqués.

La taxe de base pour l'électricité
fixée en 1969 a été augmentée en 1973
de 15 pour cent, la nouvelle majoration
sera de l'ordre de 26,8 pour cent.
Le kW-heure, usage domestique, passe
de 12 ct. en 1970 à 17,6 ct.

Nous avons publié récemment les
nouveaux prix du gaz, calculés pour
couvrir le déficit prévu par ce service,
déficit évalué pour 1975 à 800.000 fr.

Quant à l'eau , son niveau augmente
à la suite de la hausse de l'électricité...
indispensable notamment pour pomper
ce liquide. Chaque année, quatre mil-
lions de m S sont pompés dans le lac
pour être ensuite inj ectés dans le ré-
seau, le solde, huit millions de m3 en-

viron, provenant des différentes sour-
ces. La majo ration sera de 15 pour
cent.

A propos de liquide, nous avons mis
de côté une bouteille de Neuchâtel.
Qui risque fort de devenir très vieille
puisque nous avons pris la décision de
la déboucher le jour où aucune aug-
mentation ne sera annoncée..

(RWS)

Un nouveau véhicule sanitaire pour Neuchâtel

Le brancard central est équipé d'une
suspension latérale et verticale. Il peut
être incliné en arrière et en avant,

bloqué en position haute et basse.

Le corps de police de la ville de
Neuchâtel ne disposait plus que de
deux ambulances, ce qui est nettement
insuffisant si l'on sait que 2400 à 2500
transports sont effectués chaque an-
née.

L'ambulance utilisée pour les grands
transports a 'été endommagée et la
question s'est posée quant à l'achat
d'un nouveau véhicule rapide ou, au
contraire , d'un véhicule permettant de
donner les premiers soins aux blessés
ou aux malades.

La seconde solution a été choisie
d'entente avec le corps médical qui
estime qu'il est plus judicieux de prati-
quer les premiers secours plutôt que
d'entreprendre une course contre la
montre pour gagner un hôpital dans les
plus brefs délais.

L'ambulance, achetée au prix de
70.000 francs , somme prélevée sur le

fonds pour le renouvellement du ma-
tériel auquel participent également les
communes avoisinantes, est agencée
d'une manière rationnelle ; elle per-
mettra de transporter un malade d'un
hôpital à un autre tout en lui prodi-
gant des soins. Lors d'accidents graves,
trois, voire quatre personnes y trouvent
place et peuvent être couchées confor-
tablement. En cas de catastrophe, le
véhicule sera conduit sur les lieux et
servira d'infirmerie puisque parfaite-
ment équipé avec bloc d'oxygène, ins-
tallation d'aspiration , appareil de con-
trôle cardiaque, isolette pour prématu-
rés, pharmacie de premiers secours,
pharmacie à disposition du médecin,
jeu d'attelles gonflables, etc.

Il ne reste qu'à souhaiter à chacun...
de ne jamais bénéficier des avantages
offerts par ce nouveau véhicule sani-
taire ! (RWS)

Le Centre pédagogique de
Dombresson inauguré aujourd'hui

Une cérémonie marquera , cet après-
midi, l'inauguration du Centre pédago-
gique de Dombresson. Par testament du
2 juillet 1864, François-Louis Borel a
institué l'Etat de Neuchâtel héritier de
ses biens, à charge de les affecter à une
oeuvre d'utilité publique désignée par
le Grand Conseil.

Aux termes d'un décret du 19 décem-
bre 1873, celui-ci décidait de consacrer
ces biens à la fondation d'un asile pour
l'enfance malheureuse à Dombresson.
A l'origine, les hôtes de l'institution
étaient dans leur quasi-totalité des or-
phelins. Certaines transformations pro-
fondes intervenues dans notre pays au
cours de ces dernières décennies ont eu
pour conséquences la réduction pro-
gressive des orphelins et leur rempla-
cement par des enfants inadaptés , dé-
laissés par leur famille, atteints de
troubles du comportement ou de débili-
té mentale. Dès lors, la nécessité s'est
fait sentir au cours de ces dernières
années de spécialiser les institutions

pour enfants et adolescents, ceci afin
d'en tirer le maximum d'avantages, de
résultats, d'efficacité.

Cette évolution a été rendue possible
par l'adoption , en 1967 par le peuple
neuchâtelois, d'un projet de loi sur
l'aide financière aux établissements
spécialisés pour enfants et adolescents
et la réalisation progressive du plan
d'équipement qui l'accompagnait. L'ap-
plication de cette importante réforme
s'est étendue sur plusieurs années.

Le Centre pédagogique de Dombres-
son en était un des éléments les plus
importants. II est destiné maintenant
à l'accueil, au traitement et à l'instruc-
tion d'élèves en âge de scolarité norma-
lement intelligents mais souffrant de
troubles caractériels et constitutionnels.
Une équipe d'éducateurs spécialisés et
un service psycho-médical est à la dis-
position des quelque soixante enfants
qui y trouvent place.

(Photo Impar-Schneider)

M E M E N T O

Pharmacie d'office : jusqu'à 23 heures,
Montandon, rue des Epancheurs,
Ensuite, tél. (038) 25 10 17.

Cinémas
Apollo : 15 h. 20 h. 30, Sugarland Ex-

press, 17 h. 45, The Lady Killers.
Arcades : 15 h. 20 h. 30, Mais où est

donc passée la 7e compagnie.
Bio : 18 h. 40, La corruption , l'ordre

et la violence, 20 h,. 45, Les sept
mercenaires.

Palace : 15 h. 20 h. 30, Le Corniaud.
Rex : 15 h. 20 h. 45, Les Aventures de

Rabbi Jacob.
Studio : 15 h. 20 h. 30, L'Affaire Crazy

Capo.

Tombes de 2500 ans
dans le Haut-Doubs

Chaque année, au cours de l'été, un
groupe d'archéologues de Pontarlier
explore un des nombreux tumulus de
la région du Haut-Doubs. Cette an-
née, au tumulus des Longs-Champs,
près de Chaffois, les fouilles ont mis
au jour une dizaine de sépultures
dont quelques-unes en très bon état.
Les objets trouvés : bracelets, ceintu-
res, etc., ont permis de dater l'âge
des tumulus : 500 à 600 ans avant
Jésus-Christ, (ats)

Môtiers : concours de cavalerie
La Société de cavalerie du Val-de

Travers placée sous la présidence du
margis Denys Petitpierre, de Couvet ,
prépare pour le week-end prochain le
concours interne de la société de ca-
valerie du Val-de-Travers.

Ces concours débuteront dimanche
matin sur le paddock de la société sise

au bord de l'Areuse. Et pour clore
ces concours les membres ont organi-
sé une chasse au renard qui aura lieu
dans les environs du paddock. Puis un
repas en commun sera mis à disposi-
tion par la société sur l'emplacement
même des concours où une cantine sera
érigée pour la circonstance, (lr)

[PAYS NEUCHATELOK • , MYS_ MEUCHATELOI&

Nouveau^ président
de l'Union chorale

A la suite de la démission de leur
directeur M. Matthey de La Chaux-de-
Fonds, l'Union Chorale avait fait appel
à M. Vincent Girod, de Suchy, ténor
solo lors du grand concert organisé
au Temple de Couvet pour le centenaire
de la société. Ce dernier ayant accepté,
les chanteurs covassons ont repris les
répétitions cette semaine, (bz)

COUVET

Installation
du nouveau pasteur

Dimanche la paroisse de Fontaine-
melon - Les Hauts-Geneveys a procédé
à l'installation de son nouveau pasteur
M. Franz Delhove.

Une nombreuse assistance est venue
témoigner sa fidélité à ce nouveau
conducteur spirituel.

M. Eric Matthey, président de la
paroisse souhaita la bienvenue à cha-
cun tandis que M. Charles Bauer, pré-
sident du Conseil synodal présida la
cérémonie.

Un déjeuner aux Hauts-Geneveys a
ensuite réuni les autorités civiles et re-
ligieuses ainsi que les délégués des
sociétés et groupements paroissiaux des
deux foyers. Au cours du repas, le
président du Conseil d'Eglise ainsi que
le président du Conseil communal de
Fontainemelon ont souhaité une cha-
leureuse bienvenue à M. et Mme Del-
hove.

Le curé Joseph Vial, de la paroisse
catholique du Val-de-Ruz a, pour ter-
miner, dit en termes très bien sentis
ses vœux pour une collaboration fra-
ternelle entre les deux Eglises, (m)

FONTAINEMELON

Accident de travail
M. Arnold Berger, 64 ans , de Nidau ,

était occupé hier à 16 heures à net-
toyer des cuves à la Shell, au moyen
d'une machine à eau à haute pression ;
il a été blessé à une jambe par un jet
de cette machine, et transporté à
l'Hôpital Pourtalès.

CRESSIER

*f Cycliste blessé
Conduisant un cycle, le jeune Sté-

phane Neuhaus, 9 ans, de Cortaillod ,
circulait hier à 17 h. 45 avenue Fran-
cois-Borel, en direction sud. A la hau-
teur du passage des TN, il a subite-
ment obliqué à gauche et a été ren-
versé par l'auto de M. F. B., de Boudry,
qui arrivait en sens inverse. Blessé, le
jeune Neuhaus a été transporté par
l'ambulance à l'Hôpital Pourtalès.

CORTAILLOD
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PflnLcfe devenir1 agent de police

Nous offrons O prestations de salaire et de Conditions à remplir
O travail avec responsabilités sécurité sociale adaptées être apte au service militaire

(services de police - du feu aux conditions particulières jouir d'une bonne santé
- sanitaires) de la fonction jouir d'une bonne réputation

© activité variée et indépen- 0 versement du salaire dès Entrée en fonction
dante l'école de formation janvier 1975 ou date à convenir

© un matériel moderne adapté Directions de la police des
aux circonstances villes de La Chaux-de-Fonds -

Neuchâtel
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L'HORLOGER COMPLET^ intéressé à prendre la responsabilité
d'un groupe de travailleuses trouverait cette possibilité dans
notre fabrique comme

chef de groupe
Nous offrons un salaire en fonction des capacités, un poste
autonome au sein d'une équipe de cadrés cohérente, des condi-
tions de travail agréables.

Notre nouveau collaborateur devrait disposer de talent d'organi-
sateur, d'aptitudes à diriger du personnel et de connaissances
des méthodes modernes de production.

Si vous souhaitez monter un échelon dans votre carrière pro-
fessionnelle, téléphonez-nous au (032) 25 81 25, interne 12, route
du Port 35, 2501 Bienne.

il
NOUS ENGAGÈRlbfe ' *

1 mécanicien de précision
ayant des capacités supérieures pour

9 réaliser des prototypes à partir de dessins
m effectuer du montage d'outils de précision
9 s'intégrer dans le programme courant de fabri-

cation.

Entrée en service pour date à convenir. '

Les offres sont à adresser au Service du perssonnel
de

BE JBBBEBi SH3BBB9B BS3H HHBKS WBnKWmliwHI -X-J

BUVETTE
PISCINE-PATINOIRE
CHERCHE UNE PERSONNE

pour travaux de nettoyages faciles.
Horaire à convenir.

Tél. (039) 23 20 94 après 20 heures.
RUE DES MÉLÈZES 2.

NOUS CHERCHONS

ouvriers (ères)
pour différents travaux d'atelier

Tél. (039) 26 97 60

MULTIBOlTES
FABRIQUE DE BOITES MÉTAL
La Chaux-de-Fonds

•- , en ̂ pleine expansion, cherche
M V srôiVl .n\i ".i -, iw(o\iîJr>sH sh wiw(.|

personnel
i ' • •
Idlllilill

auxiliaire
Travaux faciles d'atelier. - Mise au

' courant.

Tél. (039) 23 21 29.

ON DEMANDE

ouvriers
ouvrières
pour divers travaux propres et
faciles en atelier.

BLUM & CIE S. A.
Verres de montres
Numa-Droz 154, tél. (039) 22 47 48

I 

Dickson & Cie - DEKO - 2034 PESEUX
Rue du Tombet - Tél. (038) 31 52 52

Notre entreprise spécialisée dans la fabrication de
composants industriels de très haute précision, cher-
che pour entrée immédiate ou à convenir, un

DÉC0LLETEUR
expérimenté dans la fabrication de pièces d'horlo-
gerie.

Nous désirons confier à notre futur collaborateur la
responsabilité de la conduite d'un groupe de tours
automatiques TORNOS M 7. Le candidat recherché
disposera d'une grande autonomie dans l'organisa-
tion de son propre travail et d'un appui technique
constant.

U va sans dire que nous offrons des conditions de
salaire en rapport direct avec les qualités requises
et des prestations sociales d'une entreprise moderne
en pleine expansion.

Les personnes intéressées par cette activité sont
priées d'adresser leurs offres écrites ou de télé-
phoner à notre service du personnel (interne 33).

n
L'annonce
reflet vivant
du marché

Maison
familiale

A VENDRE
3 à 4 pièces, confort.

Beau parc,
sud de la ville.

Ecrire sous chiffre
MF 18789 au bureau

de L'Impartial.

Suisse
allemand
cherche TRAVAIL,
à La Chaux-de-
Fonds ou environs.
Ecrire sous chiffre
OFA 6190 R Orell
Fuessli Werbe AG,
5000 Aarau.

COUVERTURES
PISCINES

RODAWYL
léger, solide, avantageux

" "*<s/
Maintient la température
et la propreté da l'eau

Protège enfants
et animaux

rrzLwjzl for
1615 Bossonnens
Tél. 021 56 4277

engage

une personne
pour pitonnage
collé.
Formation possible.
Tél. (039) 23 11 76

Couple retraité
cherche

appartement
3 pièces, confort ,
préférence quartier
Est ou Mélèzes.
Ecrire sous chiffre
CP 18867 au bureau
de L'Impartial.

CARTES DE NAISSANCE
en vente à l' Imprimerie COURVOISIER

2 ROUES avec pneus à neige pour Cor-
tina 1964 à 1971. Fr. 50.—. Poussette en
bon état. Fr. 40.—. Tél. (039) 23 07 14.

MEUBLES ANCIENS, époque 1900 : buf-
fet de service, secrétaire, table ronde,
divan. Tél. (039) 22 25 30, dès 18 heures.

CHAMBRE A COUCHER moderne avec
literie, 1200 fr. 1 échelle bois, double,
2 m 70, ouverte 4 m, très peu servie. Tél.
(039) 22 64 19, dès 18 heures.

CHATONS siamois. Tél. (039) 23 27 84,
heures repas.

TAPIS Bagdad , état de neuf , 250 x 350
cm, valeur fr. 1400.—, cédé fr. 400.—.
E. Mistely, Midi 38, St-Imier, tél. (039)
41 21 87.

INDÉPENDANTE, meublée, au centre.
Tél. (039) 22 23 85.

MEUBLÉE, jolie, indépendante, bain , li-
bre fin septembre. 25 Hôtel-de-Ville,
1er étage. Tél. (039) 23 29 85.

ACHÈTE POUPÉES, CHEVAUX bois,
tous jouets avant 1930. Prix intéressant.
Pour collection-musée. Déplacement par-
tout. Tél. (039) 23 86 07 ou 23 05 05.

VÉLO MOTEUR, bon état. Tél. (039)
23 38 12.

TECKEL, court poil , chienne, naine. Tél.
(039) 23 76 74.

DEUX CALORIFÈRES A MAZOUT, état
de neuf. Tél. (039) 36 12 45.



Début de séance mouvementé, hier au Grand Conseil bernois, puisque
l'urgence a été demandée pour une interpellation et une motion, la pre-
mière émanant de l'unique député du POCH (Organisations progressis-
tes de Suisse), la seconde d'un député radical de Nidau. Toutes deux con-
cernant la décharge pour déchets toxiques près de Muhleberg. Les députés
ont d'abord rejeté l'urgence, puis sont revenus sur leur décision par 79

voix contre 57.

Le Conseil communal de Muhleberg
est disposé à mettre à la disposition
d'un grand holding de l'industrie chimi-
que bàloise une décharge pouvant con-
tenir près de 200.000 m3 de déchets
chimiques. L'Office cantonal bernois de
l'Economie hydraulique et énergétique
serait disposé à approuver ce projet.
Pour le motionnaire et l'interpellateur,
la réalisation de ce projet constituerait
une grave source de dangers. Aussi
ont-ils demandé au Conseil exécutif de
l'interdire. Le conseiller d'Etat Henri
Huber ayant affirmé dans sa réponse
que des garanties peuvent être four-
nies quant à la sécurité du dépôt , le
conseiller radical de Nidau a accepté
que sa motion soit transformée en pos-
tulat.

TRAVAUX PUBLICS
Les députés ont ensuite adopté le

rapport de gestion et les crédits supplé-
mentaires à accorder à la Direction
des travaux publics. Us ont approuvé,
en première lecture, une modification
de la loi sur la construction et l'en-
tretien des routes, prévoyant la possi-
bilité pour les communes d'insérer dans
leur règlement des dispositions selon
lesquelles le maître d'ouvrage libéré
totalement ou partiellement de l'obli-
gation d'aménager des places de sta-
tionnement pour les véhicules à. mo- '
leur est tenu de verser une redevance
de dédommagement.

Ils ont accordé huit crédits d'enga-
gement, d'un montant total de 2,5 mil-
lions de fr., pour l'endiguement et la
correction de diverses rivières. Un au-
tre crédit de 2,4 millions de fr., destiné

à l'aménagement du Centre d'interven-
tion de la police du lac de Bienne à
Petit-Douanne a été accepté. U est
toutefois soumis au référendum facul-
tatif.

Un postulat d'un député socialiste
jurassien , demandant au gouvernement
d'inclure différentes routes communales
du Jura dans le réseau des routes can-
tonales, a été rejeté. Ce sont avant
tout les députés UDC de l'ancien can-
ton qui se sont élevés contre ce pro-
jet.

A PROPOS DE MÉDICAMENTS
Les députés se sont ensuite penchés

sur un décret concernant la fabrication
et le commerce en gros des médica-
ments. Une des principales conséquen-
ces de ce décret , qui a été adopté par
129 voix contre 0, sera l'obligation de
requérir, pour la mise dans le commer-
ce des différents médicaments, une au-
torisation auprès des autorités canto-
nales.

Les médicaments semblent d'ailleurs
préoccuper beaucoup les parlementai-
res bernois puisqu'ils ont encore décidé,
par 107 voix contre 2 , l'adhésion de
leur canton à la Convention des can-
tons du nord-ouest de la Suisse sur le
contrôle de la fabrication des médica-
ments. Il sera ainsi créé à Bâle un
bureau chargé de procéder à des ins-
pections dans les entreprises qui fa-
briquent des médicaments ou se livrent
à leur commerce de gros dans les can-
tons de Berne, Soleure, Bâle-Ville, Bâ-
le-Campagne et Argovie.

Lors de la discussion sur le rapport
de gestion de la Direction de l'hygiène

publique, une femme est intervenue
pour la première fois sous la coupole
cantonale, demandant des compléments
d'informations sur le problème de la
drogue.

DISTRICT DE LAUFON :
UNE MOTION

Ajoutons que deux députés démo-
chrétiens du Laufonnais ont déposé
mercredi une motion urgente, invitant
le Conseil exécutif à entreprendre sans
tarder les travaux en vue de proposer
un projet de loi concernant la nouvelle
procédure à suivre pour le district
de Laufon et proposer ce projet au
Grand Conseil avant la votation d'après
l'article 5 de l'additif constitutionnel
portant sur le maintien du Laufonnais
dans le canton de Berne ou son adhé-
sion à un canton voisin, (ats)

Première intervention féminine au Grand Conseil bernois

L'Ecole des parents de Tramelan : problèmes et satisfactions
L'Ecole des parents qui déploie une

féconde activité a déjà un joli passé
à son actif , bien que ce soit le dernier-
né des groupements à Tramelan.

Réuni tout dernièrement en assem-
blée générale, une vingtaine de mem-
bres assistait à cette assemblée que
présidait M. J. M. Lecoultre.

Après que le procès-verbal rédigé
par Mme Pfenninger eut été accepté
avec les remerciements pour l'excellen-
te qualité de travail fourni , c'est Mme
Kohler qui donne connaissance des
comptes. Ceux-ci bien qu 'équilibrés
pour l'Ecole des parents ne laissent
pas prévoir un avenir serein puisque
dans le budget pour le prochain exer-
cice, il apparaît un léger déficit. Les
comptes du Jardin d'enfants qui sont
tenus séparément sont dans une posi-
tion plus défavorable encore : ils lais-
sent entrevoir un déficit de près de
5000 fr. Ces comptes vérifiés par MM.
Bigler et F. Fleury sont acceptés par
l'assemblée.

Dans son rapport présidentiel , M.
Lecoultre avant de donner la parole
à chaque responsable présente son rap- ,
port et retrace l'activité passée. Il a des
paroles aimables à l'égard de toutes

celles et tous ceux qui se dévouent
sans compter pour que l'Ecole des pa-
rents se développe toujours d'avanta-
ge. Puis tour à tour l'on entendit M.
Nickles (groupe de discussion) ; Mme
Gschwend (responsable de la garderie)
qui informe l'assistance que ce n'est
pas moins de 15 à 20 enfants qui chaque
après-midi se rendent à la garderie
et qu 'il faut penser sérieusement à
l'agrandissement des locaux , M. Bigler ,
(projet d'un centre de puériculture) ;
Mme Droz (distribution des messages
aux jeunes parents).

UNE BELLE ACTIVITÉ
L'activité pour le prochain exercice

a été établi et en plus de quelques con-
férences il y aura encore certains cours
(bricolage, confection d'objets pour
Noël...), qui seront organisés. Dès la
deuxième moitié d'octobre l'activité re-
prendra en plein et c'est une discus-
sion-conférence sur l'Orientation pro-
fessionnelle qui ouvrira le cycle d'ani-
mation de l'Ecole des parents. U n 'est
pas inutile de rappeler le grand succès
qu 'obtenait l'exposition sur le Bon
jouet qui était organisée en collabora-
tion avec Pro-Juventutl. De plus une

riche bibliothèque de l'Ecole des pa-
rents jurassienne (gérée par Mme Le-
coultre) est à la disposition de chacun
et actuellement près de 50 livres sont
mis gracieusement à disposition A si-
gnaler encore le grand travail fourni
par Mme Droz qui en compagnie de
quelques dames, visite chaque famille
ayant un nouveau-né, afin de leur re-
mettre la brochure intitulée « Messages
aux jeunes parents » qui est éditée par
Pro Juventute.

AU COMITÉ
Bien que certaines personnes aient

déjà manifesté le désir de se retirer
pour le prochain exercice, le comité
reste en fonction et est constitué comme
suit : président : M. J. M. Lecoultre,
vice-présidente : Mme Bigler ; secrétai-
re : Mme Pfenninger, caissière : Mme
Kohler , responsable du Jardin d'en-
fants : Mme Gschwend, responsable de
la bibliothèque : Mme Lecoultre, mem-
bres : Mme Droz et M. et Mme Nickles.

Si les finances préoccupent sérieuse-
ment les responsables de l'Ecole des
parents, ces derniers espèrent bien pou-
voir compter sur l'appui de chacun afin
de pouvoir mener à bien la tâche
qu 'ils ont à cœur, (vu)

Les accordéonistes tramelots font peau neuve

Après 40 ans d'existence, le Club mixte des accordéonistes abandonnera son
costume d' apparat datant de 1934.

Arrivé au terme de 40 ans d'existen-
ce, le Club mixte des accordéonistes de
Tramelan , présidé par M. Marcel Ro-
chard , a décidé de faire peau neuve.
Conscient de la nécessité de remplacer
l'actuel équipement d'apparat datant
de 1934, le comité a envisagé la possi-
bilité de doter ses membres d'un nouvel
uniforme, et la cérémonie d'inaugura-
tion a été fixée au samedi 7 septembre
à la Halle des fêtes.

Un actif comité d'organisation prési-
dé par M. Charles Angehrn s'est mis
à l'ouvrage dans le but de mettre sur
pied une manifestation attrayante. Mê-
me si l'habit ne fait pas le moine, le
Club mixte des accordéonistes dirigé
par M. Serge Carnal démontrera avec
son aisance habituelle que la musique
adoucit les mœurs...

Après 40 ans d'existence, les mem-
bres du Club des accordéonistes avaient
bien droit eux aussi de faire peau
neuve car les costumes actuels ont été

portés de 1934 à ce jour. Il est donc
certain que le Club mixte des accor-
déonistes ménage beaucoup plus leurs
costumes que le talent. Cette inaugura-
tion donnera lieu à un grand spectacle
folklorique.

On note la participation de Fran-
çoise Rime (Troubadour du château
de Gruyères) ainsi que de l'ensemble
Hausi Straub. A cette occasion, le Club
mixte des accordéonistes présentera son
nouvel habit (gilet rouge et chemise
blanche assortie d'un nœud ou pull
blanc sans nœud) et interprétera quel-
ques morceaux choisis de son répertoi-
re, sous la direction de M. Serge Car-
nal. (texte et photo vu)

CHRONIQUE HORLOGERE
Nomination importante

à Swiss Timing
Dans sa dernière séance le Conseil

d'administration de Chronométrage
Suisse SA à Bienne a procédé à un
important changement à la tête de son
organisation.

En effet , à la suite du départ de M.
Frédéric Ahlès, démissionnaire, le
Conseil d'administration , présidé par
Thomas Keller , a nommé Manfred H.
Laumann, directeur général de la Com-
pagnie des montres Longines, au sein
de Swiss Timing.

Depuis le 1er janvier 1974,' directeur
général de la firme de Saint-Imier,
Manfred H. Laumann assure la vice-
présidence du Chronométrage Suisse
SA qui rappelons-le, assurera la mesure
des temps aux prochains Jeux olym-
piques de Montréal et Innsbruck en
1976.

Nouveaux conseillers
de ville

A la suite de l'élection de M. Denis
Hammel au Conseil municipal et du
changement de domicile de M. André
Crevoisier, le Conseil municipal a dé-
claré élus M. Jean-Pierre Bœgli, direc-
teur du Collège, de la liste socialiste,
M. Georges Membrez, industriel, de la
liste Sans parti , membres du Conseil
de ville. M. Membrez entrera en fonc-
tion immédiatement et M. Boegli le 1er
octobre 1974.

Par ailleurs, la prochaine séance du
Conseil de ville aura lieu le 30 sep-
tembre 1974. (rs)

DELEMONT

Chez les samaritains
Apres que aeux ae ses membres aient

obtenu récemment le diplôme de moni-
trice et de moniteur : Mme Droz et M.
Villat ajoutent ainsi leur nom à celui
de Mme Staudenmann, monitrice elle
aussi qui a fa i t  ses preuves; après
l' exercice pratique des membres au
Val-de-Ruz, il y a quelques jours, la
section de Saint-Imier de l'Alliance des
samaritains organise un cours pour les
personnes intéressées par l'activité si
utile des samaritains. Placé sous la di-
rection générale du Dr Wainsenker, de
Renan, le cours débutera le 1er octobre
prochain: les soirs retenus sont ceux du
mardi et jeudi , dès 20 heures. La durée
du cours est de six semaines, (ni)

« Le statut du Jura n 'a pas été une
vaine réalisation , estime l'Union dé-
mocratique du centre (UDC) du can-
ton de Berne, dans son service de
presse, même s'il n'a pas obtenu
gain de cause lors du plébiscite du
23 juin ». De l'avis de l'UDC, les dé-
cisions prises par le Grand Conseil
bernois en novembre 1973 consti-
tuent une base de valeur au cas
où les Jurassiens du sud , de leur
côté, décidaient de rester au sein du
canton de Berne.

Ce statut montre ce que le Jura
Sud en restant bernois est en droit
d'attendre sur les plans linguisti-
que et culturel II appartient main-
tenant aux Jurassiens du Sud, ajou-
te l'UDC, de prendre une décision,
à l'abri de toutes tentatives de pres-
sion ou de séduction, (ats)

Statut du Jura
«UNE BONNE CHOSE »

: Là V I E  J U R A S S I E N N E  .
.. LA VIE J U R A S S I E N N E ^  LÀ VÎË J U R A S S I E N N E " . .

venareai aernier les eieves aes clas-
ses V, IV , et III  sont partis en courses
scolaires, ils avaient choisi les buts
suivants ':' Vë, Cbrnbe de Valanvron -
Combe de Biaufond ; IVe, Niesen, IHe ,
Schaffhouse - Stein om , Rhein. Quant
aux élèves de Ire et Ile; ils s'en iront
très prochainement et peut-être les
premiers franchir le Meidpass (course
de deux jours) alors que les autres
élèves se rendront trois jours au Tessin.

(vu)

Courses scolaires

A Sonceboz-Sombeval

Durant le week-end, la halle de gym-
nastique a été le théâtre d'un tournoi
de volley-ball, mis sur pied par le club
de la localité. Les six équipes partici-
pantes aj 'ant été réparties en deux
groupes, un nombreux public a suivi
ces joutes disputées dans un esprit
fair-play remarquable ; tous les matchs

furent très plaisants à suivre ; on ad-
mira, en particulier, le jeu étudié et
efficace d'une équipe hollandaise (no-
tre photo rj), venue tout exprès de
Hollande pour disputer et... gagner ce
tournoi ! Classement final : 1. D. O. S.
(Hollande) ; 2. Le Locle VBC ; 3. VBC
Delémont ; 4. Volley-Boys Bienne ; 5.
LK Zoug ; 6. VBC Sonceboz.

Le voiRey-hcfllB à B'honneur

Elections au synode de l'Eglise réformée
Les élections au Synode cantonal de

l'Eglise réformée se sont déroulées de
façon tacite en ce qui concerne les 18
membres de langue française. Sont dé-
clarés élus dans les sept cercles élec-
toraux romands :

Courtelary : J. Charpier (Trame-
lan), Ch. Dubois (La Neuve ville), J.
Matile (Vauffelin), U. Widmer (Courte-
lary). - Saint-Imier : F. "Wenger (Saint-
Imier) , G. Widmer (Les Convers - Re-
nan). - Moutier : R. Diacon (Grandval),
J. Schwalm (Moutier. - Tavannes : A.
Morel (Reconvilier), J.-L. Muller
(Court) , J. Tsçhan (Tavannes). - Jura-
Nord : A. Gentil (Bassecourt), R. Muller
(Laufon), J.-P. Weber (Porrentruy). -
Bienne : R. Gonseth , R. Jaquenoud,
J. Zumstein. - Berne : R. Vuilleumier.

Parmi les élus on compte neuf pas-
teurs et neuf laïcs, 18 hommes et aucu-
ne femme, neuf anciens et neuf nou-
veaux députés. Dans son ensemble,

l'ancien synode était formé de 77 pas-
teurs et 123 laïcs, de 184 hommes et
16 femmes (aucune du Jura), (comm.)

Vers un second scrutin

déposées aujourd'hui
Selon de bonnes sources, les initia-

tives demandant l'organisation d'un se-
cond scrutin d'autodétermination dans
les districts de Courtelary, Moutier et
La Neuveville seront déposées aujour-
d'hui à la chancellerie de l'Etat de
Berne. Cette opération ne constitue pas
une surprise, Force démocratique ayant
déjà annoncé que les signatures néces-
saires à l'organisation du second scru-
tin prévu par l'additif constitutionnel
bernois étaient réunies.

Les initiatives

Nouveau secrétaire
communal

A la suite de la démission de Mme
Claire Thiévent, ancienne secrétaire

-communale c'est M. Serge Boillat ins-
tituteur qui a été élu secrétaire com-
munal, (r)

¦ 

Voir autres informations
jurassiennes en page 23

RÉCLÈRE

Démolir et reconstruire
Nous avons eu l'occasion de signaler

l'excellent travail de démolition de l'an-
cien bâtiment de la Banque populaire
suisse, à la rue du Midi , par la troupe.
Cette dernière s'est maintenant retirée
après avoir nettoyé le terrain. Elle a
cependant renoncé à détruire la cham-
bre forte, ceci en raison des dangers de
l'explosion.

Alors que la troupe quittait ce vaste
chantier de démolition, dont les déblais
ont comblé une partie appréciable du
terrain appelé à devenir une place de
jeux, la population a appris avec plai-
sir le dépôt du dossier concernant le
projet de construction du futur bâti-
ment locatif sur la parcelle No 48 rue
du Midi - rue Jacques-David, à Saint-
Imier.

Le terrain maintenant disponible se-
ra « occupé » par une construction mo-
derne (ni))

SAINT-IMIER

En organisant le week-end dernier
une course d'un jour et demi, le Corps
de musique de Saint-Imier a renoué
avec une tradition sympathique. Le
but de la promenade était le Titisee,
avec escale à Fribourg-en-Brisgau.

Titisee, centre touristique de renom-
mée internationale — comme la Forêt-
Noire, dont il est un des joyaux —
donna l'occasion à la société et à son
chef artistique, M. Fasolis, de faire va-
loir leurs qualités au cours d'un con-
cert - apéritif très remarqué, (ni)

Le « Corps de Musique »
au Titisee

Réouverture de la patinoire
La saison 1974-1975 va débuter in-

cessamment à la patinoire couverte
d'Ajoie puisque le 7 septembre déjà
une rencontre de hockey sur glace op-
posera deux équipes suisses juniors
qui seront en camp d'entraînement.
C'est mercredi 11 septembre que le
public pourra à nouveau prendre pos-
session du champ de glace selon un
horaire qui est sensiblement le même
que celui de l'année dernière, (r)

PORRENTRUY

Hier soir à la place de la Gare, un
piéton, M. Ernest Kramer, a été happé
par un jeune automobiliste de Buîx.
Il fut projeté à une dizaine de mètres.
Cet accident est probablement dû à
une inattention du conducteur qui n'a-
vait pas aperçu le piéton. M. Kramer
a été transporté à l'hôpital, avec no-
tamment une fracture de la jambe
droite et une forte commotion, (r)

Un piéton renversé
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Vous payez la qualité -
pat le nom!

automatic BIO P 4-3,
une véritable machine à
laver automatique pour SATRAP C11, la machine SATRAP C12, 4-5 kg, Lave-vaisselle Lave-vaisselle
4 kg de linge, avec 12 pro- à laver <supermince>, pour 15 programmes très pra- SATRAP SL-4, une per- SATRAP S 5, un modèle
grammes + 1 programme 4kg de linge. 45 cm de tiques (trempage biologi- fection technique avec 7 entièrement automatique,
BIO. De grandes perfor- large seulement. Cons- que, par ex., ou programme programmes et pouvant à 3 programmes com-
mances pour un petit truite spécialement pour économique, programme ' laver 12 couverts à la fois. mandés par un seul bou-
format: haut. 64 cm, les petits espaces (cuisine, pour tissus délicats , pro- Particulièrement silencieux, ton. Capacité pour 10 cou-
larg. 58 cm, prof. 45 cm. salle de bains,etc.). Avec gramme pure laine JWS, En acier chrome-nickel. verts! Mêmes dimensions
Parfaitement silencieuse. 15 programmes pour etc.). Grande vitesse d es- 220/380 V. Modèle à poser: que le lave- vaisselle SL 4.
La machine à laver de toutes les variétés de sorage: 820t/min. 85x59 ,6x60 cm. Modèle à 220/380V
demain-à un prix d'hier! tissus. Essorage:520 t/min. 220/380V encastrer: 82x59 5x58cm

830.- 1100.- 1450.- 1650.- 1100.-
. . - f ¦ ' .
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m^aMa

^̂ ^Mabwwtwwaawiwop»»;
wSgâ' yy \  \ :y , :,VtÉ ù̂mmgÊÊÊÊÊiÊà f t -  W' - i » »  \w&<*.<x ****vv-#^^^ :ffyff?? l̂ySy? £̂N^̂
1Ë& ïM \- - y ttWWBWW» '" .. %M i ¦ ¦ .| i y ¦ i y ¦;¦ i,iryr*~aBW||i ¦ i f . i ,, v • ¦ . .J.L ...JJJ.L ¦.»>—»¦ 8 \M &Ktt^Iil;
JsgSS ,JJ$&-J'̂ . . ' - . , . ¦ Wk'- ' j ; j ;, ! .;. . - .;, Mai: j iflHHBflt S * Mifw V j^ragft

L —' /ÉRm\\
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B̂mŴ ^^̂  mmmml » IBM ^^HUls. '

Tous les appareils SATRAP ont une H JK iPflC m Service à la clientèle Jy* j (S Ŝmgarantie complète de 1 année. ^kF'̂ k^j i  '' dans la Suisse entière. fâT mi
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SiSi
LA CHAUX-DE-FONDS

cherchent :

I VENDEUSE
Ambiance de travail agréable.

Bon salaire.

Se présenter sur rendez-vous à :
CHAUSSURES DIANA
Avenue Léopold-Robert 51
2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 23 73 44

CHERCHONS à
La Chaux-de-Fonds
pour un de nos pro-
fesseurs, ¦

appartement
1 Va à 2 pièces, tout
confort.

ECOLE BENEDICT
Tél. (038) 25 29 81

| Nouveau: Elna TSP
| Avec programme de couture
| double et sélection facile

des points

Vous découvrirez également
chez nous le tout
nouveau genre de
«1er à repasser», d l̂i^CI
l'EInaprcss. "Ç?ll ICI

G.Torcivïa
83, Av. Léopold-Robert
Tél. 039 - 22 52 93 - La Chaux-de-Fonds .

J'ACHÈTE I
secrétaire 2 et 3 corps, commode,
établi d'horloger, table ronde,
chaise, régulateur (exclusivement
meubles anciens).

CHARLES PAREL, Bel-Air 15
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 23 06 45 - (039) 23 40 88.

ACHÈTE
montres anciennes (même en mau-
vais état), pendules neuchâteloises,
meubles anciens uniquement, ar-
mes anciennes et courantes (même
en mauvais état), bibelots et loge-
ments complets ; débarras de cave
et de chambre-haute.
J. Guyot , LE GRENIER D'ANTAN
Numa-Droz 2, tél. (039) 23 71 80 ou
(039) 23 52 71.

Au garage
des Montagnes,

très grand choix
DE VOITURES D'OCCASION
TOUTES SÉLECTIONNÉES

pour l'acheteur le plus exigeant.

GARAGE DES MONTAGNES
Av. Léopold-Robert 107. Tél. 039/23 64 44
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NOUS CHERCHONS

PERSONNEL FÉMININ
POUR TRAVAUX TRÈS SOIGNÉS

Emploi à temps partiel accepté

S'adresser à :
UNIVERSO S. A., No 19, rue des Buissons 1
LA CHAUX-DE-FONDS — Tél. (039) 23 83 32

V J
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désire engager

UNE SECRÉTAIRE
DE DIRECTION
La titulaire actuelle de ce poste quittant notre entre-
prise pour des raisons de famille, nous cherchons
pour la remplacer une personne très polyvalente et
susceptible de s'intégrer rapidement dans des
domaines différents d'activités particulièrement inté-
ressantes.

Il serait souhaitable qu'elle ait déjà l'expérience d'un
tel emploi et connaisse l'allemand et l'anglais.

.
Nous offrons les avantages d'une entreprise moderne,
en particulier :

— Horaire libre
— Formation permanente
— Transport du personnel

Les offres de services ou les demandes de rensei-
gnements sont à adresser à la Manufacture d'horlo-
gerie RECORD WATCH CO. S. A., 2720 Tramelan,
tél. (032) 97 42 36 (en dehors des heures de bureau
032/97 42 55).

i

COMMUNAUTÉ D'HORLOGERIE
DE PRÉCISION

cherche

ouvrières
pour travail régulier , propre et soi-
gné, demi-journée ou journée com-
plète.

Transprot depuis les Forges.

Se présenter à la Centrale C. H. P.
avenue Léopold-Robert 73 a, 2300 La
Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 81 81.



• Préparatifs pour un rationnement de l'électricité
• On reparle de prélever des péages sur les autoroutes

SÉANCE HEBDOMADAIRE DU CONSEIL FÉDÉRAL

— De notre correspondant à Berne, Denis BARRELET —

L'approvisionnement du pays en énergie électrique a longuement occupé
le Conseil fédéral hier. L'éventualité d'une pénurie devient de plus en plus
probable. Elle pourrait déjà faire sentir ses effets cet hiver. Or, en l'état
actuel de la législation, le gouvernement n'a pas la compétence de décré-
ter des restrictions. Il ne peut qu'observer, en se croisant les bras. C'est
assez peu rassurant. D'où l'idée normale que l'élaboration d'une loi est
beaucoup trop longue. Le Conseil fédéral a aussi parlé des péages qu'on
pourrait percevoir sur les routes nationales. Les difficultés de la trésorerie
fédérale ne sont évidemment pas étrangères à la résurrection de cette

vieille idée.

CHACUN SERA TOUCHÉ
Hier, le Conseil fédéral n'a fait que

discuter un premier projet d'arrêté con-
cernant l'approvisionnement du pays en
énergie électrique lors de pénuries. Le
projet définitif , que le Département
des transports et communications et de
l'énergie va maintenant rédiger en te-
nant compte de la discussion, sera ap-
prouvé dans huit ou quinze jours. Quel
sera son contenu ? U ne consistera pas
en une recette toute prête pour un
rationnement mais se bornera, en une
demi-douzaine d'articles, à donner au
Conseil fédéral la compétence de pren-
dre des mesures.

Le détail sera fixé plus tard , par la
voie d'une ordonnance. Le département
de M. Ritschard chargera une com-
mission composée de représentants de
l' administration, des producteurs et des
consommateurs de l'aider dans le choix
des mesures d application. En cas de
faible pénurie, on envisagera plutôt
des économies linéaires, à savoir une
diminution des livraisons de quelques
pour cent par rapport à la consomma-
tion de l'année précédente, diminution
frappant aussi bien l'économie que les
ménages privés, soit 2,4 millions de
clients. La consommation de luxe, par
exemple la réclame lumineuse ou le
chauffage , sera également parmi les
premiers touchés.

L'arrêté en question sera discuté par
les Chambres au cours de leur session
de décembre et entrera en vigueur im-
médiatement. Ce n'est qu'une année
après qu'il pourra être supprimé si le
peuple, consulté sur demande d'un
nombre suffisant de citoyens l'ordonne.
Référendum facultatif donc, puisque cet
arrêté a une base constitutionnelle —
la ' compétence d'édicter des dispositions
législatives..i.sur„le , transport .et la. disn .-

tribution de l'énergie électrique appar-
tient à la Confédération depuis 1908.

LES TUNNELS AVANT TOUT
Les péages sur les autoroutes, main-

tenant. A vrai dire, l'idée n'est pas
nouvelle. En août 1969, une commis-
sion présidée par le dérecteur de l'Ad-
ministration des finances de l'époque,
M. Markus Redli , avait étudié tout le
dossier. Elle était arrivée à la conclu-
sion que de tels péages ne seraient pas
rentables, vu notamment le grand nom-
bre d'entrées et de sorties d'autoroutes
en Suisse.

Aujourd'hui, c'est une commission du
Conseil des Etats qui revient à la char-
ge. Cette commission a pour tâche
d'examiner le projet de nouvel article
constitutionnel 36 bis, qui prévoit que
la Confédération soutiendra désormais
les cantons pour l'exploitation et l'en-
tretien des routes nationales. Cet élar-
gissement des compétences fédérales
entraînant un surplus de dépenses non
négligeables, en une période de défi-
cit alarmants, on voit le souci des com-
missaires. « Examinez la possibilité de
percevoir des péages, du moins sur cer-
tains tronçons, tels que les tunnels ! » ,
ont-ils dit au Conseil fédéral. « Exami-

nez s'il ne serait pas judicieux de com-
pléter l'article 36 bis par une petite al-
lusion dans ce sens ! »

Le Conseil fédéral ne dit pas non.
Mais il a averti les commissaires : un
tel complément d'étude retardera d'une
ou deux années l'entrée en vigueur du
nouvel article en question. Cela , fort
heureusement, n'a pas fait impression.

ESSENCE ET MAZOUT :
ON ATTEND LE PARLEMENT
Deux points encore à retenir : arti-

cles conjoncturels : M. Brugger , au
Conseil national , soutiendra la formula-
tion de la commission (sans les socia-
listes) qui veut élargir les compétences
de la Confédération aux secteurs non
classiques, tout en soulignant la sub-
sidiarité de ces secteurs.

Surtaxe sur l'essence et le mazout :
on saura aujourd'hui quand le Parle-
ment , qui doit les ratifier, les inscrira à
son ordre du jour. M. Chevallaz s'est
borné à indiquer à ses collègues que
les réactions suscitées par leur récente
décision ont été fort diverses, allant
des sifflets aux applaudissements cha-
leureux. Le gouvernement a remarqué
en particulier que les associations d'au-
tomobilistes ne s'en sont pas pris au
principe de l'augmentation, mais seule-
ment à son montant.

© Le Conseil fédéral  a décidé de
participer à un accord conclu entre
quelques pays membres de l'OCDE aux
fu i s de délier leurs prêts bilatéraux de
développement pour les achats de biens
dans les pays  en développement.

© Le Conseil fédéral  a accepté le
texte d'un message aux Chambres f é -
dérales demandant l'ouverture d'un
crédit de 18,5 millions de f r .  pour le
transfert de l'ambassade de Suisse de
Cologne , où elle se trouve actuellement,
à Bonn.

CFF: les «billets du dimanche» supprimés
L'Office fédéral des transports a ap-

prouvé mardi la suppression du rabais
« simple pour retour » demandée par
les CFF et les entreprises suisses de
transports du trafic direct. Cette me-
sure, indique un communiqué du Dé-
partement fédéral des transports et
communications et de l'énergie, publié
hier, avait été recommandée par la
majorité n'es membres de la conférence
commerciale (qui réunit des délégués
de tous les intéressés au trafic) . Dès
l'hiver 1974-75, il n'y aura plus de bil-
lets du dimanche et les réductions
accordées pour la visite de foires ou
d'expositions d'intérêt national (Muba,
Olma, Comptoir suisse et Salon de
l'automobile de Genève) ne seront plus
que de 20 pour cent au lieu de 33*/s
pour cent. En revanche, les billets
d'excursions à prix réduit, qui n'étaient
valables que du lundi au vendredi
seront valables toute la semaine et les
destinations seront plus nombreuses.

De plus, dans certaines périodes de
faible trafic, des campagnes seront en-
treprises pour augmenter le nombre des
voyageurs, (ats) Initiatives contre les

centrales nucléaires

Dans les deux Bâle

Le Comité d'action contre les centra-
les nucléaires de Suisse nord-occiden-
tale et l'Action non-violente de Kai-
seraugst ont décidé de lancer en com-
mun des initiatives cantonales dans les
deux demi-cantons de Bâle-Ville et de
Bâle - Campagne. Ces initiatives de-
mandent que les gouvernements can-
tonaux usent de tous les moyens ju-
ridiques et politiques pour empêcher
sur leur territoire ou à proximité de
celui-ci l'érection de centrales nuclé-
aires selon le principe de la fission nu-
cléaire, d'installations de préparation
pour les combustibles nucléaires ou
d'installations pour le dépôt de résidus
de forte ou moyenne radioactivité.

Association
des communes suisses

Aux 230 membres de ^Association
des communes suisses en 1973 sont ve-
nues s'ajouter 80 autres communes au
cours des six premiers mois de cette
année. Comme on a pu l'apprendre au
cours de l'assemblée générale réunie
mercredi après-midi à Berne soiis la
présidence de son président central,
M. Erwin Freiburghaus , conseiller na-
tional de Rufenacht , l'Association des
communes suisses est de plus en plus
appelée à se prononcer sur des ques-
tions importantes concernant notre
pays , et à exposer les intérêts des com-
munes, ceci grâce à l'évolution positi-
ve de l'association et à l'organisation
judicieuse de ses services, (ats)

Développement
florissant

AGRESSEUR
CONDAMNÉ À YVERDON

Le 30 octobre dernier, vers 19 heu-
res, Jean-Luc D., 20 ans, avait attaqué
à coups de matraque M.  Dimitri Xan-
thos, gérant de magasin à Yverdon,
alors que celui-ci allait déposer au
trésor de nuit de l'agence locale de la
Ban que cantonale vaudoise les 16.000
jr .  de la cassette qu'il portait. D. f rap-
pant M.  Xanthos, le f i t  tomber à terre
ct le traîna sur le trottoir, cherchant à
lui faire  lâcher la cassette. Mais la
victime tint bon tout en appelant à
l'aide, ce qui provoqua la fui te  de
l'agresseur.

Comparaissant hier matin devant le
Tribunal correctionnel d'Yverdon, D.
a été retenu coupable d'infraction à la
loi fédérale  sur les stupéfiants , de bri-
gandage manqué , de vol d'usage et de
violation grave des règles de la circu-
lation. Le tribunal l'a condamné à deux
ans de réclusion moins 308 jours de
préventive, avec les frais  de la cause
par 5190 f r .  Le tribunal a suspendu la
peine et ordonne le renvoi du con-
damné à la clinique psychiatrique de
Cery. (ats) L'initiative

a abouti

« Démocratie dans
dans la construction des

routes nationales »

L'initiative populaire fédérale « Dé-
mocratie dans la construction des rou-
tes nationales » (initiative Franz Weber)
déposée le 25 juillet 1974 , a formelle-
ment abouti. Sur 68.480 signatures.
67.817 sont valables, précise un com-
muniqué de la Chancellerie fédérale
publié mercredi matin à Berne, (ats)

En quelques lignes...
LUCERNE. — A l'occasion de ses

septante-cinq ans d'existence, la Caisse-
maladie et accidents Chrétienne-Sociale
a fait don à diverses institutions de
prévoyance de notre pays de dix voi-
tures. Les bénéficiaires ont été choisis
sur une longue liste d'attente, selon
l'intensité de leurs besoins.

MONTREUX — L'écrivain russe
Alexandre Galitsch, l'un des intellec-
tuels qui , avec Sakarov, a fondé le
comité des droits de l'homme, a pro-
noncé à Caux-Montreux, devant l'as-
semblée du « Réarmement moral », son
premier discours depuis qu 'il a quitté
l'Union soviétique il y a deux mois.

LAUSANNE. — Un Comité de sou-
tien aux droits démocratiques dans

l'armée a annonce à Lausanne sa cons-
titution , à la suite de l'inculpation de
l'écrivain vaudois Gaston Cherpillod et
de l'arrestation de l'éditeur des « Co-
mités de soldats » .

BALE. — La conférence de branche
de l'industrie de la chimie et des fi-
bres chimiques de la Fédération du
personnel du textile, de la chimie et
du papier (FTCP) a pris connaissance
« avec surprise » de la surtaxe doua-
nière sur l'essence et l'huile de chauf-
fage décidée par le Conseil fédéral.
« Elle attend du Parlement qu 'il ne se
laisse pas simplement placer devant un
fait accompli et qu'il réduise cette
charge supplémentaire à une mesure
raisnnnahifi. »

VIOLENT ORAGE AU TESSIN
Au cours du violent orage qui

s'est abattu dans la nuit de mardi à
mercredi sur la région de Bellinzone,
la foudre est tombée sur le clocher
de l'église de Castione, arrachant
la croix qui le surmontait. Celle-ci
a été retrouvée à une vingtaine de
mètres. L'orage a en outre causé des
dégâts au mécanisme électrique ac-
tionnant les cloches.

VOITURE CONTRE UN MUR
PRÈS DE ST-PREX : UN MORT

Mercredi vers une heure et demie
du matin, M. Paul Grossmann, 19
ans, domicilié à Lausanne, qui cir-
culait en automobile sur la route
Lausanne-Genève en direction de
cette dernière ville a, pour une rai-
son inconnue, perdu la maîtrise de
son véhicule à la sortie de Saint-
Prex et s'est jeté contre un mur.
Grièvement blessé, il est mort à son
admission à l'Hôpital de Morges.

ATTERRISSAGE DE FORTUNE
EN PAYS SCHAFFHOUSOIS

Un avion de sport allemand , à
quatre places, a fait mardi soir un
atterrissage de fortune sur la com-
mune schaffhousoise de Neunkirch.
Le pilote n'a pas été blessé et l'ap-
pareil n'a pas subi de dommages
très importants.

PRÈS DE MOUDON : PIÉTONS
FAUCHÉS PAR UNE AUTO

Une automobile fribourgeoise qui
roulait mardi soir sur la route Lau-
sanne-Payerne en direction de Mou-
don a atteint et renversé à la hau-
teur de la halte de Corcclles-le-
Jorat, sur la commune de Montpré-
veyres (VD), deux piétons qui tra-
versaient la chaussée. L'un, M. Hans
Luthi , 68 ans, domicilié à Ropraz
(VD), a été tué sur le coup, alors que
l'autre est gravement blessé. Peu
après l'accident, un ressortissant
britannique de passage, qui réglait
la circulation en attendant l'arrivée
de la gendarmerie, a été renversé et
blessé par un automobiliste alle-
mand qui roulait à vive allure vers
Lausanne.

BALE-CAMPAGNE :
LE FEU COUVAIT

Un feu couvant dans des stocks
d'engrais dé l'usine de Schweizer-
halle (BL) de Lonza S. A., a provo-
qué mardi pour quelque 400.000 fr.
de dégâts. En raison du dégage-
ment de gaz nocifs , la circulation a
dû être détournée durant un instant
de l'autoroute, qui passe à proxi-
mité de l'usine.

UN HOMME SE NOIE
DANS LE LAC DE CONSTANCE

On a repêché mardi après-midi,
près de Haltenrhein, au bord du
lac de Constance, le corps d'un
homme de 37 ans, M. Paul Baenzi-
ger, de Reute (AR). Il était tombé
dans le lac dans la nuit de dimanche
à lundi. Les hommes-grenouilles de
la police cantonale l'ont retrouvé à
deux mètres de profondeur.

PIETON TUÉ A STANS
Une dame de 67 ans, Mme Berta

Lussi, domiciliée à Stans (NW), a
trouvé la mort hier dans sa com-
mune de domicile. La malheureuse,
qui sortait son chien, a été entraî-
née par ce dernier sur la chaus-
sée et tous deux ont été happés et
tués par une voiture.

TRAFIC TÉLÉPHONIQUE
PERTURBÉ AVEC LE TESSIN
ET L'ITALIE

Un train de marchandises ayant
endommagé sérieusement un câble
dans le tunnel du St-Gothard , le
trafic téléphonique avec le Tessin
et l'Italie a été en partie fortement
perturbé, indiquaient hier après-
midi les PTT. L'ampleur des dégâts
est encore difficile à évaluer.

AU TESSIN : UNE VOITURE
DÉRAPE : UN MORT

Une jeune femme, Mme Giovanna
Guidotti , âgée de 24 ans, de Monte
Carasso (TI) a été tuée mardi soir
sur la route cantonale, près de Ca-
rasso. Elle était passagère d'une
voiture de sport qui a dérapé sur la
route mouillée et a atterri dans un
pré. Le chauffeur n'a pas été blessé,
tandis que la jeune femme est décé-
dée sur les lieux mêmes de l'acci-
dent, (ats)

LUCERNE : PERTE
D'ÉLÉMENTS RADIOACTIFS

Lors de travaux de démolition
d'une usine lucernoise, des élé-
ments radioactifs provenant d'ins-
truments de mesures ont été éga-
rés. L'entreprise concernée a réussi
à en retrouver la plus grande par-
tie. Selon des enquêtes effectuées
par l'Office cantonal lucernois pour
l'industrie, les arts et métiers et le
commerce, trois des éléments dis-
parus se trouvent au fond du lac
des Quatre-Cantons et deux autres
dans une décharge publique, à Lit-
tau. D'après la section de protection
contre les rayons de l'Office fédéral
de l'hygiène publique, ce matériel
radioactif ne présente aucun dan-
ger pour la population et l'envi-
ronnement.

Le Tribunal criminel de Lausanne
a jugé mercredi un père de famille de
Renens (VD) qui, le 24 décembre 1973,
à bout d'espérance, avait abrégé les
jours de son fils de neuf ans et demi,
infirme de naissance (paraplégie con-
génitale), après l'avoir soigné avec le
plus total dévouement. Il l'a condamné,
pour meurtre, à douze mois de prison
(moins 253 jours de préventive), avec
sursis durant deux ans. Il a ordonné
sa mise en liberté immédiate.

Dans un jugement où la rigueur de la
loi a été fortement atténuée par la
compassion, la Cour a rendu hommage
au dévouement exemplaire et admi-
rable de ce malheureux père — mem-
bre fondateur et très actif du « Grou-
pement vaudois des parents d'enfants
spina bifida » — qui a prodigué durant
près de dix ans affection et soins à
son enfant. Lorsqu'il l'a tué, il était
en proie à une émotion profonde qui

le fit  agir en état d'irresponsabilité.
Mais , son devoir étant de protéger
ct de faire respecter la vie humaine, la
justice ne pouvait aller jusqu 'à l'ac-
quittement, (ats)

Le drame d'un père devant le
Tribunal criminel de Lausanne

Une entreprise de Cham (ZG), l'In-
du-trieholding Cham S. A., accordera
à l'avenir un jour de congé à ses em-
ployés pour leur anniversaire. C'est ce
qu'a annoncé M. G. P. Vogel , délégué
du Conseil d'administration de l'entre-
prise, aux membres du personnel. Il
s'agit en fait d'un essai. Le jour de con-
gé sera accordé le jour même de
l'anniversaire et ne pourra être récu-
péré si ce jour est un dimanche, un jour
de vacances on dp service militaire.

Cadeau anniversaire
d'un nouveau genre

Réfugiés chiliens

L'action « places gratuites » poursuit
son activité, car des centaines de mil-
liers de personnes souffrent encore au
Chili de la torture et sont menacées
pour leurs idées politiques, a déclaré
hier à Berne le pasteur G. Rivoir au
cours d'une conférence de presse. « Voi-
là pourquoi notre bilan ne peut pas être
conclusif ». 136 réfugiés chiliens sont
actuellement en Suisse grâce à l'action
« places gratuites » . Les membres des
familles faisant partie du contingent
accordé par la Confédération ont éga-
lement pu obtenir un visa.

(ats)

L'action <places gratuites»
toujours active

L'Union démocratique du centre

L'Union démocratique du centre a
décidé de combattre l'initiative contre
la surpopulation étrangère sur laquelle
le peuple suisse devra se prononcer le
20 octobre prochain. Réuni hier sous la
présidence du conseiller national Georg
Brosi (Klosters) et en présence du
conseiller fédéral Rudolf Gnaegi, le
comité central de l'UDC a pris sa dé-
cision par 33 voix contre 0. Il n'y
a eu aucune abstention, (ats)

Non à l'initiative contre
la surpopulation étrangère

La Commission romande de la ligne
du Simplon, réunie hier à Morges en
assemblée générale, a élu deux nou-
veaux membres, l'un au comité de di-
rection , M. Jean-Pascal Delamuraz,
syndic de Lausanne, en remplacement
de M. Georges-André Chevallaz, con-

seiller fédéral, l'autre au Conseil géné-
ral, M. Henri Schmitt , conseiller d'Etal
à i Genève, en remplacement de M.
André Ruffieux, son collègue à l'exécu-
tif genevois.

La plupart des orateurs, M. Marc-
Henri Ravussin, représentant du Con-
seil d'Etat vaudois, notamment, insis-

• tèrent sur la nécessité d'entreprendre
sans tarder une action commune, coor-
donnée, en particulier de la part des
parlementaires romands, pour que le
Conseil fédéral et la direction générale
des Chemins de fer fédéraux soient ,
d'une part , mieux informés des projets
à l'étude ou en voie de réalisation à
l'étranger, d'autre part fassent agir la
solidarité d'intérêts entre la Franche-
Comté et la Suisse romande contre la
tendance de Paris à la centralisation.

(ats)

Commission romande de la ligne du Simplon
Préoccupations pour l'avenir

Grand Conseil vaudois

Le Grand Conseil vaudois a voté
mercredi une importante révision de la
législation de 1956 sur les impôts di-
rects cantonaux et communaux. Le
taux maximum de la charge fiscale,
canton et commune, pour l'impôt sur le
revenu des personnes physiques et l'im-
pôt sur le bénéfice net des personnes
morales est accru de 26 à 28 pour cent.
(Le Conseil d'Etat, soutenu par la gau-
che, voulait aller jusqu 'à 30 pour cent).

(ats)

Révision de la loi fiscale
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L'automne 74 annonce la couleur.
C'est un peu plus long, un peu plus ample. Ce sont de nouvelles proportions , —

c'est le reflet d'une époque.
Ce côté «rétro », ce style désinvolte, un peu osé, ce style nouveau qui bouscule

la convention et qui reflète la tradition, la sagesse. C'est une mode reposante, apaisante, \
^^^_ . qui joue les gammes, les harmonies, les camaïeux. 
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Technicum cantonal
Saint-Imier
Ecole Technique Supérieure

Cours de préparation
à l'examen d'admission ETS

Ce cours d'une durée de 30 heures débutera le
SAMEDI 7 SEPTEMBRE 1974
salle A 2, de 8 h. 15 à 11 h. 45

FINANCE D'INSCRIPTION : Fr. 30.—

Cours de dessin
technique mécanique

Ce cours d'une durée de 20 heures débutera le
JEUDI 12 SEPTEMBRE 1974
salle A 5, de 19 h. 30 à 21 h. 30

FINANCE D'INSCRIPTION : Fr. 20.—

Les inscriptions seront prises au début de chaque cours. Rensei-
gnement complémentaire au secrétariat, tél. (039) 41 35 01.

A VENDRE

maison
ancienne

rénovée , tout confort , 9 chambres
+ dépendances et garage, 2000 m2
de terrain , 10 minutes du centre de
La Chaux-de-Fonds.
Prix : Fr. 330.000.—.

Ecrire sous chiffre AF 18642 au
bureau de L'Impartial.

Amitié -
mariage
Pour se faire des amis ou pour
amitié - mariage nous vous pro-
posons libre choix correspon-
dance, rencontres.
Discrétion totale assurée.
Documentation gratuite.
Centre-Union - Neuchâtel
2088 Cressier - Tél. (038) 47 10 08

À VENDRE pour cause imprévue

Ford Consul L
2000 BREAK

avec radio. Encore sous garantie.
Tél. (039) 26 89 38, heures repas.

Prix intéressant.
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CHRONIQUE AUTO
DE MICHEL-H. KREBS

L'horizon se courbe un peu plus qu'ailleurs, entre les collines douces el
les sapins omniprésents. Un ciel transparent joue les pères prodigues et offre
à épouser sa fille de l'air, pure et diaphane. Mille ou deux mille lacs frappés
de stupeur se sont fait miroirs pour refléter les vagues infinies d'une forêt-
océan. La nuit dernière, il faisait jour , et la prochaine tombera dans quelques
semaines. Ici, le temps ridiculise les montres, et le soleil qui s'est à peine
couché rayonne comme après une sauna. Il a lavé sa gueule de bois à la
rivière : elle en charrie encore les troncs... A force d'exalter la nature, ce pays
devient surnaturel. Ce n'est pas un pays, à vrai dire. C'est mieux que cela :
un bout du monde en forme de refuge. Un musée de l'authentique, à ciel très
très ouvert... Presque à mi-chemin entre La Chaux-de-Fonds et le Pôle nord,
c'est en Laponie que je me trouve.

J'y suis assis. Un fauteuil confortable me cale des genoux à l'occiput.
Les mains légèrement posées sur un appui en forme de cercle, j'emplis mon
regard de ce paysage incroyable, d'une sérénité absolue, qui vient à ma
rencontre en se ressemblant toujours et en se modifiant constamment. Aussi
loin que je regarde, je suis seul avec la nature. Et je goûte d'autant plus ce
sentiment nouveau qu 'il me suffira, je l'ai vu, de faire 200 m. à gauche, 5 km.
tout droit , 500 m. à droite, pour trouver des gens, des maisons, la civilisation
sans une lacune. En toile de fond sonore, admirablement synchronisée à
l'image, la musique de Cat Stevens, à peine troublée d'un grondement feutré

et d'un sifflement d'air, chante les libres cavalcades pour « Easy Rider ».
Coup d'oeil sur un petit écran illuminé : il affiche le chiffre 180. Ce sont des
kilomètres à l'heure, songé-je , soudain rappelé à des réalités moins septen-
trionales. Comme un troupeau de rennes débouche du bois, là-bas, je retire
mon pied de la pédale de droite, je le pose sur celle du milieu, les chiffres du
petit écran à km.-h. se dévident à l'envers, tout joyeux, et me voici arrêté.
Le premier renne de la harde s'enhardit, vient regarder l'auto dans le blanc
des phares, puis s'en détourne et poursuit paisiblement son chemin. Sur la
route. Ni étonné, ni fâché. Sans doute a-t-il reconnu dans la voiture une
bête de même race, faite pour les grands espaces mais aussi pour la domes-
ticité. Comme lui. Fière et rapide mais aussi utilitaire et économique. Comme
lui. Ce n'est pas n'importe quelle voiture, à vrai dire : la Citroën CX.

Profitant de l'arrêt , je mets pied à terre pour vous en parler. Ce n'est
pas parce qu'elle m'a été présentée, en même temps qu'à un certain nombre
de confrères européens, en Laponie, que je trouve la CX remarquable. Ce
qu'elle offre , des milliers d'utilisateurs le découvriront d'ici quelques mois,
sous leurs latitudes. Mais à cette voiture « différente », une région « diffé-
rente » permettait d'exprimer sa mesure. Tout simplement parce qu'en Lapo-
nie, ce ne sont pas des gendarmes, mais des rennes qui gardent les routes.
Et eux, je vous assure, trouvaient naturel de voir arriver vers eux une CX
à 180 km.-h...

Elle est sans doute la nouveauté la plus remarquable de cette ouverture de saison

SYNTHÈSE ET ABOUTISSEMENT
Un événement, donc, la présentation de la Citroën CX ? Certainement,

mais plus de la même manière que le furent, autrefois, les autres modèles de
la marque. Le lancement , en 1934, de la « Traction », marquait une date
dans l'histoire de l'automobile. Celui, en 1948, de la « 2CV », en marquait une
autre. Et celui de la DS, en 1955, une autre encore. Vingt-deux ans de car-
rière pour la « Traction », disparue en 1956 — et il en roule encore beau-
coup. La « 2CV » en est à sa 26e année de succès populaire. La DS est tou-
jours moderne, 19 ans après. Chez Citroën, les nouveautés sont très rares
parce qu'elles le restent incroyablement longtemps. Mais les temps changent,
même si la politique de la marque demeure fidèle à elle-même. Aujourd'hui ,
les contingences techniques et économiques forment  un terrain moins ferti le
aux révolutions, dans le mcmder automobile. Aussi n'est-ce pas contmte^iriie
révolution que se présente la CX, mais comme une synthèse et un aboutisse-
ment de ce que l'automobile en général et les ingénieurs de Citroën en parti-
culier ont appris jusqu'ici. Pour aller plus loin, il faudra probablement
franchir un cap encore mal défini. En ce sens, on peut dire que la CX pro-
longe la démarche entamée en 1970 avec la GS.

Signe de ces temps : on ne ressent pas, en découvrant la CX, le choc
qu'inspirèrent, à l'époque, ses devancières. Citroën se montre ainsi « au
second degré » fidèle à sa réputation en ayant su éviter le piège de l'innova-
tion-à-tout-prix, du futurisme gratuit dans lequel elle aurait pu tomber pour
la soutenir ! Et même, la marque s'est « amendée » sur ce point. On lui
reprochait volontiers de construire des voitures d'ingénieurs, compliquées et
parfois fragiles : la voilà qui mise sur la simplicité et la robustesse. On
l'accusait de « faire moderne » au détriment, parfois , du pratique : la voilà
qui fonctionnalise l' esthétisme. On chuchotait que tenue de route, freinage,
direction ou confort lui importaient plus que la protection des occupants :
la voilà qui lance une voiture de « sécurité globale ». Mais sans rien renier...
C'est en cela que la CX constitue une synthèse et un aboutissement : en
tendant vers le « meilleur » aujourd'hui accessible à un prix encore raison-
nable. Et c'est en cela qu'elle reste, même différemment d'autrefois, un évé-
nement. D'autant qu'elle pourrait peut-être prendre valeur de « testament
technique » : selon l'évolution qu'engendrera l'accord avec Peugeot, la CX
sera peut-être la dernière « vraie » Citroën...

UNE VOITURE DE «SECURITE GLOBALE »
C'est un fait bien établi et incontes-

té que Citroën construit des voitures
ayant un des meilleurs coefficients
de sécurité primaire (c'est-à-dire les
mesures permettant au maximum d'é-
viter un accident : tenue de route,
freinage, direction , confort , etc.). Avec
la CX, et moyennant un investisse-
ment de recherche méritoire, la mar-
que au double chevron opère égale-
ment une percée remarquable dans
le domaine de la sécurité secondaire
(c'est-à-dire l'ensemble des mesures
constructives propres à atténuer les
effets d'un accident). Les construc-
teurs de la CX n'hésitent pas à affir-
mer que la CX constitue de ce fait
la première « voiture de sécurité glo-
bale » commercialisée dans le monde.

De fait, à l'image des prototypes
ESV, mais avec des solutions qui
n'entravent pas les qualités dynami-
ques ni les possibilités de production
en série, la CX a été conçue « autour
des occupants », comme un ensemble
protecteur cohérent. L'architecture
générale, avec châssis auxiliaire, ha-
bitacle rigide, zones déformables ; la
conception de l'intérieur, les sièges,
les ceintures de sécurité ; la disposi-
tion et la résistance différenciée des
organes porteurs ou mécaniques —
tout a été conçu pour répondre au
mieux des possibilités actuelles à la
protection des occupants en cas de
chocs. Et la CX répond en la matière
aux normes les plus sévères de
« crash test ».

Trois versions
La CX existe pour l'instant

en trois versions. La CX 2000
constitue la version de base.
Moteur 4 cyl. de 1985 cm3 dis-
posé transversalement à l'avant
et développant 102 ch. DIN à
5500 t-mn avec un couple maxi
de 15,5 mkp à 3000 t-mn. Boîte
à 4 vitesses, disposée transver-
salement à côté du moteur.'

I Traction avant. Direction à cré-
maillère. Freins à' 4 disques
assistés, à double circuit. Sus-
pension hydropneumatique à
niveau constant réglable. Vites-
se maxi 174 km.-h., accéléra-
tion de 0 à 100 km.-h. en 13,1
sec. Longueur 4 m. 63, largeur
1 m, 73, hauteur 1 m. 36. Poids
1265 kg. Une version « écono-
mique » en est dérivée, qui ne
diffère que par les rap-
ports de démultiplication plus
« longs ».

Quant à la version CX 2200 ,
elle offre un moteur porté à
2175 cm3, développant 112 ch.
à 5500 t-mn, avec un couple
maxi de 17 mkp à 3500 t-mn. f
Les performances en sont amé- I
| liorées : 5 km^-h. de plus en I
I vitesse de pointe, 11,7 sec. pour 1
I l'accélération de 0 à 100 km.-h.
| L'équipement est plus complet.

Les CX seront commerciali-
|i. sées erî FraneAiiès .eet.automnej .
R et "en Suisse .âes. 1er début de
I 1975. Les prix en Suisse ne sont
I pas encore fixés, mais on peut
I évaluer qu'ils seront '.compris
I (si l'inflation ne galope pas
i trop) entre 17.500 et 20.000 fr.,
I selon les versions.

A noter que, selon Citroën,
I la CX n'est pas destinée à
I remplacer la DS. Mais on peut
¦ sérieusement se demander si la
I gamme D pourra vraiment «te-
I nir le coup» bien longtemps
I face à cette nouvelle « sœur »
I qui a les dents longues...
* -*

PREMIERES IMPRESSIONS DE CONDUITE
Sur un parcours de plus de 400 km. à travers le centre de la Laponi e sué-

doise, j' ai pu prendre une première mesure du niveau de la CX , dans ses
deux versions principales actuelles : la 2000 et la 2200. Bien sûr, la topo-
graphie de ce coin de pays et le temps ne m'ont pas permis de jauger It
comportement de la CX en montagne ou en virages serrés, ni sous la pluie.
Ce sera pour plus tard. Néanmoins, les premières impressions sont assez
enthousiasmantes , pour autant qu'on se souvienne que la CX ne prétend pas
être une voiture de sport. Plutôt lourde, elle ne présente pas des accéléra-
tions fulgurantes, mais celles-ci sont pourtant tout à fai t  correctes. Le bon
vieux moteur de la gamme D fai t  encore merveille. Souple, endurant , robuste,
il a encore gagné en silence de marche. Et surtout sur les méchantes pistes
comme sur les longs « billards », c'est le règne du confort , de la douceur, de
la sécurité souveraine. Tout le véhicule se commande sans e f f o r t  et obéit
auec précision et instantanément. Même aux plus hautes vitesses, la stabi-
lité en ligne comme en courbe est absolue, et la puissance de freinage impres-
sionnante. Bruits de roulement et chocs de suspension sont largement f iltrés.
On glisse... Dans sa catégorie, la CX me paraît , à première vue, sans rivale,
par cet ensemble de qualités routières. Est-ce à dire qu'elle n'ait aucun
défaut ? Par l'absurde, on pourrait lui en trouver un : elle donne une telle
confiance au conducteur qu'elle exige d'autant plus de celui-ci la conscience
permanente que, malgré tout, U pilote 1300 kg. de tôle. Et que si la technique
de la CX lui apporte un maximum de sécurité, il lui reste à assumer lui-même
la part déterminante ! Nous examinerons plus à loisir, dans quelques mois
lorsqu'elle sera sur le marché suisse, cette voiture qui nous semble pouvoir
être reçue, de la part de Citroën, comme tme véritable « convocation à une
confiance au sommet »...

RAISON ET SEDUCTION
Si elle ne crée pas un choc, la

Citroën CX séduit cependant par son
aspect. C'est réellement une belle voi-
ture. Extrapolation de la GS (sur-
tout) et de la SM (un peu), elle
présente des surfaces de tôle sobres,
de grandes vitres bien dessinées, une
ligne admirablement profilée, à la
fois esthétique et pratique, tant au
niveau de l'aérodynamisme qu'au ni-
veau" de: l'habitabilité: Dans cette stm-
plicité souveraine, quelques détails ac-
crochent l'œil : les très grands phares
trapézoïdaux, la prise d'air de clima-
tisation disposée asymétriquement
hors des remous, l'essuie-glace à un
seul grand balai, la lunette arrière
concave. Mais il ne s'agit plus, ici,
d'exercice de style : chacun de ces
détails a son utilité pratique dûment
vérifiée.

A l'intérieur, c'est pareil. On re-
trouve, certes, l'atmosphère « futuris-
te » qui caractérise les habitacles Ci-
troën. Mais là aussi, l'esthétisme s'est
fonctionnalisé. Planche de bord et
garnissages latéraux sont conçus pour

éviter toute blessure en cas de con-
tact brutal des occupants avec eux.
Les sièges sont inspirés de la SM.
Correctement dessinés, ils incorporent
des appuie-tête moelleux dont on peut
toutefois discuter le système de ré-
glage à boutons-pressions... Partout ,
accoudoirs et poignées de maintien
sont bien disposés. Les passagers dis-
posent d'une place si abondante qu'ils
peuvent même croiser les jambes! lors-*
quiils s'assoient -à Barrière ! Et de la
place, il en reste pour le coffre à ba-
gages, ample, de forme très régulière,
et très accessible. Mais surtout, la
conception du tableau de bord atteint
la perfection. En forme de demi-lune,
il place sous les mains du conducteur,
en ses extrémités, toutes les comman-
des principales, et sous ses yeux tous
les instruments et voyants contrôlant
le fonctionnement du véhicule. A tous
points de vue, la séduction rejoint
la raison, sur la CX.

UNE NOUVELLE IMAGE
Cet ' aspect « raisonnable » devra

amener une nouvelle image de mar-
que, plus complète. Nous évoquons
à part les progrès intéressant la sé-
curité, domaine dans lequel Citroën
effectue une véritable percée et prend
rang parmi le petit peloton de tête
des pionniers en la matière. Il faut
souligner aussi l'effort fait dans la
facilité et l'économie d'entretien. On
a repris pour les CX toutes les solu-
tions mécaniques déjà éprouvées, re-
jetant l'aventurisme. La traction
avant, bien sûr, qui n'a plus de secret
pour la marque depuis 40 ans qu'elle
la pratique. La suspension hydropneu-
matique et les freins à disques assis-
tés (20 ans d'expérience concluante)
sont repris de la DS, tout comme le
moteur, dans ses différentes cylin-
drées, qui a fait ses preuves de mé-
canique « increvable ». Mais ces élé-
ments qui doivent éviter toute mau-
vaise surprise toute « maladie d'en-
fance » aux acheteurs, on les a amé-
liorés encore quand c'était possible.
Disposé transversalement et incliné
vers l'avant, le bloc-moteur est beau-
coup plus accessible. De même pour
les disques de freins avant, non plus
accolés à la boîte de vitesse comme
sur la DS, mais placés dans les roues :
ils y sont mieux ventilés, et plus ac-
cessibles aussi. De même encore pour
la suspension, dont on est parvenu
à réduire le seul défaut qu'elle pré-
sentât : le « coup de raquette » qu'elle
donnait au passage de dos d'âne. Un
« faisceau diagnostic » a été monté
de série : il permet, en branchant sim-
plement une prise, de procéder élec-
troniquement et sans démontages au
contrôle de l'allumage. C'est sans dou-
te la première fois que Citroën se
préoccupe autant, dans un modèle
très élaboré, de garantir aussi la com-
modité des opérations d'entretien et
de réparation. Et, partant, l'économie
d'emploi. A laquelle, pour leur " part,
contribuent mieux que jamais le pro-
filage très aérodynamique de la CX,
ainsi que le moteur, relativement peu
gourmand : au cours des essais en
Laponie, les journalistes ont enregis-
tré des consommations moyennes va-
riant entre 9,7 et 13 1. aux 100 km.

CITROËN CX : convocation pour une confiance au sommet



La Suisse, à Bâle, s'est souvent hissée à la hauteur de
l'Allemagne de l'Ouest, championne du monde (1 à 2)

Une performance qui est, avant tout, un encouragement pour le coach helvétique

René Hussy, résultat probant.

C'est avec une impatience certaine que l'on attendait, plus particuliè-
rement dans la région bâloise — et des deux côtés de la frontière — la
venue des Allemands de l'Ouest, champions du monde. Il était en effet
certain que ces derniers allaient tout mettre en œuvre pour venir à bout
d'une formation qui avait été évincée du tour final 1974. Mais du côté
bâlois, il y avait un autre fait qui avait son importance : pour la première
fois, depuis bien des années, on ne notait aucun joueur du club rhénan au
sein de l'équipe suisse... sur le stade Saint-Jacques ! Ce fait sautait d'ail-
leurs aux yeux des spectateurs, dès l'annonce des formations des deux
équipes. Si l'équipe allemande était acclamée — Beckenbauer réunissant
tous les suffrages — certains sifflets fusaient à l'annonce du nom de tel

ou tel joueur suisse... Il s'agissait certainement là de supporters du FC Bâle,
les fervents du football helvétiques ayant « accepté » dans leur majeure
partie, les efforts du coach national René Hussy. Efforts qui n'ont qu'un
but, retrouver une équipe digne de figurer parmi les bonnes formations
européennes. Si donc, avant le coup d'envoi, le public était assez réservé,
on doit admettre qu'il a « finalement » acclamé, avant tout, l'initiative du
coach national René Hussy. La prestation des joueurs qui ont évolué hier
soir sur le stade Saint-Jacques a souvent rappelé de grands moments du
football helvétique, et ceci même si tout n'a pas été parfait. N'est-ce pas
le principal, avant que ne débute le championnat de nations dans lequel
la Suisse est engagée ?

L'exploit était-il possible... avec plus de concentration ?
En anal ysant cette partie après

sa conclusion, on constate que les
deux buts allemands ont été obtenus
de la même façon : un centre sur un
homme démarqué ou marqué « trop
largement ». Si l' on ajoute à cela
que les Suisses ont eux si gné un but
magnifi que (retourné de Kudi Mul-
ler) et que par ailleurs deux tirs
puissants ont abouti sur le poteau
(Muller et Kuhn), il est évident que
l'on est à même de se poser des
questions. Mais un fai t  est certain,
sur le p lan condition physi que, les
Allemands ont été largement sup é-
rieurs, ils ont souvent surpris (?)
par leur mobilité et la rapidité dans
leurs permutations. C'est là des spé-
cialités assez rares sur les terrains
helvéti ques pour que cela ait posé
plusieurs problèmes à une défense
pourtant bien groupée et admirable-
ment soutenue par un Botteron, aussi
merveilleux technicien que généreux
dans l' effort , et un Kuhn en toute
grande condition. Malheureusement

la pression allemande n'a que trop
rarement permi à Botteron de se
porter résolument à l' attaque et de
faire usage de sa pointe de vitesse.

Sacré Hoeness...
Comme déjà dit , la défense a été

mise sérieusement à contribution
mais souvent les Guyot , Valentini ,
Bizzini , Stierli (surtout) se sont hissés

De notre envoyé spécial
ANDRÉ WILLENER

à la hauteur de leur vis-à-vis... si ce-
n'est d'un certain Hœness ! Contre
cet ailier qui est d' ailleurs à la base
des deux buts germaniques, il n'y a
vraiment qu'à « baisser les bras » .
On ne saurait reprocher au seul gar-
dien Burgener les deux buts, car à
chaque fois  il y avait eu marquage
trop large... Au centre du terrain,

Trois buts en quelques lignes
"La rencontre débuta "assez mat pbùï

la Suisse. A la 6e minute déjà , Hcehéss
perçait sur le côté droit. Attaqué par
Guyot, il adressait un centre que Cull-
mann transformait comme à la parade
Burgener, figé sur la ligne, n'avait rien
fait pour tenter d'intercepter un bal-
lon qui semblait à sa portée. Les Suis-
ses réagissaient , faisant preuve d'une
belle résolution. Jeandupeux forçait un
peu sa nature et on le voyait même
« secouer » Schwarzenbeck. De l'autre
côté, Hœness se montrait le plus actif ,
cherchant à partir de loin, aussi bien à
droite qu'à gauche.

Cullmann, curieusement seul, marque le premier but allemand... sous les
regards de Bizzini et Valentini ! (bélinos AP)

A la 22e minute, la Suisse obtenait
son premier corner sur un « une-deux »
Botteron - Jeandupeux. Sur le coup
de coin , Vogt sauvait sur sa ligne après
une talonnade de Kuhn. Puis Muller
décochait un vicient tir du gauche qui
était repoussé par un montant. La
balle revenait sur Valentini qui cen-
trait et le même Muller , d'un coup de
pied retourné, égalisait.

Le public suisse, en minorité dans le
stade, se réveillait alors et le match
gagnait en intensité. A la 27e minute
cependant , Herzog, de l'aile droite, ex-
pédiait un excellent centre et Geye
redonnait l'avantage aux champions du
monde.

Les Suisses rivalisaient avec leurs
adversaires sur le plan technique et ils
s'assuraient souvent la maîtrise du bal-
lon. Bonhof devait recourir à la ma-
nière forte pour stopper Muller et
Kuhn alors que Schneeberger tentait
sa chance de loin. A la 41e minute,
Kudi Muller écrasait un tir sur le

montant ' des but|' joe Sepp Mâierï La
première' mf-temps 'se" termirtait sur
un score de 2-1 assez flatteur poul-
ies Allemands, qui avaient su tirer le
maximum de profit , deux erreurs de
la défence susse.

A la reprise, Seel prenait la place
de Hœlzenbein chez les Allemands et
Rutschmann celle de Bigi Meyer chez
les Suisses. Rutschmann se mettait im-
médiatement en évidence en obtenant
un corner puis en réussissant deux
bons centres. Mais il écopait d'un aver-
tissement pour sa façon irrégulière de
stopper son adversaire direct. A la

52e minute, un but de Seel était annu-
lé pour hors-jeu , ce qui provoquait les
protestations des Allemands étant don-
né que le juge de touche n 'avait pas
levé son drapeau.

La meilleure condition physique des
Allemand devenaient prépondérante au
fil des minutes et ce d'autant plus que
chez les Suisses, le stratège Kobi Kuhn
commençait à boitiller. Entre la 56e
et la 58e minutes, Burgener réussis-
sait deux dégagements du poing, puis
Schild , peu après être entré en rem-
placement de Schneeberger, se signa-
lait en débordant Hœness. Mais son
centre n'était pas utilisé. La défense
helvétique commettait plusieurs erreurs
et Hœness se trouvait deux fois en
position de tir. Il n'en profitait toute-
fois pas. En fin de rencontre, les Suis-
ses se bornaient à préserver ce résul-
tat honorable pour eux. Ils parve-
naient finalement à leurs fins face à
des champions du monde qui , eux aussi ,
semblaient se satisfaire du score de 2-1.

L'Allemand Hertzog tente d'échapper au Suisse Kudi Muller.

en. plus de Kuhn et Botteron, déjà
cités, il faut  aussi souligner l 'énorme
traitait effectue par Schneeberger ,
puis Schild. Travail qui permit aux
deux réels attaquants — et encore
ils se rep lièrent souvent — Jeandu-
peux et Kudi Muller d'inquiéter une
défense où régnaient pourtant
en maîtres Beckenbauer, Maier ,
Schwarzenbeck et autre Vogts.

Ceci explique cela !
Face à une équipe helvéti que dé-

sireuse de prouver qu'elle aurait été
à même de participer au tour f inal
de la Coupe du monde 1974 , les
Allemands de l'Ouest se sont donc
imposés et ce n'est que justice. Mais
il est certain que leurs pl us chauds

partisans . attendaient une confirma-
' tiori' plus nette de ce titre mondial
"tottf ' récent. Il y a' à -cela égaleraient
des excuses. C'est le premier match
depuis la journée mémorable de la
f ina le  de Munich, d' où une certaine
crispation et surtout il y a le fa i t
que le sélectionneur Helmut Schoen
a dû pallier les défections de Gerd
Muller , Breitner et autre Overath.
Ce n'est pas là tâche facile et s'il
est certain que dans très peu de
temps , les Geye, Seel et Kremers,
seront à même de se hisser au ni-
veau des « démissionnaires » , ils n'en
sont pourtant encore qu 'à la période
d' adaptation. Ceci expli que donc ce-
la... mais n'enlève rien à l' excellente
prestation d' ensemble de l'équi pe di-
rigée par Rey ié Hussy.

Les Suisses décevants en séries
Championnats du monde d'aviron sur le Rotsee

Les 5000 spectateurs présents dans
les tribunes du Rotsee n 'ont guère eu
l'occasion de vibrer , au cours de la
première journée des quatrièmes cham-
pionnats du monde. La plupart des 27
séries disputées furent très rapidement
jouées , et les Suisses n'ont pratique-
ment jamais été dans la course, à l'ex-
ception du double quatre. Seule en dé-
finitive , la troisième série du huit a
fait sortir le public de sa torpeur. Les
Etats-Unis et l'Allemagne de l'Est s'y
livrèrent un duel acharné. Après un
bord à bord de 2 kilomètres , les Amé-
ricains se sont imposés dans l'excellent
temps de 5'54"17, avec 77 centièmes
seulement d'avance sur les Allemands
de l'Est. Le comportement des deux
équipages est d'autant plus remarqua-
ble que — dans le huit — les trois
premiers de chaque série accédaient
aux demi-finales et que la qualifica-
tion ne pouvait donc pratiquement pas
leur échapper.

Peu de surprises
Les surprises ont été rares au cours

de cette première journée. Comme ré-
sultats inattendus , on ne peut que citer
la victoire du quatre barré ouest-alle-
mand sur celui d'URSS , qui devra donc
disputer les repêchages et , en skiff , le
succès de l'Américain James Dietz sur
le champion d'URSS Nicolai Dowgan ,
qui devra lui aussi tenter de se repê-
cher aujourd'hui , ce qu 'il devrait faire
sans trop de difficultés.

Les Suisses ont totalement raté leur
entrée dans ces joutes mondiales : ils
ont été trois fois derniers de leur série,
et deux fois avant-derniers. Seul le
double quatre a sauvé l'honneur en
prenant la deuxième place de sa série,
à moins de 3 secondes de la Tchéco-

slovaquie. Une qualification suisse a
pourtant été enregistrée. Dans le cham-
pionnat de la FISA des poids légers
(moins de 70 kg.) Reto Wyss, troisième
de sa série, disputera samedi les demi-
finales.

Espoir tout de même
Pour autant qu 'ils soient mieux ins-

pirés que mercredi, les Suisses peuvent
envisager avec un certain optimisme
les repêchages de ce jour. Le tirage au
sort leur a en effet souvent été favo-
rable, exception faite des deux « qua-
tre » dont les chances sont pratique-
ment nulles. Voici les séries des Suis-
ses pour les repêchages :

Quatre avec. — Première série , Tché-
coslovaquie , Irlande , Etats-Unis , Italie .
Suisse (les trois premiers qualifiés poul-
ies demi-finales).

Double-scull. — France, Suisse, Es-
pagne, Brésil , Etats-Unis (les trois pre-
miers en demi-finales).

S k i f f .  — Troisième série, Australie ,
Irlande, Suisse, Bulgarie, Turquie (les
trois premiers en demi-finales).

Deux avec. — Canada , Etats-Unis,
Brésil , Norvège , France , Suisse (les
trois premiers en demi-finales) .

Quatre avec. — Première série, Fran-
ce, Autriche, Hollande, Suisse, Grande-
Bretagne (les trois premiers en demi-
finales).

Double quatre. — Deuxième série,
France, Suisse, Etats-Unis, URSS, Rou-
manie (les deux premiers en finale , les
autres en petite finale).

—L.
I Voir autres informations
I sportives en page 14

Autres résultats
Championnats d'Europe, groupe 2

à Vienne : Autriche - Pays de Galles,
2-1 (0-1).

Championnats d'Europe à Oslo , grou-
pe 3 : Norvège - Irlande du Nord ,
2-1 (0-1).

Match international à Stockholm :
Suède - Hollande, 1-5 (0-2) 1-3 - Match
international à Varsovie : Pologne -
Allemagne de l'Est, 1-3 (1-2).

Un Chaux-de-Fonnier
parmi les vedettes

Lors du motocross international ae
Wattenwil, le Chaux-de-Fonnier Daniel
Wermeille, sur Yamaha , s'est classé au
sixième rang du classement final de
la catégorie internationale des 500 ccm.
Le Chaux-de-Fonnier s'est montré très
régulier puisqu 'il a signé le cinquième
temps dans chacune des deux man-
ches.

| Moto-cross

Stade Saint-Jacques à Bâle. —
50.000 spectateurs. — Arbitre : M.
Schiller (Autriche). — Buts : 6e
Cullmann 0-1, 23e Muller 1-1, 27e
Geye 1-2. — Suisse ; Burgener ; Va-
lentini ; Guyot, Bizzini , Stierli ;
Kuhn , Meyer (46e Rutschmann),
Botteron (80e Risi), Schneeberger ;
(63e Schild), Muller, Jeandupeux. —
Allemagne de l'Ouest : Maier ; Bec-
kenbauer, Schwarzenbeck (83e Ka-
pellmann), H. Kremers, Vogts ; Bon-
hof , Cullmann, Hœness ; Geye, Ho-
lezenbein (46e Seel), Herzog.

Ce qu'il faut savoir

Victoire de Suisse B
En lever de rideau de Suisse -

Allemagne, l'équipe suisse b, qui
porterait mieux le nom de sélection
des espoirs étant donné sa moyenne
d'âge peu élevée, a pris le meilleur
par 2-1 (mi-temps 1-1) sur la sé-
lection de Bade-Wurtemberg. Ce
match comptait pour la Coupe du
lac de Constance. '• '•¦¦

Buts : lie Elsener 1-0, 27e Mull-
ner 1-1, 48e Bosco 2-1. — Suisse b :
Hutter ; Trinchero , Schnyder, Du-
cret, Th. Niggl ; Tanner, Von Wart-
burg (66e Piccand) , Parietti ; Bosco,
Elsener, Kqettel (46e Conz). — Clas-
sement de la Coupe du lac de Cons-
tance : 1. Suisse b, 3 matchs, 5
points (5-3) ; 2. Wurtemberg 3-3
(8-7) ; 3. Vorarlberg 2-2 (5-5) ; 4.
Bavière 2-2 (4-4) ; 5. Bade du Sud
2-0 (2-5).

obtiennent le match nul
au Luxembourg

En lever de rideau du match Luxem-
bourg - Allemagne de l'Ouest B, à
Luxembourg, les juniors suisses ont ob-
tenu un honorable match nul (0-0) face
aux Luxembourgeois. Charles Rubli, le
responsable de la sélection, était satis-
fait du comportement de ses joueurs,
compte tenu du fait que pour la plu-
part d'entre eux , il s'agissait d'une pre-
mière sortie internationale. Un but de
Amacker marqué après trente minutes
de jeu a été annulé par l'arbitre pour
hors-jeu. La sélection suisse était la
suivante :

Manger (Bâle) ; Beljean (Bienne) puis
Gavillet (Vevey) , Zurmuhle (Granges) ,
Balet (Sion), Casanova (Lugano) ;
Schmid (Concordia Bâle), Fehr (Ruti),
Amacker (Rarogne) ; Morandi (La
Chaux-de-Fonds) puis Michel (Young
Boys), Labhart (Saint-Gall), puis Leoni
(Bellinzone) , Just (Bâle) .

Les juniors suisses
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Le Loclé - La Chaux-de-Fonds
NOUS CHERCHONS

H horloge
prototypiste

rattaché à notre bureau technique horloger.
Les tâches du titulaire seront :
— la réalisation de prototypes de nouveaux calibres

selon la méthode artisanale et manuelle, '
— taillage, fraisage, limage, pivotage et décottage de

mouvements de présérie.
Notre choix se portera sur une personne expérimentée,
en possession d'un CFC. ;
Entrée dès que possible.

Prenez contact ou écrivez HMB8MH 1 fTYTPl fl Hà la direction du x .,'} BI*IIIP!B LULnj l fl
fé 8 Personnel de la ' WÈ/é& B̂ H UJCUJT!Fabrique d'Horlogerie JÈjg Ë mwLm 

V-A=AJ U
Chs Tissot & Fils SA Membre de la I
2400 Le Locle fffiWM Société Suisse pour F
Tél. 039 31 36 34 HWfflBM I l'Industrie Horlogère SA I

Prix MICROS^
/^ \̂ Bouilli t 15 1
\£SjlÇÇ3J/ les 100 g. à partir de M0

Lapins frais lesioo g. I. 10 H

au rayon traiteur, dans tous nos magasins:

Bouilli en vinaigrette lesioo g. 1„ 20 B9

Maison /
chalet
d'habitation à ven-
dre à 10 km. de
Grandson, belle pro-
priété de 1751 m2 ;
4-5 pièces, pavillon,
bûcher, jardin arbo-
risé, 2 garages.
Fr. 275 000.— ; pour
traiter: Fr. 140 000.-

Réf. 315.

*et\ AO T MCC lUMOBILlÊnC
f ldik CLAUDE DERIAZ
lrj l V 024 / 21 ei es
>*•' 1401  Y V E R  DON

Près CANNES,
à la Côte d'Azur,
aux Résidences suis-
ses, à vendre Stu-
dio-appartements,
dès fr. 62.900.—, vis
à vis mer, des villas
avec jardin, etc.,
près mer et plage
dès fr. 119.000.—.
Visites organisées le
week-end sur place.
Crédit disponible ,
par banque suisse.
Service de location.
INTER SERVICE,

15 Cité, Genève,
Tél. (022) 21 56 45

25210 LE RUSSEY FRANGE

/ CHAVOT 
^
/TELE \$ Â Y FcUlé m m I

pHiwi «<!«"" i Jm / \ ̂™
rl
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BRICO-DÉCOR CHAVOT Tél. 107
Grand choix en moquettes et revêtements murs
et sols à des prix usines.
Prix spéciaux à emporter.

TÉLÉ-MÉNAGER GUILLAUME Tél. i
Téléviseur couleur OCÉANIC
Ménager: DE DIETRICH - FLANDRIA

MEUBLES ETIENNE MOUGIN Tél. 100
Style rustique (bois massif) - moderne.
Choix d'horloges comtoises et tableaux.
Ouvert jusqu'à 21 heures

CES TROIS COMMERÇANTS vous livrent
marchandise dédouanée, franco domicile
toutes distances.

Chauffeur
PERMIS A

¦ consciencieux et ro-
buste cherche chan-
gement de situation
pour date à conve-
nir.
Ecrire sous chiffre
CF 18809 au bureau
de L'Impartial.

f

Notre offre de la semaine

Action gigot et
côtelettes d'agneau
à Fr. 1.30 les 100 g.
SOCIÉTÉ DES MAITRES BOUCHERS
La Chaux-de-Fonds — Le Locle
Les Brenets — Les Ponts-de-Martel

JLa S4gne — La Brévine ' ..v; ,K b,nV) Ih -,rj
, ^-A ..( ¦.->,::-• of  1 "-i^ -Vl $\'A , :¦ 1 ï.'>iV:l-...n Î>11 '. ti iJ.Ji

Livraisons à domicile — Vous nous rendrez service
en passant les commandes la veille ou avant 8 heures
du matin. Merci d'avance.

—J

Couple, 60 ans,
CHERCHE

appartement
2 pièces, confort,
dans maison ordrée
et tranquille.
Ecrire sous chiffre
OT 18808 au bureau
de L'Impartial.

A VENDRE

FIAT 124 S
rouge, 1971, 57.000 km.

GRAND GARAGE DU JURA S. A.
117, avenue Léopold-Robert

Tél. (039) 23 14 08

JEUNE HOMME
ayant suivi l'Ecole de commerce,

CHERCHE PLACE.
Date d'entrée à convenir. — Ecrire sous
chiffre EM 18816 au bureau de L'Impar-
tial.

i Secrétaire
' ayant des connaissances d'allemand et
i d'anglais, cherche changement de situa-

tion. Ecrire sous chiffre SC 18739 au bu-
I reau de L'Impartial.

CARTES DE NAISSANCE
. en vente au bureau de l'Impartial

A VENDRE

OPEL KADETT LUXE 72
2 portes , 35.000 km, gold, magnifique oc-

casion - GARANTIE.
CENTRE OCC, La CHAUX-DE-FONDS

Terreaux 45 - Tél. (039) 23 61 88

Pour vos

NETTOYAGES
DE TAPIS

tendus et de meubles rembourrés, votre
spécialiste : TAPEX BIENNE,
Ruelle Wyss 6, tél. (032) 22 10 55

i

A VENDRE

Opel Ascona 1600 Luxe 71
4 portes, gris métal, 45.000 km, occasion,

à l'état de neuf.

CENTRE OCC, La CHAUX-DE-FONDS
Terreaux 45 - Tél. (039) 23 61 88

A LOUER au centre de la ville, pour le
31 octobre,

| APPARTEMENT
4 Vspièces, tout confort , service de con-
ciergerie, ascenseur, Fr. 570.—, charges
comprises. Tél. (039) 23 01 23 (interne 45)
heures de bureau ou dès 18 heures au
(039) 23 97 86.

A VENDRE

ALFA ROMEO 1600 Super
modèle 1972, expertisée.

GARAGE INTER AUTO
Avenue Charles-Naine 33

(039) 26 88 44 ou (038) 41 37 03, privé

Nous cherchons pour tout de suite ou
pour date à convenir

SOMMELIÈRE
Dimanche et lundi congés.

CAFÉ DU PATINAGE — Collège 55
Tél. (039) 22 25 76, La Chaux-de-Fonds
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Largeur originale 400 cm.
Notre SALON IT»A Notre

! RIDEAUX au métrage ou confectionnés PRIX D'SCOUNT Fr. I / 7U." CHAM BRE A COUCHER
1 comme cliché avec grand lit-canapé PRIX 1 ̂ OOLivrables tout de suite + 2 fauteuils DISCOUNT Fr. U#w«™

I £) \*s Mjg/r I
™fip 7 Le meilleur morceau y^'
fcr cuisses de poulet w

îoo g. Fr. —.80
OFFRE SPÉCIALE :

Salami Eitra, pce de 300 g. Fr. 5.85
du lieu de 6.90

Salami Nostrano, pce de 450 g. Fr. 8.80
au lieu de 10.35

CONCIERGE-
COMMISSIONNAIRE
sérieux, ayant de l'initiative, possédant
permis de conduire est cherché pour
entrée octobre-novembre. — Tél. (039)
26 72 74.

A VENDRE

Renault 6 TLR
blanche, 1971, 47.000 km.

GRAND GARAGE DU JURA S. A.
117 avenue Léopold-Robert

Tél. (039) 23 14 08

Je cherche tout de suite

sommelier (1ère)
S'adresser : CAFÉ DU COMMERCE
Av. Ld-Robert 32 a, ou tél. (039) 23 26 98.

A VENDRE

FORD MUSTANG MACH1 7!
50.000 km, bleu métal, prix intéressant.

CENTRE OCC, La CHAUX-DE-FONDS
Terreaux 45 - Tél. (039) 23 61 88

DÉPARTEMENT DÉCOLLETAGE
LA CHAUX-DE-FONDS

engage pour entrée immédiate ou à convenir .

décolleteurs
aides-décolleteurs
S'adresser ou téléphoner à UNIVERSO S. A., Dépar-
tement décolletage, rue du Parc 13, tél. 039/23 1$ 25.

Nous cherchons

EMPLOYÉE
DE BUREAU
active et débrouillarde, connaissant bien la dactylo-
graphie. Tâches principales : assurer la fonction du
téléphone, le service après-vente, la dactylographie
de différents documents. Entrée à convenir. Faire

offres sous chiffre RF 18880, au bureau de L'Im-
partial.

cherche pour son service après-vente

une aide de bureau
connaissant la dactylographie

Entrée début octobre.
Horaire libre.
Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Veuillez prendre contact avec notre service du per-
sonnel - Jaquet-Droz 12 - Tél. (039) 22 48 33.

On s'abonne en tout temps à L'IMPARTIAL

I Prêts 1
immédiatement
remboursement par

petits acomptes
plus avantageux

Depuis 1912 0 Iune seule adresse: \\WBanque Procrédît f l
2301 La Chaux-de-Fonds,

\ \ m. gm av- L.-Robert 23

| fâi» Tél. 039 - 23'16-12
WF I Je désire Fr. ilH J& ' 'ii ifjEfifi ' N°m 'iI W i k  ! prénom IlBWL I Rue Asm

^BH Bf Localité _ sLW

¦«» Cours communiqués par : SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

A = Cours du 3 septembre B = Cours du 4 septembre

NEUCHATEL A B ZURICH A B ZURICH A B
Cr Fonc Neu. 600 d 610 d Sulzer nom. 2825 d 2800
La Neuchâtel. 360 d 360 d 1-1-0-0- „„"* „™„ ci,™ K „.,..* ,ci i*a
Cortaillod 9nnn in™ H Crédit Suisse 2355 2290 Sulzer b. part. 364 358
nnhEJr 2?n «H BPS. 1535 1500 Schindler port. 1200 1150 cj JuDien 3o0 Jt5U a

BaUy 495 d 480 d Schindler nom. 260 250 c
Electrowatt 2150 2060

LAUSANNE Holderbk port. 386 375

Bque Cant . Vd. 1000 d 980 d^f0^r g* .g ZURICH
Cdit Fonc. Vd 765 75 ' , mterfood «B» 3100 2800 d
Cossonay 16o0 d 1650 d Juvena hold 1210 1110 (Actions étrangères)
Chaux & Cim. 600 d 600 Motoj. Colomb- 1350 1320
Innovation — — Italo_Suisse 145 d 150 Akzo 60l/s 57'/
La Suisse 2200 d 2200 d Réassurances 1840 1810 Ang.-Am. S.-Af. Il 1/ * 16V

Winterth. port. 1400 1370 d Machine Bull 213/.i 20'/
GENÈVE Winterth. nom. 1000 990 Cia Argent. El. 94 96

, „ „,„ . ,nn Zurich accid. 5800 5750 De Béer s 128Ai 12V
Grand Passage 310 d 300 Aar et Tessin 650 630 Imp. Chemical 12 d 11V
ou

V 
» ion ?7n Brown Bov. «A» 1000 965 Pechiney 73 d 72

v 
yS

pn
U
?,h ° 7« II Saurer 950 d 950 d Philips 28V, 26

Mnn tPH ,on ,90 1 ,9(1 «scher port. 700 700 Royal Dutch 85V, 82
Montedison 3 20d 3.20 140 o Unilever 93V, 89
Olivetti pnv. 4.3D 4 10 JelmoH 800 800 A K G. 93 89V
Zyma — 1550 d Hei.Q 3725 d 3725 Bad. Anilin 142V, 139V

Landis & Gyr 920 910 Farb. Bayer 13lVsd 1277ac
Lonza — 1200 o Farb. Hoechst 134 130

ZURICH Globus port. 2800 2575 Mannesmann 198 193
/*„«„„„ „,;,„„,, Nestlé port. 2750 2570 Siemens 232 224V
(Actions suisses) N M i  Mm UQQ m$ Thyssen-Hûtte 80 78
Swissair port. 460 445 Alusuisse port. 1360 1330 V.W. 102 94Vs(
Swissair nom. 455 440 Alusuisse nom. 610 570 Ang.Am.Gold L 187Vz 184

BALE A B
(Actions suisses)
Roche jce 76500 69500
Roche 1/10 7550 7000
S.B.S. 471 455
S.B.S. B.P. 440 405
Ciba-Geigy p. 1380 1305
Ciba-Geigy n. 795 760
Ciba-Geigy b. p. 1040 970
Girard-Perreg. 600 d 600 d
Portland 1650 1650
Sandoz port. 4550 4400
Sandoz nom. 2225 2140
Sandoz b. p. 3350 d 3200

1 Von Roll 980 960
1 (Actions étrangères)
Alcan 88</ a 82"
A.T.T. 129 d 123V:
Burroughs 252 d 232 c
Canad. Pac. 387a 36V:
Chrysler 40n/.i 36
Contr. Data 58 473/<
Dow Chemical 179VI 168Vad

-' Du Pont 355 341
; Eastman Kodak 246 231V;
2 Ford 122 1177ad
Gen. Electric 118'/a 109

i Gen. Motors 1227a 113'/=
-• Goodyear 46V2 40V.id
I.B.M. 590 546
Intern. Nickel 80Vs 747i
Intern. Paper 123 d 114Vsd
Int. Tel. & Tel. 56 52

i Kennecott 86' 81 Va
i Litton 141/2 14V.1
I Marcor 59V2 52
Mobil OU 113Vsd 110
Nat. Cash Reg. 82'Vi 75

« Nat. Distillers 391/5,1 38
Exxon 204Vsd 193V*

i Union Carbide ng 111V2
U.S. Steel 129 â 122V2

NEW YORK
Ind. Dow Jones A B
Industries 663,33 647,92
Transports 138,04 134,25
Services publics 60,97 60,11
Vol. (milliers) 12.740 16.920

Billets de banque étrangers
Dollars USA 2.93 3.0F
Livres sterling 6.75 7.1E
Marks allem. 111.— 115 —
Francs français 61.— 64.5C
Francs belges 7.20 7.7f
Lires italiennes —.42 —.46
Florins holland. 109.— 113.—

_ Schillings autr. 15.75 16.2S
; Pesetas 5.05 5.4E
1 Ces cours s'entendent pour

de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 15000.- 15320.-
Vreneli 150.— 170 —
Napoléon 153.— 173.—
Souverain 150.— 170 —
Double Eagle 840 — 920 —

/^SN FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
(UBSjPAR L'UNION DE BANQUES SUISSESV r* /\\J£  ̂ Cours hors bourse

Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.
AMCA 31V2 323A
BOND-INVEST 70*/« 71V4
CANAC 92 94
DENAC 577a 58Vs
ESPAC 2927a 294Va

, EURIT 103Va 1057a
, FONSA 757a 777a

FRANCIT 62 64
GERMAC 8972 9172
GLOBINVEST 58 59
HELVETINVEST 92,4 92 ,4
ITAC 127V« 1297a
PACIFIC-INVEST 557a 567t
ROMETAC-INVEST 340 345
SAFIT 365 375
SIMA 167 169

V7X~* Dem. Offre
y Y Communiqués VALCA 65.50 67.50
V "I par la BCN IFCA 1360.— 1380.—

"i \/ IFCA 73 100.— 102.—

FONDS SBS Dem. Offre Dem. Offre
UNIV. BOND SEL. 78.25 81.50 SWISSIM. 1961 930.— 950.—
UNIV. FUND 79.25 81.99 FONCIPARS I 1915.— 1935.—
SWISSVALOR 183.75 185.75 FONCIPARS II 1120.— 1140.—
JAPAN PORTOFOLIO 308.50 326.— ANFOS II 103.50 105.—

|y] Fonds de la Banque Populaire Suisse
Dem. Offre Dem. Offre

Automation 73,5 74,5 Pharma 150,0 151,0
Eurac. 2640 265,0 Siat 1340,0 —
Intermobil 63,0 64,0 Siat 63 1150,0 —

Poly-Bond — 69,2

INDICE BOURSIER SBS
3 sept. 4 sept.

Industrie 254,4 241,1
Finance et ass. 223,3 216,3
Indice général 243,0 232,1
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Finlandais et Soviétiques ont remporté
quatre des neuf finales disputées hier

Pas d'athlètes est-allemands sur le podium, à Rome

Pour une fofs — et c'est bien surprenant — les concurrents est-allemands
n'ont pas eu l'honneur du podium à Rome, où les llos championnats d'Eu-
rope se sont poursuivis dans des conditions idéales (23-26 degrés de cha-
leur) et devant un public estimé à 30.000 personnes. Cette « démission »
involontaire a été provoquée par un nouveau sursaut d'orgueil des Finlan-
dais et Soviétiques qui ont remporté ensemble quatre des neuf finales au

programme de cette journée particulièrement intense.

Record mondial « électrique »
Le premier exploit fut réalisé par la

gracieuse Riita Salin qui enleva la fi-
nale du 400 m. féminin en 50"14. Ce
temps de haute valeur constitue un
nouveau record du monde au chrono-
métrage électrique. L'athlète finlandai-
se, qui provoqua même un faux départ ,
a laissé une impression de grande faci-
lité alors que la Yougoslave Jelica
Pavlicic, l'une des favorites, victime
d un départ trop rapide, s'est effondrée
à l'entrée de la ligne droite. :

La course fut d'un niveau excep-
tionnel. Cinq records nationaux ont
d'ailleurs été améliorés, le cinquième
par l'Autrichienne Karoline Kaefer. En
l'absence de Monika Zehrt , qui était
devenue championne olympique en
51"08, Riita Salin a confirmé de façon
éclatante ises progrès, battant finale-
ment de façon très nette les deux Al-
lemandes Ellen Streidt (RDA) et Rita
Wilden (RFA).

La deuxième finale féminine, celle
du 800 mètres, a permis l'avènement
de la Bulgare Liliana Tomova qui a
placé son attaque dans le dernier vira-
ge, distançant irrémédiablement Gun-
hild Hoffmeister (RDA). La course,
marquée par la défaite inattendue de
la Roumaine Mariana Suman, fut lan-
cée par la Française Marie-France Du-
bois (57"25 aux 400 m.). Celle-ci céda

du terrain sur la fin en établissant un
nouveau record national.

Fabuleux 800 m. messieurs
Un homme a marqué cette journée

de son empreinte : le Yougoslave Lu-
ciano Susanj, impressionnant vainqueur
d'un 800 m. lancé sur des bases de re-
cord du monde par l'Italien Fiasconaro.
Ce dernier prit le départ comme s'il
s'agissait d'un 400 m. (50"10 à mi-cour-
se) mais il devait payer . lourdement
ses ' efforts inconsidérés. C'est dans le
dernier virage que Susanj, qui a amé-
lioré le record de Yougoslavie en l'44"l ,
a placé un démarrage absolument fou-
droyant , se propulsant en tête de façon
irrésistible pour finir détaché devant
le jeune Britannique Ovett avec à la
clé la meilleure performance euro-
péenne de l'année.

L'« Union Jack » devait toutefois
monter au mat à l'occasion du 400 m.
haies Le verdict : 1. Pascoe, 2. Nallet.
3 Gavrilenko. La hiérarchie était res-
pectée bien qu'il y a peu de temps on
ne donnait pas cher des chances du
Britannique, ancien coureur de 110 m.
haies. Ce dernier s'est imposé dans
l'excellent temps de 48"82, soit à une
seconde du record du monde de
d'Akii-Bua alors que le Français Nallet ,
champion d'Europe à Helsinki, à la
lutte avec Gavrienko, parvenait à ar-
racher la médaille d'argent. La finale

du 400 m. plat a ete iout aussi poi-
gnante. Comme Nallet, David Jenkins
n'a pu défendre son titre. Mais le
Britannique a longuement résisté avant
de s'incliner devant la puissance de
l'Allemand , de l'Ouest Karl Honz (23
ans, i m. 86, 82 kg.).

Les concours sans suspense
Sans être réellement décevants, les

concours n'ont pas engendré de véri-
table suspense. En longueur, Valeri
Fodluzhni est devenu champion d'Eu-
rope avec un bond de 8 m. 12 alors
qu 'en 1936, lors des JO de Berlin, le
légendaire Jesse Owens avait battu le
record du monde avec 8 m. 13. Le
Suisse Rolf Bernhard (7 m. 91), a été
à la hauteur de sa tâche, puisqu'il a
égalé son record national en se clas-
sant cinquième.

Au disque, le duel des hommes forts
a tourne a l'avantage du Suédois Pentti
Kahma (63 m. 62), vainqueur à son
dernier jet. Le lanceur finlandais (1 m.
88, 110 kg., 30 ans) restaurateur de son
métier, connut pourtant quelques pro-
blèmes au départ. Mais l'envoi de Da-
nek à '62 m. 76, qui permit à celui-ci
de prendre un long moment la tête du
concours, sembla le stimuler ainsi que
le Bulgare Yelev et le Suédois Bruch
(62 m.), toujours recordman du monde
avec 68 m. 40.

Le duel fut plus passionnant au saut
en hauteur où seuls restèrent aux pri-
ses à 2 m. 27 , alors que la nuit com-
mençait à tomber sur le stade romain ,
le Soviétique Chapka et le Danois Jes-
per Tœrring (26 ans). Ce dernier fut
sacré au nombre des essais à 2 m. 19
alors qu'aucun des deux ne put fran-
chir 2 m. 27.

Les éliminatoires
Les séries éliminatoires de ce mer-

credi n'apportèrent aucun enseigne-
ment nouveau. Le . forfait de Valeri
Borzov — qui a; renoncé volontaire-
ment au 200 mètres — fait de Pietro
Mennea le grand favori , bien que celui-
ci n'ait terminé que dans le sillage de
l'Allemand de l'Ouest Ommer au ter-
me de la troisième série qui a permis
au Suisse Peter Muster (troisième) d'at-
teindre les demi-finales.

Le Français Cherrier (20"96), les Al-
lemands de , l'Est Bombach et Zenk,
l'Allemand de l'Ouest Hoffmeister, ont
laissé la meilleure impression, au mê-
me titre d'ailleurŝ  cjtié Môna-Lîsa Pur-
siainen, Renate Stecher, Irena Szewin-*
ska et la Soviétique Moslakowa chez
les dames. Il s'agit bien là des con-
currents les plus rapides actuellement.

Riita Salin (Finlande) est fé l ic i tée  par sa rivale Rita Wilden (Allemagne
de l'Ouest), après sa victoire dans le 400 mètres, (bélino AP)

Un record battu, un égalé!
La journée des Suisses

Un record suisse battu , un autre
égalé : la délégation helvétique a
vécu une troisième journée riche
en promesses. C'est le sprinter Peter
Muster qui donna le Ion en se qua-
lifiant pour les demi-finales du 200
mètres. Longtemps à là Tutte avec
le Bulgare Petrov, finalement qua-
trième en 21"49, le Zurichois a
agréablement surpris an cours d'une
série remportée par l'Allemand de
l'Ouest Ommer (21"23) devant l'Ita-
lien Mennea (21"24) en pleine dé-
contraction.

Crédité de 21"41, Peter Muster
doit sa qualification à son excellente
ligne droite. Assez mal parti à l'ex-
térieur, il peina visiblement dans le
virage avant de refaire surface sur
la fin. Son temps est toutefois as-
sez moyen, lui qui a déjà couru la
distance en 20"9 et sa participation
à la finale, qui se disputa sans le
Soviétique Valeri Borzov lequel a
déclaré forfait , tiendrait véritable-
ment du miracle.

Des trois Suisses en lice, Rolf
Bernhard et Hans-Peter Wehrli ont

réalisé les meilleures performances.
En égalant son record national
(7 m. 91), le sauteur en longueur
thurgovien s'est classé 5e d'une fi-
nale assez moyenne. Il eût fallu
que Bernhard dépasse de plusieurs
centimètres son record national pour
qu 'il puisse prendre cette médaille
de bronze inespérée qui est finale-
ment revenue au Soviétique Chubi-
ne avec 7 m. 98. Quant à Hans-Peter
Wehrli il s'est qualifié pour la fi-
nale du 3000 mètres steeple en
abaissant à 8'26"0 (contre 8'26"2) le
record suisse. Derrière le Suédois
Garderuud , auteur d'un cavalier
seul impressionnant, l'athlète helvé-
tique a lutté avec cran au sein du
peloton des poursuivants. Délibéré-
ment il a visé cette 3e place quali-
ficative sans jamais tenter — à per-
te — de revenir sur le vainqueur
(8'23"62), à la foulée ample et élé-
gante.

A la bourse des valeurs, la cote
de l'athlétisme helvétique semble en
hausse, espérons que cela continue-
ra.

Douzième succès des Russes en treize participations!
Championnat d'Europe féminin de basketball, en Italie

A cause du déséquilibre des forces, dû à la présence dans ses rangs d'un
phénomène de 2 m. 10, Ouliana Semenova, l'URSS, qui a triomphé pour
la douzième fois en 13 participations au championnat d'Europe féminin,
est à mettre hors concours. Certes, sans Semenova, que l'entraîneur sovié-
tique n'utilise d'ailleurs que lorsque le besoin s'en fait sentir, l'URSS aurait
très certainement remporté le titre, tant l'équipe de l'Est est complète et
talentueuse, mais les Soviétiques n'auraient alors pas été à l'abri d'un
échec, à l'occasion d'une défaillance passagère, comme cela arrive souvent
dans toutes les formations, et la lutte n'en aurait été que plus passionnante.

Passe de cinq
pour les Tchèques

Derrière les inaccessibles Soviétiques
la Tchécoslovaquie s'adjugea la mé-
daille d'argent pour la cinquième fois
depuis le début de l'épreuve, en 1938.
Une deuxième place amplement méri-
tée, car la Tchécoslovaquie, sans pos-
séder de « géante », est l'équipe la plus
complète avec l'URSS. Au milieu de
la domination générale des nations de
l'Est, l'Italie, par l'apport d'un public
inconditionnel, mais aussi grâce à ses
joueuses de valeur, comme Mabel Boc-
chi et Rosetta Bozzotto, parvint à s'in-
tercaler à la troisième place. Victorieu-
se du premier tournoi européen, en
1938 à Rome — devant la Lithuanie —
elle n'était jamais parvenue par la sui-
te à monter sur le podium.

Jouer à domicile demeure un avan-
tage considérable en basketball. En
1972, chez elles, à Varna , les Bulgares

avaient terminé au deuxième rang.
Cette fois, devant le public italien, elles
n 'ont pris que la cinquième place der-
rière l'étonnante Hongrie.

Les Françaises décevantes
Au chapitre des déceptions, enfin ,

figure la France. Deuxième en 1970,
quatrième en 1972, les Françaises, sans
leur meilleure joueuse Jackie Chaza-
lon, qui a renoncé à l'équipe nationale
pendant toute la saison 1974, terminè-
rent à la septième place, derrière la
Roumanie. La France aurait eu une
simple consolation : c'est d'avoir dans
ses rangs la meilleure marqueuse du
championnat, Irène Guidotti (131 pts),
juste devant Semenova (119 points).

Le quinzième championnat d'Europe
féminin aura lieu en 1976, à Clermont-
Ferrand , l'année des Jeux de Montréal ,
où le basketball féminin sera pour la
première fois une discipline olympique.
Mais, auparavant, sera disputé en 1S75,

à Cali (Colombie) , le championnat du
monde pour lequel sont déjà qualifiées
l'URSS, la Tchécoslovaquie et l'Italie.

Classement final
La Suisse était une fois de plus ab-

sente de cette compétition internatio-
nale. Résultats de la dernière j ournée
de la poule finale :

Roumanie bat France 67-66 (31-38) ;
Tchécoslovaquie bat Bulgarie 81-71
(30-30) ; Italie bat Hongrie 51-44 (31-
17). — Classement final : 1. URSS 6
matchs et 12 points ; 2. Tchécoslova-
quie 6 et 11 ; 3. Italie 6 et 9 ; 4. Hon-
grie 6 et 9 ; 5. Bulgarie 6 et 8 ; 6. Rou-
manie 6 et 7 ; 7. France 6 et 7.

Tournoi de tennis de Forest Hills

La septième journée du tournoi open
de Forest Hills a été marquée par un
nouvel exploit de l'Indien Vijay Amri-
traj, qui se trouve vraiment à l'aise
sur le gazon new-yorkais. L'an dernier ,
il s'était déjà signalé en éliminant
l'Australien Rod Laver. Cette année,
après avoir battu le Suédois Bjorn
Borg, il n'a laissé aucune chance à l'A-
méricain Marty Riessen (tête de série
numéro 11), auquel il n'a permis de
gagner que 10 jeux. Les premiers hui-
tièmes de finale ont permis en outre la
qualification relativement aisée de l'A-
méricain Arthur Ashe (qui a toutefois
concédé le premier set à l'Argentin
Guillermo Vilas), et des Australiens
Ken Rosewall et John Newcombe.

Un combat s'est engagé dans les cou-
lisses sur l'avenir des courts de l'hono-

rable West Side Tennis Club, à New-
York.

Joueurs mécontents
La décision des responsables de Fo-

rest Hills de transformer six courts,
dont ceux du stade central , en terre
battue en 1975, n'a pas trouvé un écho
favorable parmi les joueurs. L'Associa-
tion des joueurs professionnels (ATP)
s'est prononcée contre ce choix. Dans
un vote adopté par une forte majorité,
l'ATP a recommandé à la Fédération
des Etats-Unis de tennis (USLTA) et
aux organisateurs du tournoi de poser
une surface artificielle de préférence
à la terre battue en 1975. « Cette der-
nière avantage certains joueurs mais
désavantage d'autres » , a fait valoir
John Newcombe.

L'Indien Amritraj élimine Riessen

du ju?ak Concours hippique national
avec la participation de cavaliers de l'équipe suisse
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Tour de Catalogne

Cyclisme

Le Tour de Catalogne a débuté à
Lerida où le Portugais José Martins
a remporté le prologue. Celui-ci s'est
déroulé sur un parcours de 1,170 à
couvrir contre la montre. Classement :

1. José Martins (Por) 2'40 ; 2. Jésus
Manzaneque (Esp) 2'42 ; 3. Javier Elor-
riaga (Esp) 2'43 ; 4. Domingo Perurena
(Esp) 2'44 ; 5. Gosta Petterson (Sud)
2'45 ; 6. José Pesarrodona (Esp) 2'46 ;
7. Juan Zurano (Esp), Draux (Be), Gar-
cia (Esp) 2'47 ; 10. Silva (Por) 2'48.

DAMES — 400 mètres. — 1. Riita
Salin (Fin) 50"14 (record de Finlande) ;
2. Ellen Streidt (RDA) 50"69 (record
de RDA) ; 3. Rita Wilden (RFA) 50"88
(record de RFA) ; 4. Nadesda Ilina
(URSS) 51"22 (record d'URSS) ; 5. An-
gelika Handt (RDA) 41"24 ; 6. Karoline
Kaefer (Aut) 51"77 ; 7. Verona Ber-
nard (GB) 52"61 ; 8. Jelica Pavlicic
(You) 53"01.

S00 mètres. — 1. Liliana Tomova
(Bul) l'58"l ; 2. Gunhild Hoffmeister
(RDA) l'58"8 ; 3. Mariana Suman (Rou)
l'59"8 ; 4. Marie-Françoise Dubois (Fr)
l'59"9;5. Valentina Gerasimova (URSS)
2'00"1 ; 6. Nina Morgunova (URSS) 2'
00"8 ; 7. Elzbieta Kotolik (Pol) 2'01"4 ;
8. Gisela Klein (RFA) 2'01"5.

Pentathlon. — 1. Nadejda Tkatchen-
ko (URSS) 4776 points (13"39 , 16 m. 07,
1 m. 74, 6 m. 36, 24"20) ; 2. Burglinde
Pollak (RDA) 4.676 points ; 3. Soja
Spassovchodskaya (URSS) 4.550 points;
4. Ludmilla Popovskaya (URSS) 4.548
points ; 5. Sigrun Thon (RDA) 4.548
points ; 6. Ilona . Bruzsenyak (Hon)
4.399 points* ; 7. Margrit Olfert (RDA)
4.391 points ; 8. Christel Voss (RFA)
4 384 points.

MESSIEURS — Saut en longueur. —
1. Valeri Podluzhni (URSS) 8 m. 12 ; 2.
Naned Stekic (You) 8 m. 05 ; 3. Eugeni
Chubine (URSS) 7 m. 98 ; 4. H. Baum-
gartner (RFA) 7 m. 93 ;. 5. Rolf Bern-
hard (Suisse) '7 ré. 91 (record de Suisse"
égalé) ; 6. Wolfram Lauterbach (RDA)
7 m. 87 ; 7. Max Klauss (RDA) 7 m. 73 ;
8. Toenu Lepik (URSS) 7 m. 73.

Disque. — 1. Pentii Kahma (Fin)

63 m. 62 ; 2. Ludvik Danek (Tch) 62 m.
76 ; 3. Ricky Bruch (Sue) 62 m. 00 ; 4.
Siegfried Pachale (RDA) 61 m. 20 ; 5.
Velko Yelev (Bul) 61 m. 00 ; 6. Viktor
Penzikov (URSS) 60 m. 86 ; 7. Armando
De Vincentis (It) 59 m. 68 ; 8. Wolfgang
Schmidt (RDA) 59 m. 56.

400 mètres. — 1. Karl Honz (RFA)
45"04 ; 2. David Jenkins (GB) 45"67 ;
3. Bernd Herrmann (RFA) 45"78 ; 4.
Markku Kukkoaho (Fin) 45"84 ; 5. Ossi
Karttunen (Fin) 45"87 ; 6. Mikael Fre-
driksson (Sue) 46"12 ; 7. Erik Carlgren
(Sue) 46"15 ; 8. Francis Demarthon (Fr)
46"90.

HUU mètres. —¦ i. juuciano busanj
(You) l'44"l (record de Yougoslavie) ;
2. Steven Ovett (GB) l'45"8 ; 3. Markku
Taskinen (Fin) l'45"9 ; 4. Vladimir Po-
nomareev (URSS) l'46"0 ; 5. Gerhard
Stolle (RDA) l'46"2 ; 6. Marcello Fias-
conaro (It) l'46"3 ; 7. Dieter Frornm
(RDA) l'46"3 ; 8. Willi Wuelbeck (RFA)
l'46"3.

Saut en hauteur. — 1. Jesper Toer-
ring (Dan) 2 m. 25 ; 2. Kestutis Chapka
(URSS) 2 m. 25 ; 3. Vladimir Maly (Tch)
2 m. 19 ; 4. Istvan Major (Hon) 2 m. 19 ;
5. Jacek Wszola (Pol) 2 m. 19 ; 6. Leif
Falkum (Nor) 2 m. 16 ; 7. Rodolfo Ber-
gamo (It) 2 m. 16 ; 8. Bruno Brokken
(Be) 2 m. 13.

400 mètres haies. — 1. Alan Pascoe
(GB) 48"82 ; 2. Jean-Claude Nallet (Fr)

. 48"94 ; 3. Eugeni Gavrilenko (URSS)
' 49'"32 ; 4'. Stâvros:fziortzis (Gre) 49"71;
5. Dimitri Stukalov (URSS) 49"98 ; 6.
Viktor Savtchenko (URSS) 50"01 ; 7.
Jerzy Hewelt (Pol) 50"26 ; 8. Rolf
Ziegler (RFA) 50"49.

Résultats des finales
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Nous invitons cordialement le public à visiter nos deux usines en activité

Nouvelle Usine Heures d'ouverture : 8 h. -11 h. 45 13 h. 30-17 h.
du Crêt-du-Locle

Un service de bus assurera le transport des personnes
Usine du Locle qui le désirent, entre nos deux usines
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OBLIGATIONS

O /4 /O dès 3 ans

m /U dès 5 ans

m i*h /U dès 6 ans
Sur épargne courante, vos taux sont très
avantageux et attrayants.

Renseignements auprès des Caisses
RAIFFEISEN et de Crédit Mutuel
suivantes :
RENAN tél. caissier 039/63 11 76
SONVILIER tél. caissier 039/41 22 46
SAINT- 1 IViÏER, téj. cajssier 039/4134 47.
MONT-SOLEIL tél. caissier 039/41 23 20
VILLERET tél. caissier 039/4131 32
COURTELARY tél. caissier 039/41 10 22

Â fouer pour le
1er octobre 1974
Avenue Léopold-Robert 102, splendide appartement
de 6 pièces, grand hall , cuisine munie d'une machine
à laver la vaisselle, cuisinière électrique, ventilation ,
2 salles de bain, 2 "WC, cave et chambre-haute.

S'adresser à :
ETUDE MAURICE FAVRE, Léopold-Robert 66, 2300
LA CHAUX-DE-FONDS, tél. (039) 23 73 23.

CARTES DE NAISSANCE
i

en vente au bureau de l'Impartial

'̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^mHerùz ^̂
Location de voitures

GARAGE R. GOGNIÂT, rue de la Charrière 15
2300 La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 22 29 76

Hertz loue des Ford et autres voitures de grandes marques 

LE CHAUFFAGE N'EST PAS
UNE LOTERIE. POURTANT
LE BON NUMÉRO C'EST LE

23 05 05
n===î>noël forney
MI 1 '1 chauffages centraux

Paix 111 La Chaux-de-Fonds

Soins du corps
Dames - Messieurs

INSTITUT ROSEMARLÉNE
Ld-Robert 32 - Tél. 039/22 54 36

Nouvelle collection
de foulards
MADELEINE RAUCH

BALMAIN - LOUIS FERAUD
LANVIN - STARON

Ceintures croco et python

Parfumerie
Dumont

Immeuble Richemont
Avenue Léopold-Robert 53

Tél. (039) 22 44 55
PRIMES DE FIDÉLITÉ !

r ' : ^
Pour une bonne torrée

saucisses et saucissons
neuchâtelois

SOCIÉTÉ DES MAITRES BOUCHERS

La Chaux-de-Fonds — Le Locle j
Les Brenets — Les Ponts-de-Martel j
La Sagne — La Brévine j

LIVRAISONS A DOMICILE

Mesdames,
Vous nous rendrez service en téléphonant avant
8 heures. Merci d'avance.

V
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THERESA CHARLES

R O M A N

Traduit de l'anglais par Jeanne Fournier-Pargoire

Droits réservés Editions de Trévise - Opéra Mundl

— Je suis désolé de vous importuner, mais
par hasard n 'iriez-vous pas à Truro ou au-
delà ? dit-il d'un ton d'excuse. Ma vieille ba-
gnole est tombée en panne et je suis dans l'em-
barras.

— Quelle malchance ! Nous allons à Sainte-
Ida , répondis-je sans réfléchir.

Trop tard , je surpris une lueur dans les yeux
d'Aubrey. D'un sourire je lui demandai pardon.

— Sainte-Ida ? Ce serait parfait pour moi !
s'écria l'homme avec vivacité. Si vous pouviez
me conduire jusque-là, je vous en serais éter-
nellement reconnaissant.

— Je n'en doute pas, mais nous n 'avons au-
cun désir de nous encombrer d'un auto-stop-
peur, riposta Aubrey d'un ton bref. Vous n'avez
qu'à prendre un autobus.

— J'en ai attendu un très longtemps, mais la

chance ne m'a pas souri et c'est vraiment ur-
gent, insista l'inconnu avec un sourire qui illu-
mina son visage. Je regrette beaucoup d'être
indiscret, mais...

J'ignore encore maintenant si Aubrey aurait
persisté dans son refus catégorique et malgra-
cieux ou s'il se fût laissé attendrir. Ce sourire
trancha la question. Il réveilla un souvenir
dans ma mémoire.

— Mais je vous connais ! m'écriai-je impé-
tueusement. Je ne sais pas votre nom, mais je
vous ai déjà vu , à plusieurs reprises. La der-
nière fois que vous êtes venu, vous avez joué
avec ma petite fille.

— Bien sûr ! Votre visage me disait quelque
chose ! Quel bonheur de trouver quelqu'un de
connaissance ! s'écria-t-il. Quelle enfant déli-
cieuse ! Est-elle avec vous ?

— Non. Elle n 'est pas en vacances et nous
avons été obligés de la laisser à la maison, ex-
pliquai-je.

— Dois-je comprendrei que ce monsieur est
un de tes amis, Maura ? demanda Aubrey avec
froideur. Quelle coïncidence de le trouver ici 1

— N'est-ce pas ?
Je n'osai pas ajouter : « Ce n'est pas exacte-

ment un ami », parce que cet homme m'inspi-
rait de la sympathie.

Il avait en effet une vieille voiture, je m'en
souvenais, une Ford toute cabossée que j'avais
vue arrêtée devant le Bric-à-Brac. Je supposai
que c'était un voyageur de commerce qui avait

du goût pour les objets anciens, sans posséder
assez d'argent pour se les offrir. Certainement
c'était un amateur éclairé et il se promenait
avec délices dans le magasin de tante Cicely.

Je l'avais jugé charmant ; sa voix cultivée,
ses manières distinguées, ses yeux gris
m'avaient plu. Rien dé mémorable en lui ce-
pendant , si ce n'est ce délicieux sourire impré-
vu qui plissait les coins de ses yeux et retrous-
sait ses lèvres. Probablement sa distinction nui-
sait à son métier de voyageur de commerce.
Peut-être essayait-il de trouver un autre em-
ploi et avait-il été convoqué par un futu r pa-
tron , et la mallette de cuir usé sous son bras
contenait ses références. Elle était assez grande
pour être remplie d'échantillons, mais cela pa-
raissait invraisemblable. Les voyageurs de
commerce ont leur trrain de chasse et celui
qui explorait le Devon ne s'aventurait pas en
Cornouailles du Sud. D'ailleurs il avait parlé
d'un déplacement urgent.

— Montez, déclarai-je sans laisser à Aubrey
le temps d'intervenir. Mon mari, soit dit en
passant, monsieur...

— C'est bien ce que j' ai supposé, répliqua-
t-il en s'asseyant sur la banquette arrière. Ap-
pelez-moi Alec, voulez-vous ? Après tout nous
sommes de vieux amis.

J'avais complètement oublié son nom de fa-
mille, ou peut-être ne l'avais-je jamais su. Je
fus donc obligée de le nommer « Alec », aussi
bien dans mes pensées que lorsque je m'adres-

sais à lui. Ce nom lui seyait. Il était comme lui ,
simple, sans prétention , mais amical.

J'imaginais que, dans l'ensemble, nous avions
à nous féliciter de la présence de ce compagnon
inattendu, Grâce à lui, je me détendais et j'ou-
bliais que ce voyage était « une seconde lune de
miel » et , grâce à son tact , il avait déridé Au-
brey. L'ancien Aubrey n 'aurait eu besoin d'au-
cun prétexte pour parler et pour se mettre en
valeur. Il avait la langue bien pendue, des con-
naissances variées, une suffisance juvénile dont
on ne pouvait lui tenir rigueur.

— Tu me fais penser à un jeune coq qui se
pavane dans la cour de la ferme, bat des ailes
et fait cocorico, lui disais-je pour le taquiner.
Ma belle-mère affirmerait que ton « orgueil
coupable » sera ta perte. Tu as besoin d'être
admiré.

Mais s'il attirait les regards, il ne faisait rien
pour cela. A vingt-deux ans, Aubrey était par-
tout le point de mire, mince, blond comme les
blés, avec un air de vitalité exubérante et un
charme inné. C'était encore un bel homme, bien
entendu, mais cette fraîcheur de jeunesse avait
disparu en même temps que la suffisance en-
jouée que j' avais tant aimée.

Je supposai que la conversation intelligente ,
spirituelle mais toujours discrète d'Alec l'amu-
sait. Certainement il y répondait avec amabi-
lité.

(A suivre)

LE TEMPS D'INCERTITUDE
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f TAPIS
S Toujours nos fameux milieux, pure laine. 
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Grand choix en dessins et coloris

» 200 X 290 cm. = Fr. 405.— / 500.— / 565.— *M
200 X 300 cm. = Fr. 430.— / 480.— / 500.— A

W 240 X 340 cm. = Fr. 405.— / 615.— / 780.— \
k 250 X 350 cm. = Fr. 595.— / 695.— / 795.—, etc. A

T SPECIAL : KURDISTAN

?

k 300 x 400 cm = Fr. 895.- 4\
%> PAROIS - COMBIS 4

en 160 cm. / 200 cm. / 220 cm. / 230 cm. / 250 cm.
280 cm., etc. M

dès Fr. 790.-

L

r NOTRE OFFRE DE LA QUINZAINE ]
fo. Salon « RUSTICANA » recouvert de tissus 2 tons 4$
Y comprenant : 1 canapé 3 places et 2 fauteuils ^

seulement Fr. 2890.- A

A Â Â Âx Â Â Â

Café de la Place
LA CHAUX-DE-FONDS

SAMEDI 7 SEPTEMBRE, dès 20 h. 30

danse
I discothèque

I

avec le Disc-Jokey FALBRIARD JEAN-MARIE

— ENTRÉE LIBRE —

I

UN BOCAL DE

sera peut-être le vôtre si vous visitez

IMPOSITION de CHAMPIGNONS
organisée par la société Mycologique de La Chaux-de-Fonds

Samedi 7 et dimanche 8 septembre 1974

ANCIEN STAND
Rue Alexis-Marie-Piaget 82
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A nouveau les fameux vols de propagande
1 SEMAINE À PALMA

dès fr. 260.— + fr. 45.— carburant
dès le 20 octobre, départ de Genève, Zurich ou Bâle

7 jours en pension complète, y compris les transferts. Vol en super-jet.

FÊTE DE LA BIÈRE A MUNICH
DU 21 AU 23 SEPTEMBRE . . . .....- ,

Voyage en car pullman GIGER. — Logement en chambre à 2 lits, petit-
déjeuner. — Repas de midi à l'aller et au retour. — Visite de la ville

et des installations olympiques.
PRIX : Fr. 270.—.

Demandez nos programmes gratuits :
TOURING CLUB SUISSE — 88, avenue Léopold-Robert
2300 LA CHAUX-DE-FONDS — Tél. (039) 23 11 22 / 23 / 24

Pilotez vous-même
avec un moniteur !
Vol d'initiation Fr. 50.—
Cours d'introduction Fr. 300.—
Ecole permanente
sur avions modernes
Pour prendre contact :
039 / 26 82 55
Ecole d'aviation, Aéro-Club
LA CHAUX-DE-FONDS
LE LOCLE
AERODROME DES EPLATURES

VISITEZ
LE FILM 16 MM BOLEX

• LA CHAUX •
SAMEDI

14 SEPTEMBRE 1974
20 HEURES

AU CAFÉ
A LA CHAUX-DES-BREULEUX

FRANCHES-MONTAGNES
AVEC

MARKUS

ENTILLES SA
vend 3 magnifiques occasions Coupé 504 TI

COUPÉ 504 TI
Pinin Farina, gris-métal , 1974, 18.000 km.

COUPÉ 504 TI
Pinin Farina, bleu, 1972, 43.000 km.

COUPÉ 504 TI
automatique, gris-métal, 1973, 17.000 km.

ENTILLES S. A., Garage et Carrosserie
Avenue Léopold-Robert 146, tél. (039) 22 18 57
LA CHAUX-DE-FONDS

A VENDRE

Citroën GS
bleu clair , 1972, 26.000 km.

GRAND GARAGE DU JURA S. A.
117, Avenue Léopold-Robert

Tél. (039) 23 14 08

EXPOSITION ANNUELLE

Pierre Stampfli
HOTEL ELITE - BIENNE
jusqu'au 8 septembre
10 à 12 heures - 14 à 22 heures.

FERMETURE dimanche 8 sept, à 19 h.

ilecata AËG'I
B de mois en mois nu-
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R
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S T

9 électriques ou gaz
SLv dès Fr. 16.— par mois fmiï

P LAVE-VAISSELLE j | fÊlÈdès Fr. 40.— par mois i JU$\J§ÏB

V LAVE-UNGE ĵ
SifXUHKxîH dès Fr. 37.— par mois

(̂  | CALANDRES
^^̂  H dès Fr. 33.— par mois

§ j  SÉCHOIRS
jjBL».- dès Fr. 38.— Par mois AêM

^
RÉFRIGÉRATEURS «B—=J

! dès Fr. 13.— par mois

CONGÉLATEURS
fgfj fk dès Fr. 22.— par mois AjgoBBBHHHH

tir nrnrcn 1!2> ¦»• léopoId-Robort
H W. DCKvltK 2500 LA CHAUX -DE-FONDS

<P (037) 23 85 45

| IBON POUR DOCUMENTATION GRATUITE

I Nom, prénom : 
H Adresse : — 
H No postal + lieu : —
B Téléphone : 

Couple à la veille de
la retraite, désire
acheter petite

maison
familiale
même sans confort.
Date à convenir.
Ecrire sous chiffre
A 353 491 à Publici-
tas, Rue Neuve 48.
2501 Bienne.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

l ransiormation el
réparation de man-
teaux et vestes de

R. Poffet, tailleur ,
Ecluse 10, Neuchâtel
Tél. (038) 25 90 17

1 lot de machines a laver
neuves, légèrement griffées, de marques
suisses et allemandes, à céder avec très
grand rabais. Garantie d'usine. 20 ans
d'expérience. Pose, installation et servi-
ce après vente dans le Jura. Toutes faci-
lités de paiement. FABACO JURA, tél.
(039) 31 66 74.

Qui aimerait partager ses idées, et par-
ticiper à des activités diverses ?
BUT : former un

groupe de rencontre
sérieux et sans étiquette.

Ecrire sous chiffre GR 18843 au bureau
de L'Impartial. - Réponse assurée.

Dans le haut de Peseux, à vendre,

VILLA
très soignée de 7 pièces, 2 cheminées, 2
salles d'eau , cuisine américaine entière-
ment aménagée, hall et carnotzet , grand
garage, jardin en terrasse, vue imprena-
ble. - Ecrire sous chiffre 87 - 50 340 aux
Annonces Suisses SA <t ASSA », 2001
Neuchâtel.

CENTRE PAROISSIAL DES FORGES

Dimanche 8 septembre à 10 h. 05

PRÉSENTATION DE
M. J.-J. MONARD, diacre
Le culte présidé par le pasteur Ch. Bauei
président du Conseil synodal est suivi
d'un PIQUE-NIQUE au Bois-Noir, en cas
de beau temps, au C. P. F., s'il pleut.

| GALERIE DITESHEIM
; Terreaux 5, Neuchâtel j

II! Paul Wunderlich 1
j ¦ LITHOGRAPHIES !

; Vernissage vendredi 6 septembre 1974
! de 18 à 21 heures

7 septembre - 13 octobre 1974

| ENTRÉE LIBRE

Tél. (038) 24 57 00

' &0$CMtit' é&k
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Depuis des années,
, nous vendons en

Toscane, des fermes,
¦ des villas et d'inté-
1 ressantes propriétés.¦ Deux exemples :
| FERME très ancien-

ne, 7 pièces, eau, 3¦ ha de terrain, très
joli panorama , 30 km
de la mer, 72.000 fr.-
FERME avec une
chambre-tour, beau-

, coup de caractère,
eau et électricité, 2

. ha d'oliviers, vigno-
bles, cyprès, zone du

POSTICHES
fabriqua d'horloge-
rie sortirait à do-
micile 1000 à 2000
pièces.

Ecrire sous chiffre
P 28 - 950 090 à Pu-
blicitas, 2301 La
Chaux-de-Fonds.

J'ACHÈTE

vieilles
montres
de poche
outils, layettes, éta-
blis d'horloger (mê-
me en mauvais état)

Régulateurs, vieilles
pendules neuchâte-
loises.

Aux meilleurs prix.

JAQUET &
CLAUDE
Tél. (039) 23 04 66 ou
(039) 26 76 85.

BELLE EXPOSITION DE TABLEAUX
de

Ph. ZYSSET
Peintre impressionniste et romantique
Tableaux de très grande qualité, conve-
nant bien pour un placement d'argenl
S'adresser tous les matins de 9 à 12 h.
chez MOINAT-BOSS, route de Gilly 3

1180 ROLLE ¦

Une cuisine saine,
une ambiance détendue,
un certain bien-être
économique.
MENU COMPLET dès 5.50
(service compris)

DSR, votre restaurant à

La Chaux-de-Fonds
Rue des Chemins-de-Fer 7

Le Locle, Tour Mireval
Rue de la Côte 22 a

A VENDRE

A LA CHAUX-DE-FONDS

MAGASIN DE
TABACS - JOURNAUX
avec dépôt des Sport-Toto ct
Loterie à numéros.
Très bien situé.
Chiffre d'affaires intéressant.
Affaire sérieuse - Prix intéressant.

Jean-Charles Aubert
*Jk  Fiduciaire et régie
B%\ immobilière
JCÏ\ Av. Charles-Naine 1
m** m TéL (039) 26 75 65

La Chaux-de-Fonds
POUR UN BEL IMPRIMÉ
Imprimerie Courvoisier S.A.

' Chianti.
fr. 112.500—.

Les propriétés sont
des affaires de con-
fiance — Demandez
notre documenta-
tion en couleur et
notre liste de prix.
Nous vendons de
même dans le sud
de la France, en
Bourgogne, en Gas-
cogne, en Dordogne,
de même qu'à Ibiza.
Huit années de con-
fiance :
P. Abersold,
A. Digenti,
Agence Immobilière
Internationale,
Waloherstr. 17,
CH-8023 Zurich
Tél. (01) 28 95 05.



ALLEMAGNE 1
16.15 (c) Téléjournal
16.20 (c) Mieux vivre

ensemble
17.05 (c) Pour les enfants

Thomas et Sven série
consacrée aux enfants
de 8 à 12 ans

17.55 (c) Téléjournal
18.00 (c) Programmes

régionaux
20.00 (c) Téléjournal
20.15 (c) Point chaud

Reportages d'actualités
: 21,00 (c) Camion , , ,

Le Boiteux - Série po-
licière de Michael Caf-
fey avec William Con-
rad Anthony Zerbe,
Barbara Stuart, Char-
les Macauly, etc.

21.45 (c) La qualité de la
vie

22.30 (c) Téléjournal '

ALLEMAGNE 2
16.30 (c) Ecole des parents

Série éducative en 13
épisodes d'Inge von
Bônninghausen

17.00 (c) Téléjournal
17.10 (c) Les Nouvelles

Aventures de Huckle-
berry Finn
En pleine jungle - Sé-
rie de H. Morse

17.40 (c) Plaque tournante
18.25 (c) Monsieur Kottnik

Autres amitiés - Série
de H.-G. Thiemt et
H.-D. Schreeb

19.00 (c) Téléjournal
19.30 (e) Le Grand Prix

Jeu animé " par Wim
Toelke - La mytholo-
gie grecque

20.50 (c) Action en faveur
de l'enfance déshéritée

21.00 (c) Téléjournal
21.15 (c) Controverses
22.00 (c) M. Sommerauer

vous répond
22.30 (c) Téléjournal

Point de vue
Un hommage

gai
Les larmes aux yeux , la voix

cassée, Michel Simon est venu
nous parler de son ami Marcel
Achard. François Perrier aussi.
Michel Simon évoquait un ami
mort. Perrier un auteur dramati-
que vivant , celui qui avait créé
des personnages joyeux , aimants,
gais, celui qui avait voulu préve-
nir ses contemporains contre la
tristesse, la cuistrerie et la bêtise.
Et ils n 'étaient pas tristes en nous
présentant « Noix de coco » une
des plus célèbres pièces d'Achard.

11 est gênant de critiquer une
œuvre au lendemain de la mort
de son auteur. Pendant quelques
jours le sens critique s'estompe
pour ne laisser place qu 'aux élo-
ges. Est-ce pour nous faire par-
donner d'être bien en vie que nous
nous montrons indulgents ? Ce
qu 'en temps ordinaire nous eut
paru démodé nous semble le re-
flet plein de charme d'une épo-
que aimée.

Essayons tout de même de voir
« Noix de coco » telle qu 'elle est ,
avec un argument datant d'avant-
hi'er. D'une époque où l'on dis-
tinguait deux catégories de fem-
mes : les honnêtes et les autres.

Dans les autres Achard plaçait
les petites femmes, les danseuses,
les chanteuses de beuglant, les
grandes amoureuses. La libéra-
tion de la femme a passé depuis,
et la libération sexuelle aussi.
Cette histoire d'une entraîneuse
d'Acapulco qui se retrouve dame
patronnesse de Province, chaste
et effarouchée, ne causant à per-
sonne. Et pourtant on rit. Alors
pourquoi ? Parce qu 'il y a autre
chose que ce thème démodé.

D'excellents acteurs à commen-
cer par Madeleine Robinson et
Jean Richard , qui disent un texte
drôle, décrit pour faire plaisir aux
spectateurs et peut-être aussi pour-
faire plaisir à l'auteur. C'est la"
leçon de modestie d'Achard.

Marguerite DESFAYES.

Sélection de jeudi
TVR

20.15 - 21.50 Destins. Michel Si-
mon. Une émission de
Jean Dumur et Claude
Torracinta.

Michel Simon et le cinématogra-
phe des frères Lumière sont nés
la même année, en 1895 : signe évi-
dent du destin ? Laissons en ce cas
aux mages et autres astrologues le
soin de déterminer lequel des deux
attendait l'autre pour apparaître en
ce monde avec la mission tour à
tour de l'émerveiller, de l'émouvoir
et de le divertir. Autre controverse :
il y a en Michel Simon à la fois une
personnalité hors du commun et un
comédien qui ne cesse d'étonner.
Qui est-il en priorité, cet original
hypersensible qui pi-ête avec une
authenticité presque suspecte sa
peau aux personnages les plus di-
vers ? « Comédien français d'origine
suisse » : cet enfant de Genève dont
la maison natale est la proche voi-
sine de celle de Jean-Jacques Rous-
seau (le destin encore...) fait ainsi
son entrée dans le Grand Larousse
du XXe siècle. L'étiquette a quelque
chose de froissé. On né case pas
Michel Simon dans une encyclopédie
plus facilement qu 'on ne l'a casé ja-
dis à l'école, au collège ou au régi-
ment. Apprenti charcutier , aviateur
en rêve, boxeur, danseur acrobati-
que, photographe de talent... il a tàté
de tout avant de voir s'ouvrir avec
Shakespeare, chez Pitoëff à la
salle communale de Plainpalais, les
portes d'une extraordinaire carrière.
C'était en 1920. Où en est-il, un
demi-siècle plus tard ? Rappelons
la démarche en trois temps de
« Destins » : d'abord une incursion

Ce soir, à 20 h. 15, à la TV romande , Destin , avec Michel Simon,
(photo TV suisse)

en images dans le passé. Là , en
principe, les documents ne man-
quent pas. Plus de 140 films tour-
nés à ce jour : la carrière de Michel
Simon n 'offre que l'embarras du
choix. Ensuite, une exploration fil-
mée du présent : il s'agit en l'occur-
rence d'un reportage filmé par la
Télévision romande sous la conduite
de la réalisatrice Krassimira Rad à
Noisy-le-Grand près de Paris. Enfin

et surtout, la présence sur le plateau
de l'artiste, le temps d'une réflexion
sur l'ensemble de sa .- vie. Michel
Simon est là , incarnant pour une
fois son propre personnage et ju-
geant, riche de. son, expérience, de
sa vaste culture, mais aussi de cette
impitoyable lucidité toute envelop-
pée de tendresse dont il a le secret ,
le rôle étonnant que le destin lui a
imparti dans la comédie humaine.

TVF 1

20.30 - 22.10 Au cinéma ce soir.
Le point du jour (1949),
de Louis Daquin. Avec :
Jean Desailly, René Lefè-
vre, Catherine Monot.

Arrivé à l'aube en gare de Lens, le
jeune Larzac est accueilli par son
chef Dubard , qui lui fait visiter le
carreau de la mine en pleine acti-
vité. Le nouvel ingénieur aura six
cents hommes sous ses ordres. Il
découvre un monde et semble
anxieux d'en comprendre- le sens
profond. C'est l'heure du change-
ment de poste, l'équipe de jour- vient
relever l'équipe de nuit. Pendant ce
temps, chez les Bréhard , on discute
de l'avenir du petit Roger, 14 ans.
Il est temps pour lui de descendre
au fond comme son père et tous
les siens. Il rêve d'un autre métier ,
sa sœur Marie voudrait bien 1 aider
en continuant à travailler une fois
mariée, mais le fiancé de celle-ci
trouve que la place d'une femme de
mineur doit être à la maison. Roger
commence donc son apprentissage
comme galibot et apprend à aimer
ce métier. Un soir , il reste seul au
fond de la mine pour faire du char-
bon ' et reste emprisonné par un
éboulement. Ce seront l'ingénieur
Larzac et le délégué Maries qui le
délivreront. Roger sait désormais
qu 'il a la vocation de mineur... Le
film de Daquin conte ainsi plusieurs
tranches de la vie quotidienne en
pays minier. Sans être une histoire
d'amour , le film tout entier déborde
d'amour ; celui de la trieuse pour le
piqueur, du jeune galibot pour sa
mère, amour de tous pour leur rude
travail.

A l'Opéra

La Khovanchtchina
de Modeste Moussorgksy

Ce soir à 20 h.

Premier programme

Si « La Khovanchtchina » ne connaît
pas sur les scènes un succès égal à
celui de « Boris Godounov », c'est sans
doute parce que Moussorgsky n'a pas
eu le temps d'achever la partition dont
plusieurs versions ont d'ailleurs été pu-
bliées. Ainsi , après la mort du compo-
siteur, Rimsky-Korsakov aussi bien que
Stravinsky et Ravel y ont voué leur
soin. C'est la plus récente des versions,
celle de Dimitri Chostakovitch qu 'a
choisi l'Opéra national de Sofia pour les
représentations du 19e Festival inter-
national de Lausanne 1974. Les solistes,
en tête desquels il faut nommer au
moins Dimiter Petkov, les choeurs et
l'Orchestre de Sofia sont placés sous
la direction de Atanas Margaritov.
Quant au sujet de cet ouvrage, il est
emprunté- à l'histoire russe. Il relate
l'épisode du complot des Princes Kho-
wansky, plus précisément des troubles
qui opposèrent l'ancienne Russie des
« Vieux Croyants » à celle que le Tsar
novateur Pierre le Grand voulait créer.

(sp.)

INFORMATION RADIO

SOTTENS
Informations à 12.30, 14.00, 15.00, 16.00,
17.00, 18.00, 19.00, 22.25, 23.55. . — 12.25
Communiqués. Météo. 12.30 Miroir-mi-
di. 14.05 Réalités. 16.05 Feuilleton : Les
Misérables (4). 16.15 Concert chez soi.
17.05 En questions. 18.00 Le journal du
soir. Revue de la presse suisse alémani-
que. Le micro dans la vie. 19.00 Le mi-
roir1 du monde. 20.00 A l'Opéra. La
Khovantchina. Musique de Modeste
Moussorgsky. 23.55 Miroir-dernière.
24.00 Hymne national.

2e programme
14.00 Musik am Nachmittag. 17.00 Mu-
sica di fine pomeriggio. 18.00 Jazz-live.
18.30 Rhythm'n pop. 19.00 Emission
d'ensemble. Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.30 Novitads , informations
en romanche. 19.40 Musique pour la
Suisse. 20.00 Informations. 20.10 Géo-
graphie sentimentale. 20.45 Voyage en
Sicile. 22.15 Cette Europe. 23.00 Hymne
national.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 12.30, 15.00, 16.00,
18,00 , 22.15, 23.25. — 12.40 Rendez-vous
de midi. 14.00 Lecture. 14.30 Mélodies
de Lehar. 15.05 De . maison en maison.
16.05 Lecture. 16.30 Thé dansant. 17.30
Radio-jeunesse. 18.15 Notes et nouvel-
les de la ville et de la campagne. 19.00
Sport. 19.15 Actualités. 20.00 Chorales
suisses. 20.20 Musique des Grisons et
d'Appenzell. 20.40 -Un Puzzle musical.
21.30 Plaisir de la nature. 22.25 Capricci
notturni. 23.30-1.00 Pop 74.

MONTE-CENERI
Informations-flash à 14.00, 16.00, 18.00,
22.00. — 12.15 Revue de presse. 12.30
Actualités. 13.00 Disques. 13.25 Revue
d'orchestres. 14.05 Radio 2-4. 16.05 Rap-
ports 74. 16.35 Des mots , des mots. 17.15
Radio-jeunesse. 18.05 Vive la terre.
18.30 Symphonie No 2, J.-C. Bach. 18.45
Chronique régionale. 19.00 Disques.
19.15 Actualités. Sport. 19.45 Mélodies

et. chansons. 20.00 Table ronde. 20.40
Pages symphoniques de W.-A. Mozart ,
C. Franck et Casella. 21.45 Chronique
musicale. 22.05 Jazz. 22.30 Musique lé-
gère. 23.00 Actualités. 23.20-24.00 Noc-
turne musical.

VENDREDI

SOTTENS
Informations à 6.00, 7.00, 8.00, 9.00,
10.00, 11.00, 12.00. — 6.00 Bonjour à
tous ! Miroir-première. 7.00 Le journal
du matin. 8.05 Revue de la presse ro-
mande. 8.15 M.V. 9.05 A votre service !
10.05 Histoires en couleurs. 11.05 Bon
week-end. 12.00 Le journal de midi.
Midi-mystère.

2e programme
8.00 Informations et revue de la presse
romande. 8.15 Une route des Indes (1).

8.30 Connaissance d'aujourd'hui. La
prospective (32). 9.00 Portrait sans pa-
roles. 10.03 Panorama quotidien de la
musique en Suisse romande. 10.15 Ra-
dioscolaire. Le monde propose. 10.45 La
révolution industrielle en Grande-Bre-
tagne (fin). 11.00 De vive voix. 11.30 Du
Concert du vendredi à l'Heure musi-
cale. 11.55 Comment t'appelles-tu 7
12.00 Midi-musique.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 6.00, 7.00 , 8.00,
10.00, 11.00. — 6.05 Réveil en musique.
6.50 Méditation. 7.10 Auto-radio. 8.30
Tubes d'hier, succès d'aujourd'hui. 8.30
La robe bariolée de Dame Musique.
11.05 Guide touristique sonore.

MONTE-CENERI
Informations-flash à 6.15, 7.00, 8.00,
10.00. — 6.00 Disques. Concert matinal.
7.10 Musique variée. 9.00 Radio-matin.
12.00 Musique variée.

SUISSE ROMANDE
18.20 (c) Télé journal
18.25 (c) Présentation des programmes
18.30 (c) Vacances-jeunesse

La pince à linge.

18.55 Prune
16e épisode. Feuilleton.

19.J5 (c) Un jour , une heure
19.40 (c) Télé journal
20.00 (c) Un jour, une heure
20.15 (c) Destins

Michel Simon. .

21.50 (c) La Révolte des Haïdouks
11. Les Trésors des Carpathes. Feuilleton.

22.40 Divertissement pour flûte et piano
d'Alphonse Roy.

22.50 (c) Téléjournal

SUISSE
ALÉMANIQUE

17.30 (c) Télévision scolaire
Le siècle de l'acier (3e
partie) - L'industrie du
métal au service de
tous

18.40 (c) Fin de journée
18.50 (c) Téléjournal
19.00 (c) Aviron

Championnats du mon-
de au Rotsee à Lucer-
ne - Epreuves de repê-
chage

20.00 (c) Téléjournal
20.25 (c) Le Secret

des Mers
L'odyssée sous-marine
du commandant Cous-
teau '

21.15 (c) Airs d'opérettes
21.55 (c) Téléjournal
22.10 (c) Ciné-magazine . ,
22.55 Les programmes

SUISSE
ITALIENNE

18.30 Programmes de l'été
pour la jeunesse
Vallo CavaJlo - Théo-
dor , le Brigand au
Cœur d'Or, dessin ani-
mé - Les histoires
pourquoi : Pourquoi le
kangourou a une po-
che

19.30 (c) Téléjournal
19.45 Les Monstres

La Maladie psycholo-
gique - Série

20.10 (c) Hors de moi
Spectacle en quatre
mouvements

20.45 (c) Téléjournal
21.00 Papillon, papillon

Comédie d'Aldo Nico-
laj avec Laura Carli

22.25 Milva hier
22.50 (c) Téléjournal

FRANCE 1
12.30 Le irancophonlssime

Jeu.
13.00 24 heures sur la une
19.10 Bozo le Clown

Belinda dans l'Aquarium.
19.20 Actualités régionales
19.45 24 heures sur la une
20.15 Etranger, d'où viens-tu ? (8)

Feuilleton.
20.30 Au cinéma ce soir
. j ., Le Point du Jour
_jV -,-" ' Actualités de 1949,'— Film de Louis Daquin.
22.10 24 heures dernière

FRANCE 2

14.30 (c) Aujourd'hui madame
15.15 (c) Maunix

1. Le Dernier des Trois. Série.
19.00 (c) Des chiffres et des lettres

Jeu, avec « Le compte est bon » et « Le mot le plus
long ».

19.20 (c) Actualités régionales
19.44 (c) Malaventure

Un Plat qui se mange froid (4). Série.
20.00 (c) I.N.F. 2
20.35 (c) Jeux sans frontières

Northampton (Grande-Bretagne).
21.35 (c) Alexandre bis

7 et fin. Le Retour à l'Envoyeur. Série.
22.35 (c) I.N.F. 2

FRANCE 3

19.15 (c) Journal Inter 3
19.20 (c) Actualités régionales
19.40 (c) Regards sur le monde
19.55 (c) L'odyssée du surf
20.25 (c) Journal Inter 3
20.30 (c) Libre échange
21.25 (c) Voyage sauvage
22.20 (c) Journal Inter 3

Franco ETRANGER
pour la SUISSE Selon les pay3
1 an Fr. 86.—
6 mois » 44.50 Se renseigner à
3 mois » 23.— notre adminis-
1 mois > 8.50 tration

Tarif des annonces
La Chaux-de-Fonds,
canton de Neuchâtel
et Jura bernois —.46 le mm.
Mortuaires —.69 le mm.

Régie extra-régionale
Annonces Suisse S. A. - A S S A
Suisse —.57 le mm.
Réclames 1.95 le mm.

(Minimum de 25 millimètres)

Compte de chèques postaux 23-325
La Chaux-de-Fonds

Prix d'abonnement



Ha ¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦̂¦ ¦¦¦¦¦¦ ¦¦«¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦ gBgBHMW^

HfflSSf LE GRAND DUEL
à
S°oT°3

5
o M l̂ ^ il fc ¦¦.'. " W I ¦ C'est dynamique, dur, aventureux et plein de Admis

Samedi / 3BS "̂ ¦BMR M 8 B _________
Dimanche WtâLAmmmmJmmmmWmZZjmGÏÏLVyË jHHKMHH JH BHBBT 

B3e 
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croyez-moi , a un sacré talent. M.CHEL DURBAN

EN NOCTURNES DÈS 20 ANS Le film qui actuellernent bouleverse tous les records d'affluence en ALLEMAGNE et au
VENDREDI - SAMEDI DÉvnnic DANEMARK, le premier film chinois consacré à la sexualité sans retenue.
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EMPLOYÉ DE FABRICATION hi
de formation technique pouvant justifier d'une jgrande expérience dans la production horlogère et !

industrielle, planning, ordonnancement, achats, par- !
lant le français et l'allemand

CHERCHE CHANGEMENT DE SITUATION I
pour date à convenir.
Ecrire sous chiffre MH 18857 au bureau de L'Impar- |
liai. |

J ——^— —^-^
Q Ne vous laissez pas envahir par des déchets quelconques
0 Un coup de téléphone... une benne sera à votre disposition
9 Pour cela un nom :

entreprise Tanner & Cie
CARRIERES - TERRASSEMENTS - TRANSPORTS
Hôtel-de-Ville 122 — 2300 La Chaux-de-Fonds
Téléphone (039) 22 33 37.
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A louer
tout de suite,

APPARTEMENT

3 pièces, cuisine,
salle de bain , bal-

I con.

Ecrire sous chiffre
DR 18862 au bureau

.1 de L'Impartial.

A VENDRE

PENDULES
NEUCHÂTELOISES

ANCIENNES

GLATZ, antiquités, 175 route de Boujean,
2500 Bienne, tél. (032) 41 04 09 ou 51 06 07

POUR UN BEL IMPRIMÉ
Imprimerie Courvoisier S.A.

Cartes de visite - Imprimerie Courvoisier SA



Poursuivons notre course avec
persévérance.
Je suis scellée par la gloire.

Monsieur et Madame Numa Calame-Schranz,
Mademoiselle Mady Calame ;

Monsieur et Madame Albert Calame-Kocher,
Monsieur et Madame Raymond Calame-Gosteli et leurs enfants,

Stéphanie et Steve ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Fritz

Reichenbach ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Léopold

Calame,

ainsi que les familles Gaudin, parentes et alliées, ont le grand chagrin
de faire part du décès de

Madame

Angèie GAUOIN-CÂLAME
née REICHENBACH

Ileur chère et regrettée maman, grand-maman, arrière-grand-maman,
soeur, belle-soeur, tante, grand-tante, cousine, parente et amie, enlevée
à leur tendre affection , mercredi , dans sa 88e année, après une longue
maladie supportée avec patience.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 4 septembre 1974.

L'incinération aura lieu samedi 7 septembre.
Culte au crématoire, à 9 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille : M. et Mme Albert Calame, Bois-Noir 27.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

TÔLIER
qualifié

capable de travailler seul
EST DEMANDÉ

pour entrée immédiate ou à convenir.
Ecrire sous chiffre TL 18788 au bureau de L'Impartial.

PAVAIS SA Neuchâtel
cherche

des mécaniciens
de précision
pour différents postes :

a) au centre de production d'étampage et de
découpage
appelé à diriger un groupe de personnes
et à s 'occuper du réglage d'un certain
nombre de machines.
Eventuellement formation par nos soins.

b) au département de contrôle
pour le service de contrôle mécanique de
pièces détachées et d'outillage.
Activité variée et intéressante avec appli-
cation du contrôle statistique dans la fabri-
cation et utilisation de moyens modernes
de contrôle.

c) au centre de production d'appareils élec-
troniques
pour la fabrication de pièces spéciales
destinées à des appareils électromécani-
ques et de prototypes servant à la distri-
bution de l'heure.

HORAIRE MOBILE
offrant une liberté individuelle très étendue
et permettant de concevoir la journée de tra-
vail selon les désirs et besoins de chacun.

Faire offres écrites, téléphoner ou se présenter
au service du personnel E, tél. interne 338.

FAVAG S. A., Monruz 34
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 21 11 41

KELEK S A
engage pour entrée immédiate ou à convenir :

monteuses de mécanisme
automatique et calendrier

ouvrières sur chaîne

décotteurs
Pour travaux en atelier exclusivement.

Se présenter RUE DE LA PAIX 133
ou téléphoner au (039) 23 50 23, interne 33.

Monteur-électricien
qualifié, trouverait emploi stable et
bien rétribué avec avantages sociaux,

en s'adressant à :

J?****\ OUEST - LUMIÈRE

(rn)ontandon & c
\ f ÉLECTRICITÉ - TÉLÉPHONE
€»> LÉOPOLD-ROBERT 114 <? 22 31 31
î LA C H A U X - D E - F O N D S

HOME WATCH CO. LTD.
Pierre-à-Mazel 11
2000 NEUCHÂTEL 7
cherche pour entrée immédiate ou date à convenir,

HORLOGER
;

Travail varié, ambiance agréable dans entreprise de
moyenne importance.

Faire offres écrites ou téléphoner au (038) 24 32 00.

OFFRE PLACE STABLE à

FACTURIER (ÈRE)
pour l'établissement des factures et de tous les docu-
ments d'exportation.
Travail varié et indépendant.
Personne connaissant la dactylographie et aimant
les chiffres serait mise au courant.
HORAIRE VARIABLE.

Faire offres ou se présenter à :
FABRIQUE DES MONTRES VULCAIN ET STUDIO

— S. A. —
135, rue de la Paix, 2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 23 62 31, interne 45

 ̂ HERP Nous engageons
a\W

\ I ' ' '
personnel féminin

pour notre atelier de façonnage et de
reliure industrielle.

Entrée immédiate ou à convenir.

Se présenter ou téléphoner chez :

IMPRIMERIE

Fiedler Arts Graphiques S.A.
Cernil-Antoine 14
2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 26 77 77

Nous acceptons également des personnes en coup de
main pour deux ou trois mois.

f >j
Importante entreprise de l'industrie
horlogèère cherche au plus vite

technicien-horloger
ou

ingénieur
très qualifié, ayant formation adé-
quate et expérience dans le secteurr . ..
des montres a quartz.

Les intéressés voudront bien adresser
leurs offres sous chiffre OFA 4493 Li
à Orell Fùssli Werbe AG, 4410 Liestal

.h
Discrétion très stricte assurée.

S ! ; _^

ENTILLES S. A.
GARAGE ET CARROSSERIE
concessionnaire PEUGEOT

cherche pour entrée immédiate ou date à convenir

un pompiste
consciencieux et serviable.

Place stable et bien rétribuée.

Important débit.

Faire offre ou se présenter sur rendez-vous : Avenue
Léopold-Robert 146, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél.
(039) 22 18 57, M. Ryter.

Du nouveau pour la Coupe du monde 1978

M. David Bracuta , président de la
Fédération argentine, et M. Havelange,
président de la FIFA, se sont , entre-
tenus à Rio.

L'organisation de la Coupe du monde
1978 a été l'objet principal de leurs
conversations. M. Bracuta a prié la
FIFA d'étudier la possibilité d'une par-
ticipation de 20 pays au lieu de 16. En
ce cas, des éliminatoires traditionnelles
auraient lieu comme par le passé afin
de désigner les seize sélections parti-
cipantes ; mais une sorte de super-pou-
le de repêchage serait ensuite mise sur
pied.

Le comité d'organisation de la Coupe
du monde se réserverait le droit d'in-
viter six ou huit équipes déjà éliminées
à participer à ce tournoi inédit. Elles
seraient choisies parmi les plus repré-
sentatives du football mondial afin de
réhausser l'éclat de la compétition. Cet-
te mesure aurait pour but d'éviter,
comme ce fut le cas cette année en Al-
lemagne, l'élimination pure et simple
de certaines formations comme celles
d'Angleterre, d'Espagne, du Portugal ,
d'URSS et du Pérou, pour ne citer
qu 'elles.

Des nations (6 ou 8) éliminées... invitées !

Le football en deuxième ligue

Après trois week-ends de compé-
tition, les clubs jurassiens occupent
les dernières positions du classement.
Bévilard est le plus mal loti , avec
trois défaites consécutives et dix buts
encaissés contre deux réussis seu-
lement. Les Prévôtois sont à peine
mieux logés eux que l'on classait parmi
les favoris du groupe.

Reconvilier a empoché ses deux pre-
miers points dimanche au détriment
de Boujean 34 alors qu 'Aurore a réa-
lisé une bonne opération en tenant
Langenthal, le chef de file, en échec.
Pour l'instant les joueurs de l'Ancien
canton font la loi , mais on peut es-
pérer que les Jurassiens auront à cœur
de redresser la situation avant qu'elle
soit trop compromise.

CLASSEMENT
J G N P Pt

1. Langenthal 3 2 1 0  5
2. Aegerten 3 2 1 0  5
3. Herzogenbuchsee 2 2 0 0 4
4. Lyss 3 2 0 1 4
5. Azzurri , 3 1 1 1 3
6. Delémont II 3 1 1 1 3
7. Longeau 2 1 0  1 2
8. Aurore 3 0 2 1 2
9. Reconvilier 3 1 0  2 2

10. Boujean 34 3 1 0  2 2
11. Moutier 3 0 2 1 2
12. Bévilard 3 0 0 3 0

Troisième ligue
GROUPE 5

Bons débuts de Lamboing
Lamboing fait des débuts très ré-

jouissants en troisième ligue et di-
manche le club jurassien a réussi l'ex-
ploit de tenir en échec le leader et
champion sortant , Aarberg. Au clas-
sement Aarberg, 5 points , précède Lam-
boing, Aegerten et Orpond , 4 points.
Pour l'instant Etoile et Ceneri sont
toujours bredouilles.

GROUPE 6
Cinq équipes invaincues

Grunstern, au commandement, Bu-
ren, USBB, Aurore et Munchenbuchsee
n 'ont pas encore connu la défaite. Ae-
gerten attend toujours son premier
point, alors que La Neuveville a ré-
colté le sien sur le stade de Munchen-
buchsee.

GROUPE 7
Courrendlin seul en tête

ifWTramelan, le favori du groupe
n'ayant pu que ramener un point de
son déplacement à Movelier, Courren-

dlin se retrouve seul au commande-
ment. Après avoir partagé l'enjeu, les
deux clubs francs-montagnards ont en-
registré leur premier succès qui les
place d'emblée parmi les prétendants.
Classement :

J G N P Pt
1. Courrendlin 2 2 0 0 4
2. Tramelan 2 1 1 0  3
3. Le Noirmont 2 1 1 0  3
4. Les Breuleux 2 1 1  0 3
5. Courtelary 2 1 0  1 2
6. Mervelier 2 1 0  1 2
7. Courtételle II 2 1 0  1 2
8. Courroux 2 1 0  1 2
9. Les Genevez 2 1 0  1 2

10. Movelier 2 0 1 1 1
11. Vicques 2 0 0 2 0
12. Corban 2 0 0 2 0

GROUPE 8
Leaders inattendus

La présence de Courtételle et de
Boncourt II à la pointe du combat cons-
titue une certaine surprise, comme
d'ailleurs la position occupée par le
champion sortant , Aile, à l'avant-der-
nier rang avec un petit point d'avance
sur la lanterne rouge, Bure. Classe-
ment :

J G N P Pt
1. Courtételle 2 2 0 0 4
2. Boncourt II 2 2 0 0 4
3. Fontenais 1 1 0  0 2
4. Porrentruy II 2 1 0  1 2
5. Glovelier 2 1 0  1 2
6. Courtemaîche 2 1 0  1 2
7. Chevenez 1 0  1 0  1
8. Courfaivre 2 0 1 1 1
9. Courgenay 2 0 1 1 1

10. Aile 2 0 1 1 1
11. Bure 2 0 0 2 0

Piètre départ des Jurassiens

Coupes d'Europe de football

Le tirage au sort de l'ordre des
rencontres du deuxième tour des
Coupes d'Europe (Coupe d'Europe
des champions, Coupe des vain-
queurs de coupe, Coupe de l'UEFA)
aura lieu le 4 octobre 1974 à 12 heu-
res., à,l'Hôtel du ,Rhône, à .Genève. .
Les matchs du deuxième tour au-
ront lieu le 23 octobre et le 6
novembre.

Tirage au sort
à Genève



Réception des ordres: jusqu 'à 22 heures

I 

COLOMBIER Je sais en qui j'ai cru.

Monsieur et Madame Maurice Perret-Della-Casa, au Locle, leurs enfants
et petits-enfants ;

Madame et Monsieur Roland Fascio-Perret , à Cortaillod, leur fille et
petites-filles ;

Monsieur et Madame Robert Perret-Béguin, à La Chaux-de-Fonds ;
Madame Alice Benoit-Perret , aux Ponts-de-Martel, ses enfants et

petits-enfants ;
Madame et Monsieur Albert Anker-Perret, à Neuchâtel , et leurs

enfants ;
Madame Ida Perret-Baehler, à La Brévine, ses enfants et petits-enfants ;
Madame Charlotte Perret-Perret , à Petit-Martel, ses enfants et petits-

enfants,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la grande douleur de faire
part du décès de

Mademoiselle

Nadine PERRET
leur très chère sœur, belle-sœur, tante, marraine, cousine, parente et
amie, que Dieu a reprise à Lui, à l'âge de 67 ans.

2013 COLOMBIER , le 3 septembre 1974.
(Saint-Etienne 2).

Ta parole est une lampe à mes
pieds et une lumière sur mon sen-
tier.

Psaume 119, v. 105.
. .. . . „.. ..;:.,... tfltagjwoo Que ton repos soit doux comme

ton cœur fut bon. "¦

L'incinération aura lieu à Neuchâtel , vendredi 6 septembre.

Culte à la chapelle du crématoire, à 15 heures.
Domicile mortuaire :

Pavillon du cimetière de Beauregard, Neuchâtel.
Domicile de la famille : M et Mme Albert Anker, Péreuses 19,

2006 Neuchâtel.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.
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LOCLE
Repose en paix chère mam, tu as
été la plus merveilleuse des ma-
mans.

Monsieur et Madame Marcel Aeschlimann, à Cernier :
Madame et Monsieur Frank Méloni-Aeschlimann, à La Chaux-de-

Fonds ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Fritz-Emile

Perrenoud ;
Les enfants , petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Paul-Ulysse

Brandt,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Madame

Jeanne BRANDT
née PERRENOUD

leur très chère maman, belle-maman, grand-maman, sœur, belle-
sœur, tante, cousine, parente et amie, que Dieu a reprise à Lui, dans
sa 84e année, après une pénible maladie.

LE LOCLE, le 4 septembre 1974.

Le culte ct l'incinération auront lieu vendredi 6 septembre, à
11 heures, au crématoire de La Chaux-de-Fonds.

Le corps repose à la chambre mortuaire de l'Hôpital du Locle.
Domicile de la famille : rue de France 22, 2400 Le Locle.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
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CERNIER

Le Salon de Coiffure

MARCEL
sera fermé vendredi 6 septembre

pour cause de deuil

MARTEL-DERNIER, Sur-Les-Bieds

Profondément touchée par les nombreuses marques de sympathie reçues,
la famille de
MADAME JOHN GENTIL,
remercie toutes les personnes qui ont pris part à son grand deuil.

MARTEL-DERNIER , Sur-les-Bieds, septembre 1974.
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Nous qui ne durons pas, faisons des
actions qui durent.

Vinet.
Les familles parentes et alliées de

Monsieur

François PAULI
font part du décès de leur frère, beau-frère, oncle, parent et ami , sur-
venu le mardi 3 septembre 1974. dans sa 91e année.

Le corps repose au pavillon du cimetière de La Chaux-de-Fonds et
l'incinération aura lieu le vendredi 6 septembre 1974, à 10 heures.

Prière de ne pas envoyer de fleurs, mais de penser à la maison de
retraite « Hébron » à Mont-Soleil, cep. 23-4225.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

¦"" '
LA SOCIÉTÉ DE TIR - LES BRENETS

a la douleur de faire part du décès de

Monsieur

John-Edouard PILLOUD
membre d'honneur de la société.

! Pour les obsèques, prière de se référer à l'avis de la famille.
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LA SOCIÉTÉ PHILANTHROPIQUE SUISSE UNION
CERCLE DU LOCLE

a le pénible devoir d'annoncer à ses membres, le décès de

tmsmtëui1*" "," a™ "~1

John-Edouard PILLOUD
son cher et fidèle ami , membre depuis 1937.

Pour les obsèques, prière de se référer à l'avis de la famille.
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LA PAROISSE RÉFORMÉE
DES BRENETS

a le grand chagrin d'annoncer
le décès de

Monsieur

John-Edouard PILLOUD
Membre du Collège

des Anciens,
Membre du Chœur mixte,

Moniteur aux cultes
de Jeunesse.

Ils garderont de ce très cher
Ami, au dévouement et à la
fidélité exemplaires, un souve- ,
nir reconnaissant.

Le magasin de tabac , cigares j
et musique

NUMA CALAME

sera fermé pour cause

de deuil , le samedi

7 septembre

LE CLUB MIXTE
D'ACCORDÉONISTES

«LA RUCHE »
a le pénible devoir de faire |
part à ses membres du décès

Madame

Angèle GAUDIN I
mère de son directeur, i i

Monsieur Numa Calame, ! :
et de Monsieur Albert Calame, j j

membre fondateur. ; j
Pour les obsèques, se référer à ; ;
l'avis mortuaire. !

LES BRENETS C'est dans le calme et la confiance
que sera votre force.

Madame John-Edouard Pilloud-Brunner et ses enfants :
Monsieur et Madame Etienne Gerber-Pilloud et leur petit Steve, à

Bâle,
Mademoiselle Anne-Lise Pilloud et son fiancé :

Monsieur Jean-Jacques Walther ;
Madame Nadine Pilloud-Seitz et ses enfants :

Madame N. Zurcher-Pilloud, ses enfants et petits-enfants,
Monsieur et Madame Pierre Tabasso-Pilloud , leurs enfants et

petits-enfants,

\ '¦ Monsieur et Madame Jean Pilloud-Jeanneret, leurs enfants et
petits-enfants,

Monsieur et Madame Willy Miauton et leurs enfants , à Rivaz,
Monsieur le Pasteur et Madame J.-Louis ' Pilloud-Wahl et leurs

enfants, à Saint-Aubin ;
. Monsieur et Madame Charles Vuagniaux et leur fille, à Puidoux ;
Monsieur et Madame René Brunner, leurs enfants et petits-enfants, à

Zurich,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la douleur de faire part
du décès de

Monsieur

John-Edouard PILLOUD
leur très cher et regretté époux, papa , grand-papa , fils, frère, beau-
frère, oncle, neveu, cousin, parent et ami , enlevé à leur tendre affec-
tion , dans sa 65e année, après une courte et pénible maladie.

LES BRENETS, le 4 septembre 1974.

Rien ne peut nous séparer de
l'amour de Dieu manifesté en
Jésus-Christ.

L'enterrement aura lieu vendredi 6 septembre 1974, au cimetière
des Brenets.

Culte à 13 h. 30, au temple.
Le corps repose au pavillon de l'Hôpital du Locle.
Domicile de la famille : Grand-Cernil 2, 2416 Les Brenets.
Veuillez penser à la Pouponnière neuchâteloise des Brenets et à la

Société des Samaritains, section Les Brenets.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
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Lundi a eu lieu l'ouverture de l'Ecole
enfantine, aux Bois. Mlle Sylviane Gue-
nat , des Breuleux , titulaire de la nou-
velle classe a reçu une vingtaine d'en-
fants, accompagnés de leurs parents.

GENÈSE DE L'ÉCOLE
ENFANTINE

Le Conseil communal ayant ratifié
la nomination d'une Commission d'é-
tude pour l'ouverture (éventuelle) d'une
école enfantine , une séance constitutive
a lieu le 3 novembre 1971. Ainsi, le
vœu émis par la Commission scolaire
tend à se réaliser. M. Michel Cattin-
Charmillot préside la Commission où
il représente la Commission d'école.

Le 2 juin 1972, la Commission pré-
sente au souverain réuni en assemblée
les premiers projets de réalisation et
demande des crédits pour acheter du
terrain, en vue de la construction de
l'école enfantine. Après diverses ex-
plications, questions et réponses, l'As-
semblée renvoie la Commission d'étude
sur le métier pour élaborer des projets
moins coûteux.

Huit mois plus tard , la Commission
se renforce de deux membres et se
reconstitue ; M. Philippe Beaumann
remplace le premier président sortant.
Dès lors, les neuf membres de la Com-
mission cherchent à réaliser leurs pro-
jets, mais constatant l'absence de ter-
rain à un prix raisonnable et estimant
la construction trop coûteuse, elle de-
mande au Conseil une autre possibilité
d'étude : l'installation de l'école en-
fantine dans l'une des maisons dite
« des instituteurs », appartenant à la
commune.

Le 17 décembre 1973, la Commission
sollicitant à nouveau les électeurs qui
acceptèrent l'aménagement de l'école
enfantine dans la maison nommée plus
haut ; la réalisation approchant alors ,
les événements se précipitent et l'on
assiste bientôt à la nomination de la
titulaire , Mlle Sylviane Guenat.

Entre-temps, la Commission d'étude
devint une Commission de construction,
qui est composée ainsi :

Président : Philippe Beaumann. —
Vice-président : Gabriel Cattin , Le Boé-
chet. — Secrétaire PV : Jacques Boni.
— Secrétaire : Mlle Simone Chappatte.
— Assesseurs : Michel Cattin , Lucien
Loriol et Jean Schneider.

La transformation du bâtiment dit
des instituteurs a commencé dans le
courant de l'été pour s'achever ces
jours derniers par l'aménagement inté-
rieur et l'installation du mobilier.

SAMEDI, INAUGURATION
Samedi 7 septembre, après une se-

maine d'école, aura lieu l'inauguration
de la classe enfantine. On y procédera
à la bénédiction de l'établissement, aux
allocutions de divers représentants, à
la visite des locaux et im apéritif sera
offert par la commune. Contrairement
au. bruit courant au village, il ne s'agit
point d'une journée de la porte ouverte,
qui sera organisée plus tard, (mj)

Les Bois: l'Ecole enfantine est ouverte

Tournoi de tennis
Le tournoi interne du Tennis-Club

de Saignelégier s'est terminé diman-
che par les finales. Cette compétition
a été caractérisée par les progrès ré-
jouissants réalisés par les juniors, éco-
lières comme écoliers. Voici les résul-
tats : Juniors (Coupe P. Naegels) : De-
mi-finales : Philippe Ioset - Danièle
Dandi 6-4, 6-3 ; Olivier Aubry - Jean
Rebetez 6-4, 7-5. Finale : Philippe Io-
set - Olivier Aubry 0-6, 7-5, 6-3. Da-

' mes (Coupe Agathe) : Demi-finales :
Mlle Yvette Liechti - Mme Béatrice
Aubry 6-2, 6-1 ; Mme Germaine Na-
gels - Mlle Danièle Bandi 6-3, 6-1.
Finale : Mlle Liechti - Mme Nagels
6-4, 8-6. Messieurs (Coupe A. Miserez) :
Demi-finales : Philippe Joliat - Hugo
Marini 6-3, 6-4 ; Michel Aubry - Mario
Bertolo 3-6, 6-1, 6-1. Finale : Michel
Aubry - Philippe Joliat 7-5, 3-6, 6-4.

SAIGNELÉGIER

Soirée paroissiale
Trois missionnaires, enfants de la

paroisse, passent actuellement quelques
semaines de vacances bien méritées
dans leur famille. Tous les trois, soit
les pères Arnoux et Taillard et sœur
Andrée-Hubert Froidevaux, parleront
de leurs oeuvres à la salle paroissiale.

LE NOIRMONT
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décédé hier à l'âge de 46 ans, à l'Hô-
pital de Moutier. C'était un homme très
bien connu à Moutier , et il fut autre-
fois un excellent footballeur avec la
première équipe du club local, (kr)

Carnet de deuil
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Mystérieux et sanglant combat
entre des feddayin et l'armée
> Suite de la Ire page

Cette nouvelle attaque est la der-
nière manifestation d'une nouvelle
vague de violences arabes lancées de
l'intérieur et de l'extérieur d'Israël.

Selon Jérusalem, cinq unités de
feddayin au moins ont été intercep-
tées depuis le 24 août , alors qu'elles
étaient chargées de missions terro-
ristes. D'autre part , pendant la même
période, des bombes ont explosé ou
ont été découvertes avant de déton-
ner à Jérusalem et dans deux gran-
des villes, Natanya et Kfar Sava.

Les autorités israéliennes se décla-
rent préoccupées par le fait que con-

trairement aux précédentes attaques,
certaines des dernières opérations
semblent avoir été menées à partir
d'un réseau implanté en Cisjordanie,
territoire occupé depuis plus de sept
ans.

Une nouvelle organisation, le Front
national de Palestine (FNP), est ap-
parue depuis peu ; selon les spécia-
listes des affaires arabes, elle est de
tendance communiste et s'est déve-
loppée sur la rive occidentale du
Jourdain.

Trois raisons peuvent expliquer,
pour les autorités israéliennes, l'ap-
parition d'une activité clandestine
palestinienne en Cisjordanie :

1. La guerre d'octobre, qui a dé-
truit l'image d'invincibilité de l'ar-
mée israélienne ;

2. La diplomatie de M. Henry Kis-
singer, secrétaire d'Etat américain ,
au Proche-Orient, qui pourrait for-
cer Israël à se retirer d'une partie
au moins de la Cisjordanie, ce qui
paraissait primitivement impossible ;

3. Les ouvertures de l'Union sovié-
tique en direction des organisations
palestiniennes bien implantées, qui
ont peut-être encouragé les commu-
nistes de la rive occidentale du Jour-
dain à sortir de l'ombre.

Une forteresse
En raison des attaques répétées,

Israël se transforme progressivement
en une véritable forteresse. La police
(qui enquête sur des dizaines d'aler-
tes à la bombe chaque jour), dresse
quotidiennement des barrages sur les
principaux axes routiers. Chaque
école dispose désormais d'un garde
armé, et quelque 35.000 Israéliens
qui se sont portés volontaires pour
faire partie de la Garde nationale
civile, reçoivent des armes pour pa-
trouiller dans leur quartier.

Selon les autorités pénitenciaires,
300 Arabes au moins ont été arrêtés
en Cisjordanie depuis la guerre d'oc-
tobre. Selon des sources israéliennes,
«plusieurs vingtaines» sont des com-
munistes ou des partisans du Front
national de Palestine.

Enfin , deux unités de l'armée is-
raélienne ont pénétré dans la nuit de
mardi à mercredi en territoire liba-
nais, et ont regagné Israël en em-
menant un civil libanais pour inter-
rogatoire. Ce « prisonnier » est soup-
çonné d'avoir aidé les feddayin pa-
lestiniens.

Sur le plan politique, Israël s'ef-
forcera d'empêcher la reconnaissan-
ce de l'Organisation de libération de
la Palestine (OLP) par l'ONU. Cette
question a été discutée hier par le
gouvernement à Jérusalem.

De plus, Israël a accusé la Syrie de
violer l'accord de désengagement des
forces sur les hauteurs du Golan
signé il y a trois mois.

L'INCONCEVABLE
HORREUR

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR .

U est des maux tellement horri-
bles, tellement inconcevables dans
leur énormité , que l'esprit humain
se refuse à en saisir la portée. Lors-
que le monde prit connaissance de
la terrible famine qui s'était abattue
sur le Sahel, il fallut de nombreuses
photos d'enfants squclettiques pour
que les consciences soient touchées.
Les chiffres , dans leur sécheresse,
ne parlaient pas assez.

Alors que penser de l'effroyable
cri d'alarme que vient de lancer
M. Maurice Strong, directeur du
programme de l'environnement aux
Nations-Unies. Selon cet expert ,
plus d'un milliard d'hommes mour-
ront de faim dans les 25 prochaines
années, la plupart en Asie...

Un milliard , soit plus de cent-
soixante fois la population de la
Suisse. Environ quarante millions de
cadavres décharnés par an. Plus
de 100.000 par jour. Devant l'am-
pleur de ces chiffres, la raison va-
cille. Alors qu'espérer du cœur...

M. Strong ne se fait d'ailleurs
guère d'illusions puisqu'il ajo ute
que , bien que les nations riches
aient commencé à accepter cette
précision comme l'inévitable consé-
quence de l'explosion démographi-
que, elles n'étaient pas prêtes à en
assumer globalement la responsabi-
lité.

A leur décharge , on peut certes
rappeler l'étonnante position que la
plupart des pays pauvres ont fait
adopter à la récente conférence
mondiale de la population et selon
laquelle les facteurs démographi-
ques ne jouent qu 'un rôle limité
dans les problèmes de développe-
ment.

Mais cela n'excuse pas que, par
la faute d'une répartition monstrueu-
sement égoïste des ressources de la
planète entre les peuples de la terre,
le fossé entre pays riches et pays
démunis ne fait que s'accroître. Mê-
me si les prévisions de M. Strong
devaient se révéler quelque peu pes-
simistes, d'autres avant lui ont mis
le monde en garde contre les ex-
plosions de violence auxquelles le
désespoir pourrait pousser les cen-
taines de millions de parias de la
terre. Récemment, touj ours à propos
des problèmes démographiques , des
savants ont émis l'hypothèse con-
troversée que tout comme certaines
espèces animales, l'homme pourrait
renfermer dans son patrimoine hé-
réditaire certains mécanismes char-
gés d'empêcher que le seuil fatal
de la surpopulation soit franchi.
Parmi ceux-ci , ils mentionnaient no-
tamment l'accroissement de l'agres-
sivité. Une hypothèse hardie qui
doit faire frémir d'aise les missiles
atomiques qui s'ennuient au fond
de leurs silos.

Roland GRAF

Ferme réquisitoire contre Sa junte chilienne
Rapport de la Commission internationale des juristes

La prestigieuse Commission inter-
nationale des juristes a invité la jun-
te militaire chilienne — au pouvoir
depuis presque un an — à accélérer
la libération des milliers de prison-
niers politiques et à mettre fin à la
justice militaire.

Ce rapport commence par affirmer
que « quoique la junte militaire ait
déclaré que son coup d'Etat avait
pour but de rétablir l'ordre et le
droit constitutionnel », le coup d'Etat
en soi était anticonstitutionnel, com-
me était la prise par la junte des
pouvoirs du président et du parle-
ment, la dissolution du parlement et
la déclaration de l'état de siège et
de l'état de guerre intérieure.

La commission exprime l'espoir
que la junte « n'ordonnera pas l'exé-
cution de nouvelles peines capitales,
considérant que l'effusion de sang ne
peut qu'aviver les divisions du passé
et réduire l'espoir d'harmonie pour
l'avenir ».

Le rapport , long de 10.000 mots,
s'appuie sur l'enquête effectuée en
avril dernier par trois éminents ex-
perts de la commission. Il constate
l'existence de diverses pratiques il-
légales, comme la torture et les exé-
cutions sommaires de prisonniers.

La commission énumère les multi-
ples tortures en vigueur au Chili :
électro-chocs, coups, matraquage,
brûlures à l'acide ou à la cigarette,
isolation prolongée, arrachage des

ongles, coups sur les organes sexuels,
etc.

« De nombreuses personnes sont
mortes sous la torture, et d'autres
ont subi des troubles psychiques et
nerveux permanents ».

Le rapport estime que le nombre
des prisonniers à la fin mars s'élevait
entre 9000 et 10.000, et il souligne
qu 'un très grand nombre de person-
nes arrêtées ont disparu sans laisser
de trace, (afp, ap)

L'IMPOSSIBLE PAIX
OPINION __
I

? Suite de la Ire page
La conférence de Genève res-

te en plan. Pourquoi ? Parce
que, d' abord , les pays ara-
bes plaçant toute négociation f u -
ture dans le cadre p lus général
d'un retrait d'Israël de tous les
territoires occupés , posent ainsi
un préalable qu 'ils savent par
avance inacceptable. Ensuite par-
ce que le successeur de Mme Gol-
da Meir lui-même a déclaré : « Is-
raël ne peut accepter les condi-
tions posées par les pays arabes
à la conclusion d'un accord de
paix, car cela signifierait le dé-
but de la f i n  de l'Etat hébreu » .
Ce que souhaite Israël , a encore
ajouté M.  Rabin , c'est « une con-
frontation à partir d'une position
de force dans la recherche de la
paix » .

Actuellement les positions de
force sont plus ou moins égales.
Ce qu 'on peut souhai ter de mieux
est qu'on ne songe à les utiliser
ni d' un côté ni de l 'autre.

Enf in  brochan t sur le tout res-
te le problème palestinien.

Or là moins que jamais on n'est
au clair sur la possibilité d'une
entente. Création d' un Etat pa-
lestinien en Cisjordanie encore
occupée ? Israël s'y refuse. Les
organisations palestiniennes ne
sont pas d' accord entre elles. Et

le roi Hussein qui émet la pré-
tention de représenter , en vertu
de l' ancienne souveraineté jorda-
nienne , le futur  Etat , se heurte à
l'hostilité ouverte et fonci ère de
l'OLP, qui s'est fa i t  reconnaître
par la Ligue arabe comme seule
interprète d'Arafat et des volon-
tés du peuple palestinie n.

Où trouver dans ce salmigon-
dis de menaces , d'intransigeances ,
de confusion et d' arrière pensées
vengeresses le moindre élément
favorable à la détente et à la
paix ?

Une lueur d' espoir apparaîtrait-
elle à l'horizon qu 'aussitôt mille
bouches souf f lera ient  sur le bra-
sier. Et si l' on songe à l' a f f ron te -
ment sousjacent auquel se livrent,
dans cette rég ion de la Méditerra-
née les USA et l'URSS on com-
prend mieux pourquoi il ne fau t
pas s'attendre à un relâchement,
du débat. Personne, en fait , ne
semble , à l'heure actuelle , capable
de clarifier l' embrouillamini qui
mène à la guerre infiniment plus
qu'à la paix.

Paix impossible ?
On sait qu'il existe un prover-

be disant « Impossible n'est pas
français » .

Souhaitons qu'on puisse un jour
trouver la réplique en hébreu ou
en arabe.

Paul BOURQUIN

le Brésil grand bénéficiaire de la pénurie mondiale du sucre
K»- Suite de la Ire page

Le but n 'est pas de planter plus de
cannes à sucre dans le pays, mais plu-
tôt d'augmenter le rendement des plan-
tations existantes , d'éliminer les fabri-
ques de sucre petites ou peu rentables
en les faisant fusionner , et d'automa-
tiser le plus possible le cycle récolte -
embarquement - exportation.

On s'attend à ce que le Brésil récolte
le chiffre record de 7 ,2 millions de ton-
nes de sucre cette année, et on croit
qu'il pourra même atteindre le but du
premier ministre cubain Fidel Castro ,
avec 10 millions de tonnes vers 1980,
alors que la récolte cubaine de 1974
n'atteindrait que 5,7 millions de tonnes.

Cependant , Cuba exporte encore plus
de sucre que le Brésil (le plus souvent
à des pays socialistes et à des prix peu
élevés et contrôlés), parce que sa pro-
pre consommation est insignifiante par
rapport à l'énorme marché intérieur du
Brésil : 102 millions de personnes qui
aiment les sucreries.

En fait , afin de garantir une assez
grande quantité de sucre pour sa popu-
lation , le Brésil réduira légèrement ses
exportations cette année : 2,6 millions
au lieu de 2,9 millions en 1973. Cepen-
dant , grâce aux prix astronomiques
mondiaux , il tirera de ses ventes de
sucre à l'étranger 70 pour cent d'ar-
gent de plus que l'année dernière. « Le
marché brisilien doit être le premier
servi »; déclare le colonel Max de An-
tiade , le numéro 2 de l'Agence sucrière
fédérale. « Nous ne limiterions la con-
sommation intérieure qu 'en temps de
guerre » .

Selon des experts brésiliens, la prin-
cipale raison de la pénurie mondiale
de sucre est due à la sous-estimation
de l'industrie internationale du sucre
en matière de consommation depuis
quelques années , en particulier dans
les pays développés.

« Le sucre est une question de niveau
de vie », affirme M. Antrade; «com-
me il augmente partout dans le monde,
les gens ont plus d'argent à dépenser,

et ils consomment plus de sucre : ils
veulent plus de pain , plus de glaces ,
plus de coca-cola , plus de bière et mê-
me plus de sucettes » .

Le plus grand client de sucre du
Brésil sont les Etats-Unis ; la politique
du prix préférentiel plus élevé que le
prix mondial du marché libre pratiquée
par les Etats-Unis a encouragé beau-
coup de petits pays cultivateurs de su-
cre au moment où le monde regorgeait
de cette denrée.

Les pays qui bénéficiaient de ce trai-
tement spécial avaient tendance à être
des alliés des Etats-Unis. Cuba , par
exemple, faisait partie de la liste, jus-
qu 'au moment où Castro commença à
exproprier les propriétaires américains.
La loi américaine fixant les prix pré-
férentiels en matière de sucre expire
cette année, et la Chambre des repré-
sentants a voté pour qu'elle ne soit
pas renouvelée.

Aujourd'hui cependant , le prix mon-
dial du marché libre est plus élevé que
celui qu 'offrent les Etats-Unis et selon ,
les propres mots des officiels brésiliens ,
peu importe maintenant ce que les
Etats-Unis décident de faire ou non.

Les deux autres meilleurs clients du
Brésil sont respectivement la Russie
et la Chine communiste. Ce furent les
ventes de sucre à la Chine en 1972 et
1973 qui menèrent à une surprenante
reconnaissance diplomatique du gou-
vernement de Pékin vers la mi-aoùt
par le régime militaire brésilien anti-
communiste.

Peu d'experts brésiliens en produits
de consommation pensent que les prix
resteront aussi élevés qu'aujourd'hui
pendant longtemps.

Mais ils affirment que les prix se
stabiliseront sensiblement plus haut
qu'en 1973, année où ils avaient pour-
tant atteint un niveau record. Même
s'il y a une récession du marché mon-
dial du sucre, le Brésil gardera un
atout : à cause de la montée en flèche
des prix du pétrole brut (le Brésil im-
porte les trois quarts du pétrole brut
qui lui est nécessaire), la Compagnie
pétrolière d'Etat a commencé par mé-
langer plus d'alcool de sucre dans son
essence, pour diminuer la note d'im-
portation du pétrole du pays.

Cependant, l'explosion du prix du
sucre n'a guère fait pour les paysans

pauvres et malades, qui coupent la
canne à sucre dans les plantations bré-
siliennes.

La Fondation « du développement
humain » de l'Agence sucrière brési-
lienne a prévu près de 600.000 dollars
pour un programme de soins médicaux
destinés aux ouvriers des plantations
et à leurs familles. Mais beaucoup de
coupeurs de canne à sucre meurent en-
core entre 30 et 40 ans de maladies
intestinales et de malnutrition. Il exis-
te une loi qui stipule que les manufac-
tures sucrières doivent donner 1 pour
cent de leurs bénéfices aux program-
mes d'assistance sociale des ouvriers ;
mais elle est souvent ignorée.

Les forces armées turques « sont
entrées mardi soir dans deux villages
cypriotes-grecs, Galini et Varisha, si-
tués dans la région de Lefca , à l'ouest
de l'île » , a annoncé le commandant
militaire grec de la garde nationale
dans ce secteur.

Ces deux villages se trouvent entre
le bourg turc de Lefca et l'agglomé-
ration turque de Kokkina-Limnistis.
Bien que très petits, les villages de
Galini et Varisha , qui comptent quel-
ques centaines d'habitants, ont une
importance stratégique. Ils sont si-
tués en effet sur deux collines qui
dominent la route allant à Kokkina.

Par ailleurs, deux nouveaux char-
niers auraient été découverts, ren-
fermant respectivement des cadavres
cypriotes grecs et turcs, (afp, ap)

Chypre : les Turcs
violent le cessez-le-feu

Addis-Abeba. — Six nouvelles per-
sonnalités, dont le secrétaire particu-
lier du Négus , ont été arrêtées en
Ethiopie.

Tokyio. — Les fuites constatées au
réacteur du premier navire japonais
atomique ont été colmatées avec du
riz bouilli... mélangé à des cristaux de
boron.

Washington. — M. Kenneth Bush a
été nommé nouvel ambassadeur des
Etats-Unis à Paris.

Moscou. — Le dissident soviétique
Vitaly Roubine aurait été frappé d'une
crise cardiaque, alors que des policiers
venaient l'arrêter.

Boston. — Un jeune Noir qui tentait
de détourner un avion de ligne a été
appréhendé, hier à l'aéroport interna-
tional Logan.

Paris. — « Le gouvernement a déci-
dé d'obtenir une réduction de la con-
sommation d'énergie, par le rationne-
ment, s'il le faut », a déclaré M. Jean-
Pierre Fourcade, ministre français de
l'économie et des finances.

Washington. — Le président Ford a
demandé au Congrès des crédits sup-
plémentaires pour accélérer le pro-
gramme d'essais d'armes nucléaires.

Stanford. — Plus de la moitié des
patients ayant subi une greffe du coeur
depuis 1967 sont encore en vie.

Le Mozambique sera indépendant
au milieu de l'année prochaine
Le Mozambique aura un gouver-

nement de transition d'ici trois se-
maines et l'indépendance au milieu
de l'année prochaine, a annoncé niel-
la Radio portugaise.

M. Mario Soares, ministre des Af-
faires étrangères, et d'autres négo-
ciateurs portugais ont quitté Lisbon-
ne hier dans la soirée pour aller
s'entretenir à Lusaka, capitale de la
Zambie, avec les dirigeants du Front
de libération du Mozambique (FRE-
LIMO).

Par ailleurs, le Conseil militaire de
l'Angola présidé par l'amiral Rose
Courtinho, a formmé un gouvernent

provisoire composé de onze secré-
taires d'Etat et de trois secrétaires
d'Etat adjoints. Des sous-secrétaires
d'Etat seront nommés ultérieure-
ment. Aucune indication n'a été don-
née en ce qui concerne la participa-
tion des mouvements de libération
au gouvernement.

Dans un tout autre domaine, le
quotidien de Beira , « Noticias » , dé-
clare mercredi avoir découvert un
charnier de villageois africains tués
cette année par la DGS (la police
secrète portugaise) dans la région de
Sena , au Mozambique, (afp , reuter,
ap)

La Nouvelle-Delhi. — Sans tenir
compte des réserves chinoises, le Par-
lement indien a adopté hier les mesu-
res visant à faire du Royaume du Sik-
kim un Etat associé de l'Inde.
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Le temps sera en bonne partie
ensoleillé , avec quelques passages de
nuages élevés.

Niveau du lac de N euchâtel
Hier, à 6 h. 30 : 429 ,29.

Prévisions météoroloniaues

Bruxelles. — Les dirigeants des syn-
dicats agricoles de la Communauté eu-
ropéenne ont décidé d'organiser des
manifestations dans les neuf pays du
Marché commun le lundi 16 septem-
bre, à la veille de la réunion du Con-
seil des ministres de l'agriculture de
la CEE.


